
XXXIXème ANNEt. No. 40. 

21. rue Gala! - Le Coir• 

A 

La Bulgarie, en 1878, avait 
C'U, lors de sa création par 'a 
victoire russe contre les Turcs, / 
un coup de chance miraculcu.·. 
La Russie alors, l'avait fai~e 
trés grande, aux dépens des au­
tres nations balkaniques et, sur­
tout, des Grecs. Les Puissances, 
reconnaissant cette injustice, 
:;'opposèrent aussitôl à la réali­
sation de la grande Bulgarie 

de San Stëfano, taui cL ~i bien 
qu'au Congrès de Berlin (1~ 
juillet 1878) ùes limites moi11s 
préjudiciables aux droits de ,a 
nationalité helléniqLle furent 'l.S­
sîgnés au nouvel Etat, crcé par 
l'armée russe sans que l'Histoi­
re puisse jamais mentionJwr 
n'importe quel sacrifice consen­
ti par la nation bulgare à ,a 
iutte contre le despotism~. En 
effet, c'est en vain qu'on cher­
~herait à trouver une manifès-
l ation claire, UllC réaction quel­
conque, et encore moins, un ac­
te révolutionnaire des Bulgares 
rontre les 'l'ures, durant les 1 
temps de l'asservissement de !a 
P( ninsule aux Sultans. 

D'origine obscure, ~c ll'ocla-~ 
mant tantôt de descendance .,;]a­
ve. tantôt de provenance tataro­
asiatique, la nationalité bulga.­
~re, comme on peut l'affirmer 
d'après les données historiques, 
sc compose d'éléments asia';i­
ques confus (tribus nomades, 
hordes bat·bares) immigrés da1:s 
les Ba'lkans au si::·ième siè-::le 
ne 1 'cre chrétienne. Pillards t>t 
rapaces, ils menèrent des luttes 
sanglantes contre le~ éléments 
grecs autochtones, ainsi :}Ue 
contre les Serbes· 

L'Empire b~-zanthi eut &!J'l­
vcnt à organiser des campagnes 
pour les éliminer ct leu •.· inf'i· • 
~er des pUJlitions. Les Bulgares 
haïssaient l":; Gt·ecs autant que 
les Slaves du Sud, et ces der­
niers, l'histoire en dit long, fu­
rent souvent attaqués par ces 
'ntrus, jusqu'à nos jours. 

On peut donc positivement af­
tïrmer que lu. nationalité bulga­
re si c'est une vraie entité na· 
tionale, ne fut pas simplement 
réveillée cle sa complète léthar~ie 
par Ignatieff, mais tout d'n.1 
coup créée et établie comme tel­
](• par la politique russe en 1870-
1878. Nous allons voir pat· 
la suite comn1ent les Bulgares re 
montrerent, tant soit peu, recon­
naissants à leurs libérateurs. 

Le Congrès de Berlin qui, tl 
faut le proclamer, constitue un 
Rctc de Droit de première impo:­
tance, en ce qui concerne la fa­
meuse question d'Orient, pres­
crivit les limites ethnograp~ü­
qu~s des nationalités balkanique~ 

M.S. 

LIRE LA. SUITE EN PAGE 5 

ettrede 
Turquie 

(D'UN CORRESPOND.lNT) 

.hnkara, Janvier 1942. 
k viens d'obtenir du secrétai­

re gcncrol de l'Union des Co­
opératives commerciale~ d'h:mir, 
M. Atil, qudlque;; détails inlé­
rc ·sant.; à propos de l'accord 
conclu dernièrement avec Lord 
Carldc. C'<·:;t en réalité une 
gro:.;c allaire pour la Turquie. 
La .British Trade Co-operation• 
va acheter pour prè~ de 500.000 
livres de ligue:; ct de raisins 
occs. ainsi que de::; noix. ct pour 
ph;~ de 800.000 livres de pro­
Juil~ importés de Grande-Breta­
gne. C'est une transaction d'en­
vergure, qui est prè3 de trois 
foi:; plus importante que cc que 
nous avons importe d' Aliema­
<Jne. !"ai demande au .;ccrétaire 
géncrol ce qu'il pensait de ce 
que les Allemand3 disent de ce­
la - après avoir affirme qu il 
n"c:(lstc aucun moyen d'amener 
le~ matières premières en An­
Jlclcm~ • Toutes nos ventes Gant 
F.O.B. port d'embarquement ., a 
dêclar" M. Ati!. • ct nos rcspon­
~obi1ile, se hm1tent à cela. Je 
1 <' peu.: pas dire quand et cem-

ent nos amis britanniques ap· 
porteront ces produits en An­
gleterre. mais une chose est cer­
tcnne, c'e~t qu'ils peuvent le 
faire, autrement il~ n'..:mraient 
'lmais conclu l'a!laire, payant 

tnut le montant à l'avance •. 
c. -uit en r•agc 7) 
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le no , les troupes soviétiQues poursuivent 
i trations contre les a~siégeants de LE 1 RAD 

londres, le 16. - Les Russes rencontrent actuellement 
d~va•.•t~ge de _difi~cu;tè3 au cours de leur avance, mais cet1le­
CI contmue neanmoins sur tous les front3. 

L'a~mèe soviet;aue pourtant se heurte à une rës~stance 
pht3 v1goureuse maintenant qu'elle commence à pénétrer 
dans des zo~es, ou les Allemanrts ont eu Je temps d'organi· 
ser un systeme de defense solide. 

HL'Etoile. Rougell déclare que dans le sec­
teur central, la division Fanfilov a avancé d'u· 
ne cinquantaine de kilomètres depuis quelques 
jours, faisant une brèche dans les lignes alle­
mandets. 

L'anneau autour de Leningrad entamé 
Les infiltrations russes dans 

les lignes des positions alle· 
mandes dans le secteur de Le· 
n~ngrad continuent. Les per· 
cée,,-peut·être sans grande en· 
vergure, sont ma.;ntenant sui­
vies d'une exp~oitation rapide 
par l'infanterie et &'artillerie 
russes de3 avantages gagnés 
durant plusieurs semaine> 
d'actions de ,~assement que 
le commandement soviétiaue 
ap!Jiiqua aveo persévérance- et 
llabKieté. 

Pendant la semaine derniè­
re, la cavalerie rouge a tué 
2.000 officiers et sold-ats alle­
mands, en un point au suù-est 
de Schlusselburg. 

La réaction nazie 
est faible 

ont continué leur offensive. 
L'ennemi a jeté ses réserve~ 
dans la ba!l::l.illc. Dans divers 
secteurs du front., les fas'Cis· 
te5 al!emauds ont contre-atta­
qué, mais lls furent repow,s~& 
avec de grosses pertes. 

<< Le 14 février, '7 avions ::tl· 
lemands ont été abattus da11~ 
des combats aériens. Nos pcr 
tes se sont élevées à 5 appa­
reils. Le 15 février, 3 a vi uns 
allemands ont été abattus 
dan;, le voisinage de Moscou "· 

L'aviation allemande a per­
du 269 aéroplanes entre le 1er 
et le 14 février, contre 83 ap· 
pareils perdus 'par les Russes, 
déclare un supplément au corn· 
muniqué soviétique. 

(REUTER, A.F.I. et A.I.A..). 
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La nation britannique entière partage 1 
calme et fa résolution de M. Churchill 

Londres, le 16. (REUTER). ••• Les commen· 
taires des journaux de ce matin xeflètent la cal­
me résolution de la nation britannique en face 
de ce que M. Churchill a appelé la nuit dernière 
«Une défaite militaire lourde et de grande por­
téen. 

Les renforts 
Le <<'L'lmes>>, après avoir .;!gualé 

que des renforts américains et 
australiens sont artivés aux Indes 
Néerlandaises, écrit: 

Sl les renforts qui arrinnt con­
tiennent une proportion suffisante 
de chasseurs et de IJombartliers lé· 
gers et moyens, il existe encore uu 
espoir de défendre l'Immense bar­
rière d'iles ClUe les Japonais bont 
si di!slreu:.: de rompre... La lutte 
contre le flot mouvant ùcs force~ 
japonaises dQlt étre malntc~ue a 
t.ou t v rix, ct Il se r•ourrait IJien 
q n'Il faille prendre des rbqucs :JII­
lciu". 

La pire trahison 
Le «Daiiy Te!egraph>> SOU!l1J:l.0 

T.le toutes les personnes blen in­
tormées savent que la cause :•mda 
mentale de la perte de Singapour 
n'est pas telle qu'une stratégie plus 
avlsée aurait Pu empêcher. 

Le~ défenses de la base n'étalent 
pw;s concucs pour tenir <'Ontre une 
attaque de la part d'une puissance 
m!Utaire de llrcnùère classe >ccu-
1 aut l'Indoclüne. La reddition par 
VicllY de cc territoire a été le pite 
de toutes ses trahisons. 

Le «Manchester Guardian» écrit: 
Dans les paroles de l\1. Churchill 

on peut. retrouver la résolution des 
Britanniques ct leur calme. l\1. 
Churollil.l a demandé l'avvul du 
son peuple et il l'aura. 

Le <<News Chronlcle» dêcla.re: 
La nouvelle est gru\e, mais il 

faut la tenir dans sa verital>le 
verspcctivc. Nous avons la e::rtitu­
de que, cOIIliJte tenu de la lidéllté 
u ta cau;e et ù'un esprit de sacrl· 
fico Individuel illlntite, les nati•ms 
unies possèdent dans Leur eapaèité 
de rêalisatlon, les ressource~ d'tille 
l•ictoüc absolue. · 

Nécessité de l'union 
Le «DaUy Express» conclut: 
l:l.ous devons loyalement demeu­

rer unis sous la direction du grand 
chef Que ce pays a 1rourni pour l'ë­
!>reuve. D n'y a Pat:UI nous aurun 
autre homme qui ait ses qualités. 
Ce n'est pas seulement pour nous 
l'heure de l'adversité, c'est aussi, 
depuis plusieurs semaines, un 
temps où l'ennemi également subit 
l'adversité. 

Le «Liverpool Dal!y Post» 9-Ifir­
me que l'appel de M. Ollurchlll à 
l'union sera entendu. 

n se peut que, pour Ulle bonne 
part, tes clameurs poussee!> contre 
le gouvernement au cours de~ 
ctnelques derniers Jours doivent 
être J)lutôt attribuées à l'hystérl<: 
eL n'ont par conséquent uucuue 
Valeur. :liais un devoir solennel ln­
combe à ceux qul sout au pouvoir 
ct c'est de rentlre parfait les mo­
yens grace auxuuels la guerre de­
vra être !lOursulvle Jusqu'a son 1~­
~ue victorieuse. 

Plus d'effortG 
Le «Daily Hcrald» déclare: 
ll faut ti u'il y ait uue tran~lor· 

matlon immédiate de notre attltll­
ùc envers la guerre. De Downin~ 
~treet jusqu'au foyer le plus hum­
ble, les hommes et les femme~ 
doivent se décider à accomvlir uu 
effort encore plus farouche, des 
malntcJ.Jant. 

Le «Daily 1\Ia.li» pressa M. Chur­
chill d'apporter des changement" 
radicaux à la direction générale de 
l'effort de guerre brltannluue ct 
dit: 

Tout le mécanisme du gou~er­
nement a besoin d'être rêvisè sur 
le champ. n n'est pas équitable 
cmers la nation et il n'est vas é­
•rultable eu'l'ers !II. Churchill lui­
•nême que le Premier ministre con­
tlnue à vorter seul presque tout 
le fardeau de la direction des :&1:­
falres. 

Commentaires 
américains 

:;onuncntant le dlséours do M 
~llurchm, une haute J)ersonnaUté 
;:esponsable amêricalne a déclaré: 

ccC'est l'année la plus dure de 
ta guerre, comparable à pluslenr> 
~JOints de vue au début de 1917. 
Hais quelle dUfërence cela falt-11. 

ll semble, d'après les rensei­
gnements parvenus hier, que 
le& contre-attaques allemandes 
manquent d'efficacité et que 
les communications Décessai­
l'es pour le maintien du ré­
se-au autour de· Leningrad pré­
sentent de telles difficultés nue 
la réaction allemande est {ai­
ble et manque de mordant. 

S.E. MOUSTAPHA NAHAS 
~ulsque nous - Ici - ct les Bri­
\anniques outre-mer, nous sollll­
mes ""!olus à aller Jusqu'au bout·:, 

L'apl)el de 111. Chlll'Chill pour 
une confiance dans son gouverne­
ment dans ces moments dl!flcUes, 
a déjà été bien accuelll1 tel. M. 
Andrew MaY, président de la Com­
:mlsslon des affaires militaires de 
la Chambre des ReprébClltants, a 
déclaré: PACHA A REÇU CE MATIN <cl\1. Churchill a tou3•cs beau­
coup d'énergie et tl s'adresse à son 
peuple d'une manière propre à lnl 

repre'·sentants de la ::::!::~Et~!~J~r:::~ Presse res de la Chambre des Représen· 
•--------------

1 

tants. a décla.ré de son côté: 
les 
Au cours d'intéress~ntes déclarations, le Premier :f;t#~~ ~:;?.EJ?:E 

Certains observateurs neu­
tres suggèrent que les Alle­
mands tentent d'éviter de 
lancer des réserves importan­
tes préférant tenir en réserve 
des troupes fraîches pour les 
utili5er lorsque les sorties rus­
ses de Leningrad. montreront 
un signe d'épuisement. Cet 
épuisement n'est pas encore 
perceptible, et Je.s ob crvatcure 
estiment -que le harcèlen1enl. 
et les infiltrations russes con­
tinueront et gagneront en en­
yergure. 

ministre passe ··en-: revu-e la ·--situation -ge/Fne"ral 1 û.ire en page 5 le 8 discours de M. Churchill 

Inquiétude a Berlin 
La situation de Schlusselburg 

et des troupes qui défendent 
D'autre part, bien qu'elle n'ait pas encore été contre les Russes les appro· 
f ' ff · Il t ' M l' ches de l'embouchure de la 

L~s pilotes d'une escacLrt!Le 
dernières instructions •avant 

de chasse T'lUISe reçoivent les 
l'envol. 

con umee o 1c1e emen a oscou, avance rus- Néva inspirent de T'inquiétude 
se en Ruosie Blanche est déjà décrite dans les à Berlin et l'intensification 
milieux soviétiques comme la plus importante des efforts russes contre le ré-

Geau ferroviaire au sud de Le-
victoire de la guerre. ningrad pa:rait éluder toutes 

les tentativec allemandes d'em­
pêcher des pénétrations. On rapporte la •repri.se dans cette région de cinq localités 

aux envirôns de Mekh!ve, à 50 kms. au sud de Neve~, sur le 
chemin de fer de L.eningrad à !'Ukraine, à environ 500 
kms. à J'ouest de Moscou et 500 km1. également au sud de 
Leningrad. Ce sont des unités de skieurs. ruélses et polonais 
qui ont repris ces points après avoir franch[ Je canal gelé 
du Dniéper au Lovat. 

D'uprè~ le journal suédois 
«Allehandan, les troupes sov:é­
tiques ne sont plus qu'à 115 
kms. de l'ancienne frontière 
polonaise, en direction de 
Vi hw 

Une division na:zte 
anéantie 

Autour de Rjev 
Dans les secteurs situés à 

La recrudescence de l'activi­
té des guerilleros attaquant les 
ponts, les chemins de fer, les 
dépôts d'approvisionnement et 
de carburants, prend, loin 
derrière la région de Lenin­
grad, l'aspect d'une· épidémie 
qui contamine les pays baltes 
comme les territoires russes 
occupés. Les troupes alleman­
des chargées des réquisitions 
des réserves d'approvisionne­
ments des paysans disparais­
sent san;, laisser de traces. 
Les charriots et les convois 
allemands sont pillés par des 
bandes de partisans. Les Al­
lemands parlent de «briganda­
ge». 

Les Russes 
attaquent 

datts le sud 

l'ouest de Moscou, les détails 
nouveaux manquent en ce qui 
concerne les progrès russes. 
L'llo~ de Rjev, autour duquel 
le cordon se resserre tient 
toujours., peut-être parce quA 
les Rus cs fom peu d'efforts 
pour éliminer le gros des for­
ce.s allemandes qui tiennent la 
ville même. Les positions alle.. 
mandes sont élim;nées une à 
une autour cie Rjev avec des 
pertes !Jour tes Allemands, ré­
sultan• de 1 'impossibilité pour 
ces dernie1-s d'évacuer les dé­
fenseur<~ de leurs posit.ions. 

Au wurs aes batailles dans 
cette zobe, c'est-ù-dlr·e au 
nord de Smolensk. les Russes, 
qu-i utilisent de::; iralneaux 
blindés géants propubés par 
clcs moteu.:·s d'avions de 800 
CV. ont anéanti la :.!58ème di­
v!t;iou allemande. Des 12.000 
hommes de cette unité, il u',m 
resle plus guère que 500. Le dernier communiqué al­

~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~ Iemand mentionne de violente;, - 1 attaanes russes dans la région 
de 1\aganrog, éga'ement re­
pous~ée, assurent les Alle­
mands serait la tentative rus­
se d'amener des troupes par 
la mer d'Azov. Les Allemands 
.Svitent commP rle coutume de 
donner des précisions sur ces 
activités gênantes. 

LES PERMIS D'IMPORTATION 
P-OUR LES COMMANDES 
PASSEES A L'ETRANGER 

-----------·-----------
"Officiellement rien de changé .. , 

nous dit-on au ministere des Finances 

On note ici, l'incertitude al­
lemande concernant le dégel 
maintenant signalé dans le 
sPcteur sud. Certaines sources 
allemandes assurent que le 
dégel continuera et pe1·mettra 
une reprise plus rapide de 
l'offensive de printemps. D'au­
tres sources nazies assurent 
que, le dégel ne durera pas et 
que l'offensive allemande au 
ra déjà assuré des positiom, 
;mnortantP" n.vant qnP le orin 

·······-·········--··· tPmps tardif de cette année 
Uu arrt'lli du milli•trc ùc.; n- li nous tut répondu au''lfflclel- glaciale ne transforme les 

nances a\uil fh:é la I>OIItlque g 011• h·1nent l'un·Hè minbterlel n'.Hatt routes en cloagues 
wrnementate en cc uul coucerne va et<! chau~ré. mais ClllC pour ClVl- L 
les IUlJ)Ortatlou~. ù'>LCCord .. n cela ter le~ ai.Ju~ _ Cl ùe leur urOilte e COmmuniqué 
avec les autorité' IJJ"itauniuuc~. ,.u imtiuth·c - les IJanuues e 4hlnt Le communiqué soviétique du 
le manc1ue de hN. amut l'ouvert.ure de tout c;édlt sonr annonce : 

Il a\alt éte stiolllê uue les mar. pout· les marchandises u. 1111porter, L 15 fé · t chandtses quittant. 1 t é " e vr1er, nos roupde. · es POr 6 trun- un permis Que le bureau précltè 
gers a\ant le 31 umrs orochatn, dèUvre sur demande. n en a. été ~ ......... •.•.-.•.•.•a•rl' 
pourraient entrer en EJrYpte, 6ans ainsi depoli le ter novembre écou-
permL. d'Importation. ; 1 d >6 #Jo #:Jo 

A oarttr de cette date. u tallait n~tnl:tté~l~~ vubucatlon de l'arrèté' t!tPH/I:JMr..BlDES 
uu lll'rmls et d'alllenr• la quantité Ce!lendant, bi de~ uégoclauts ont ~ 
de cb.uQue article a importer 6Lalt commande des marchandise ~;~ L'abondance des mattè. 
fixee pmu· une ocrtorle de six noots. permis et si celles-cl ,·ena~entm~ res nous oblige ci remettre 

De nombreu.ses doléaur·es uou~ · i!trc embarQuees a\·ant le al ma.., ci demain les uEphéméri· ~· 
<.tant pan·cnues au buJet de la ml- nucune difficulté ne sera. ratte à 
:e. eu 'Jguenr ~e cet arrëte. nou• l'entree de la marchandise en c- -: des, de notre collaùora-
.. ,ou. demande des precisions au iYiltC QUelle QUe &t'il l<l d te (! •. te ur ';' :;, :;: • 0: 
l•urcnu d & lmuort IIOH8. s•rrl• re - e :0: 8s 

MU 1 ~ .. JJh•a•NHh•~·e•~.-ffl 

Voici, résumées, !,es décla1·a. 
tians faites ce matin, par le 
président du Conseil, aux re· 
présentants de la presse : 

Je vous reçois a11Jourd'hul avec 
le sentiment que je vals m'adres· 
ser il des collaborateurs et, j'espê· 
re. à des a.mts. J'al toujours eu 
pour la presse le respect que mê· 
rtte une 1nstitu tl on Indispensable 
à la t>onne marche des Etats. et 
qui constitue ou doit constituer JI) 
plus souple des agents de liaison 
entre gouvernants et gouvernés 
C'est dans les moments critiques 
et les heUJ'es de crise que la pre!>Se 
a son plus grand rôle à jouer. Or, 
nous venons de connaître des mo­
ments graves et nous traversons 
encore de grandes difficultés socia­
les. Quoi de plus naturel que je 
vous exprime ma confiance dans 
la collaboration que réclamE' de 
vous Je gouvernement national? 

Le gouvernement 
On a pu s'étonner - et nous sa• 

vons le chemin ténébreux de la ca­
lomnie - que. dans des moments 
au~sl difficiles. j'ale formé un gou· 
vernement de part!; j'ai cru devoir 
le faire, car seul, apiés les tristes 
expériences d'un passé récent dont 
les prolongements ont dUl·ement 
sêcoué le pays, un gouvernement 
wafdtste pouvait trouver dans le 
Roi et la nation les appuis dont li 
a besoin. Ce gouvernement est donc 
national et il n'est que national. 
car le Wafd a des racineB si pro­
tondes sur le sol de la patrie qu'il 
peut se permettre d'étre bon sans 
faiblesse et juste sans tyrannie. 
L'accueil chaleureux que le pays 
m'a réservé témoigne d'une con­
fiance qui s'adresse certainement 
motn~ i\ ma oersonne qu'à mon 
passé et à celui du Wafd et à. cet 
ense nble de principes qui forme 
notre force. c'est-à-dire ~mc force 
désln téressée. 

J'al tenu à vous dire ceci pour 
vous expliquer pourquoi. gouver· 
nemen t de parti. nous ne gou ver­
nerons pas eu partisans. Nous ne 
pouvons pas oublier. en effet, les 
ravages c:!es mauvaises vassions po­
litiques et combien notre chére 
Egypte a besoin do se J·ec\lellilr 
dans le travail, la dignité ct l'es­
pémnce. 

Collaboration 
Je fals appel à vous. que je vou­

drai~ pou voir à tous les Instants 
appeler mes che~.·s coiiaborateurs 
NouM avons asswné de p(mlbles res­
ponsabllltés. Vous avez également 
les vôtres. Pendant les temps tra· 
glques de la guerre, U y a des pro­
fessions qui cessent d'etre des mé­
tiers pour devenll· des apostolats 
Nous no l'oublions pas; ne l'ou­
bliez Pas. Dans ma réponse à. l'or· 
dre de Sa Majesté de former le ml­
nlstére. j'al tracé l'essen Lie! de no­
tre programme. Référez-vous y et 
voyez avec quelle diligence nous 
avons essayé de pa.rer a la crise 
"tmentatre Qui. entre toutes, est 
certainement la plus g1·ave. C'est 
un commencement et nous versé­
vèrerons. malgré tout et coutre 
tous. clans lol. vole ou nous nous 
sommes ongllgé>~. avec prudence. 
oui. mals avec fermeté. Le pauvre. 
avant lo riche, u. droit à notre sol­
llcltude ct a notre devouement . 

-----; 

(LIRE LI\ SUITE EN PAGE 9) 

ENGAGEMENTS SUR UN 
FRONT ÉTENDU EN LIBYE 

------------·-----------
Le communiquë publié aujour• 

d'hul par le G.Q.G. britannique du 
Moyen-Orient déclare: 

Hier, des colonnes ennemit;S com­
vrenant des véhlcules blindés ont 
été en contact avec nos patl'ouilles 
sw· un tront étendu, tletmls la 
~one côllèrc à l'ouest de Gazai:. 
jusqu'à. 65 kilomètres environ de 
cette localité. li Y, a eu un tir as­
sez nouni de 11art et d'autre, mals 
1ms de corps-à-corps. 

Les retranchements affiés 
constituent une ligne 
serrée et formidable 

Nos chasseurs et nos bombar· 
d1ers ont efficacement engagé. l'en• 
ncrut r>ar des attaques et des bom­
bardcmenls à basse altituclc. 

Le communique publté au4 

iourd'hui par le Quartter-Gene· 
ral de la Royal Air Force d.u 
Jlloyen-Oriep,t, déclare : 

Nos cb.asscUl's ont main~cnu Je 
15 fevrier leurs activités dans 
les zones avancées de la CYJ·é­
natque. Des bombardiers, opé­
rant en étroite liaison avec nos 
forces terrestres, ont bomba1·dc 
une colonne cnnemio dans la 
zone de Gadd el Ahmar, enre­
g.lstrant un certain nombl'e de 
coups dll·ects. On salt. mainte­
nant que Jo 13 févrie1· un J u. 88 
ct un chasseur Maccbl flll"ent 
abattus dans la région de Bir 
Hachelm par le feu des canons 
anti-aériens. ,. 

Dans la nult du 14 au 15 !é­
Vl'lct·, nos bornbardlen; ont de 
nouveau attaqué les installations 
du port à Benghazi ct les aéro­
dromes à Berka. De gros nuages 
ont empëchè l'observation des 
résultats du raid à Benghazi, 
mais des incendies furent aper­
çus à Berka. 

Dea ObJectifs en Sicilo furent 
bombardés par notre aviation au 
coUl·s de la même nuit. Des ex­
plosions et des incendies fureno 
causés dans les réglons du port 
aussi bien à Augusta qu'à Sy­
racuse. Les aérodromes de ca­
tane, de Comiso ct de Gherbinl 
furent également attaqués, le raid 
sur Ghorbinl ayant été l)arttcu­
Uèrement efficace. 

Nos appareil>~ ont engagé un 
certain- nombre de bomba.rdlers 
la.nce-torpiUes S. 79 qui tentaient 
d'attaquer, le 16 février, des ba­
teaux dans la Méditerranée cen­
trale. Deux a.vpP.rells ennemis 
!u1·ent aba1;tus. 

La. méme journée, au cours de 
raids ennemis sUl' Malte, nos 
cha.s&eurs ont abattu deu.-.: 1\lE. 
109. Les batteries des canons an­
tl-aériens ont enregistré deux 
JU.88 abattus. Certains dommages 
furent causés au cours de ces at­
toques. 

De ces opératioru;, al.nbl que 
d au tres cinq de no.;. n ions BOUt 
mnnquanl.fl. 

par PIERRE. JEANNERAT 
correspondant de [!Uerre de l' A.F.I. 

Les Allemands ne s'aventurent 
P'l.S près des positions alliées. De­
puis plusieurs jOUl'S, ils ba.rdil'.lt 
l.!De distance prudente hors cle por­
tée de notre artillerie, ~xcepté 
quand celle-ct va loin à la ·en~ou· 
tre des ennemis, et. selon les ter· 
mes d'Un jeune officier de ·etvw­
après une de ces sorties, ~ne aé­
poussette le Jerry». 

Nos llonuncs se montrent cer­
tainement plus entreprenants c:ue 
les adversail'es. Je viens de par:er 
à un lieutenant sud atl'lcain, CJl.ù 
avec t1·o1s de ses compagnons Qassa 
deux jours et trois nuits au ml~iÊm 
d'un groupo d'Allemands. f 

Les Allemands craignent telle­
ment ces patrouUles qu'Ils établis­
sent un poste d'écoute II<ême 
quand seulement une dizalno de 
véhicules s'a.rrètent l>len à l'arrière 
de lem·s avant-postes. les Sud Afri­
cains, les Polonais et les Français 
Libres rivalisent d'ingéniosité et 
d'audace pour percer les secrets 
do Rommel. Rommel, lui. n'obtient 
pas de renseignements par les mê­
mes moyens. car ses hommes ne 
peuvent s'infUtrer à travers la li­
gne serrée et formidable que nous 
avons maintenant établie. L'a.rrêt 
des Italo-Allemands nous a permls 
de terminer les t·etranchements les 
plus importants que les Alliés 
aient eu depuis qu'ils s'élancerent 
hors du périmètre de Tobrouk. 

Un licut.enant-colonel sud afri­
cain. au nom français, <un aes 
nombreux descendants des Hugue­
nots de la colonie du Cap qui, 
maintiennent dan>~ le désert libY­
que. la haute tradition d'héro'sme 
do leurs ancêtres) m•a montre ses 
dl.spositlons subtUement agencees 
pour pro!lter de chaque avantage 
dn terrain. De vastes champs ae 
tir s'étalaient devant nous ct les 
110mmes bleu tapis étalent prêt.s 
à tout moment à balayer la J)laino 
avec une mitraille nourrie. Un gé­
néral polonais m'a permis de VIsi­
ter sa première !lgue, et Je passai 
plusieurs heures pru-ml les Fran­
cats Libres. Rien n'a été laissé au 
hasllrd, toutes les précautions sont 
prises. 

n ne faudrait pas conclure aue 
nous M·on l'intention de rester 
sur la dUPn" 1 ~. Comme me l'a 
dêclaré un ce 1L ,. commandant 
d'une brlgall" .lù· •frlcaine: •Le~ 
trous no gn!.W~"OI' t 1amals la vlc­
totre». TI c:,t <)Ut aussi possible 
que re olt no'' r.: non les Al!c­

DUD<1 QUI LI •lou" à l' tt<>QUQ. 

Cela dépendra des conditions dont 
le hau~-command,etnent seul sera. 
juge, mals nos hommes, sans te 
moindre doute; accueilleront l'or· 
cire de se portel' en avant avec 
grand plaisir. «Nous sonunes là t 
et comment!», s'écriA. un Jeune 
parigot nettoyant un fUSli·mitra!l­
leUl' comme je, pensais. «Fridol1n 
le saum ben bientôt». n a triché 
quand il s'est rendu à Halfaya. a­
vant que nous n'ayons pu lui mon­
trel' de quelle étoffe nous sommes 
faits. mals n ne perd rien d'atten­
dre encore un peu.» 

Position d'attaque 
manœuvre 
diversion? 

ou 
de 

On ne salt pas encore si Ronun.:l 
es~ toujoms eu position d'&ttaCl1.'e . 
Certains 1·ensetgnemen ts portent à 
croù·e que Rommel établit des 11-
gne' do défense à l'ouest de Ga­
zala, mai~ Il ne faut pas en c·< n· 
clure qu'Il est dé<!ldé à arrêter là. 
se~ effort.s. 

D'autre part. la tonctlou de 
Rommel en Libye eu relation avec 
l'offensive dù printemps de Wtl r 
est discutés par Je Lteut. Général 
Sir Douglas Brownrlgg. écrlv.M t 
dan~ le «Sunday Dlspatchl>. 

«Pour comp1·endre l'importance 
do l'armée de Rommel pour .tnt­
le.•. êcrlt-U, nous devons e~sa.ycr 
de nous représenter le plan le plOJ, 
probable de Hitler pour une offcn· 
sive du printemps. 

«li peut rcprendl·e son of!eru;tve 
contre les Russes dans le sud ou 
U peut violer la ucutral1té de la 
Turquie aussitôt que le temps fera. 
d'une expédition en Anatollc t•ne 
overatlon raisonnable. 

uEn tout cas, Il veut d.lstro~liP. 
l'attention ailleurs pour éloigner 
les trouves adverses du point ~Ital. 
et c'est li< que résldo la !onction 
do Rommcll>. 

Succès naval 
un conununlqué de l'amtraut6 

annonce Que les sous-marins brl· 
tanniques continuent à. lnr11ger en 
Méditerranée ctmtrale des pertes :< 
l'A~e. Un navire de fort tonnage 
et un navire n10yen ont ét6 d6fl­
nlthement coulés, ct un trol~lenJ" 
n. 6t6 ton>IU6 et probablement cou-
141 (Ill".!, et A.J. !o.) 
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VAUTRE GUERRE ..• La Cour 

On lisait dans «La Bourse 
EgyptienneJ) du 16 février 
1917 • 
+ Paris. - l'II. Gérard, am­
bassadeur des Etats- nis à 
Berlln, ~fme Gérard et Je per­
sonnel de 1'ambas93.de sont 
arrfvés à Paris. 
+ Londre5. - Le r,omte Bern­
~;torff, ambassadeur d'Allema­
~ne eu Amérique, quittera au­
JOurd'hui Washington à des­
.tination de Berlin. 
+ LondTes. - Un communi­
qué russe transmis par T.S.F. 
dit : " L'ennerui -a attaqué au 
sud-est (!e Zlotchev ct la. ba­
taille continue "· 
"' Pétrograd. - La lc,·ée de 
la classe 1~97 a fourni près 
d'un miJJion d'hommes. 
+ ·ew-York. - La l'évolte 
qui a éclaté à Cuba ef>t ·attri­
buée aux intrigues ai:<eman­
des. 

Au Se~rétariat 
du Conseil 

de~ m·nistres 
Le Conseil des ministres a 

,publté la note suivante: 
uEtant donné l'ab.-;ence en 

c~mgé de l\!ohnmed Kamel Sé­
llm bey, à partir du 14 février 
Mohamed Salah e: Din bev' 
contrôleu r techniqne au senoi~ 
ce du tarif au ministère du 
CommeTce, a été chargé de le 
remplacer pendant son absen­
ce. 

Kamel Sélim be~ a obtenu 
~n congé de 3 ruôis. 

A LA GALERIE HORUS -
·EXPOSITION 
G. ·DE VAUX 
Cet a.près·mldl, • 5 h., à la. Ga· 

lerle Horue, 1, m.ldan Soliman pa­
Cha, aura. lieu l'ExPosition G. de 
Vaux compr.enant des paysages, des 
1Dtérieurs· .,t des fleurs. 

L'Exposition, qul .~ manquera. 
pas d'intéresser tous les amateurs 
ete belle peinture, restera ouverte 
jt..:·~u'au 24 février, toue les jours 
~cepté le dima.nchj!, de 10 h. a.m. 
àl h. p.m. et de 5 h. ys . p.m. 

Vente aux enchères 
~Ierc~edî 18 février, à 10 h. 

a.m. BEAU MOBILIER FRAN­
ÇAIS. Commode ancienne fau­
teuils, bureau, piano demi­
queue Pleyel, Frigidaire, Buta­
gaz - Cbamb:e à coucher et 
chambre d'enfant, amo Ci­
troën 1939. 

Appartenant à :'II. R. Deke­
drel, de Port Tewfick et gar­
nissant l'appartement : 58. 
ll')le Baron Empain à Héllopo­
üs .P~ès du champ de courses. 

\ ts1te ruardi, de 2 h. à 6 h. 
p.m. 

Les comm:ssaires-pri. eurs : 
F. A:-cacbe f't r.. :'lfikhailidis 

"OM~IA'' 18, rue Madabegh 
Tél 53552 

Charger I'Agenea 
de· la g!rence de votl'& tmm6uble 

S.!ll. le Roi a daigné deléguer 
S.E. r-.Ioustapha el Nahas pa­
cha, prés;dent du Conseil. 
p:mr le rep,:ésenter à la céré­
monie de rewur ùu ~Iahmal 
samedi prochain. 

Les ministères 

S.E. Ahmed Hassanetn pa­
ella, chef du Cabinet Royal, a 
rendu Yisite hie.:'à S.E. Mous­
tapha el Nabas pacha, prési­
dent du Conseil. 

11 a ensuite passé. un court 
moment chez Amin Osman pa­
cha" président de la Cour des 
Comptes eL :'IIohamed Salall l'! 
Din bey, secrétai~e génhal du 
Conseil .des ~-~io;trcs p.i. .... .... (• 

S.p;. I\1-akram Eheid pacha, 
mlml'll'e des Finances, recé­
vra le'> visiteurs désirant le \'Oi r 
lous les mardis à partir de mi-
dt. . 

•!• ·:· .. :. 
~· ~- Makram Ebeid pachn, 

mm1stre des Finances a re­
çu .hier !\!. Hassan YaRslne. 
ancien député, 'égnib Sarrouf 
bey, Tarraf Ali pacha. cilrec­
teur g~néral des Chemins dé 
fer, une dé'égation des diplô­
més de I'Universita égyotitmne 
E't une délégation d 'ouvriers de 
k1 Gharbieh 

,+';t ·:· .... 
S.E. H!lmdi Seif el Nas.r na­

cha, min!stre de la Défense 
Nationale, rccewa ses vil'i­
teurs tous les jours à parLir 
de midi. · 

S.E. f?sJ?an Mohaream pa­
cha, numstre des Travaux 
Publics, verra mercredi pr~­
chain le film sur les méthode& 
de protecLion anti-aérienne 
prép-.3.ré par les soins de l 'ad. 
mini.qtrat.ion de la Défense 
Passive. Il sera accompag-né 
a· bdel Salam Mahmoud bey 
directeur !!'énéral de cette act: 
ministratton. 

.; . ...:· ·:· 
S.~. Mtre Sabri Abou Alam. 

mimstre de ~a Justice, a ren­
du visite hier matin aux ma­
gistrats charéts. 

Il a reçu plus tard dans la 
journée Abdel R·ahman el To­
wayer pacha, procureur géné­
ral près les juridictions natio­
uaies. 

S.E. Mtre. Abdel Fattah el 
TawU, ministre de l'Hygiène, 
recevra les pe:·sonnes désireu­
ses de le vot!- les mardi et sa­
medj de chaque semaine à par­
t:r de midi. 

S.E. l\Iousta pha el N ahas 
pacha, ministre de l'Intérieur 
a signé hie~ un arrêté nom­
mant_ Ma.hmoud Gazaleh hey, 
pr emter mspec\eur au minis­
tère, comme d;recteur du rié­
pa~tement de la Sécurité Pu-

L'affaire Aziz 
el Masri pacha --Une nouvelle note 
adressé au ministre 

de la Défense Nationale 

Les avocats de la défense cie 
S.E. Aziz el Masri pach·a ont 
présenté hier une nouvelle no­
te au nom de leur client. ·----------===- · Ces conclusions complémen-

·~ .talres seront examinées par 

. cha, ministre de la Défense ~. , ~ • ~, .s .E. Hamdi Seif el •asr pa-

~~~ ~~.iî~ ~ationale, 
"'t•lot t•()Sltf 

'•'•ph.: 59fl8 Le bureau 

l.t\ litms prtsit~tis eu MHRO ne ••rOI't pro·lrll• d•l'l 
t-~<.IJ!'I• &J.ohe u" ~ Cue ... Uit U/1 d t.; de 60 joun 

l.C )l)l. 
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INVESTISSEMENT 
EXCELLENT 

--. 
Meubles de luxe eurooéens : 
Salon Fra.ncale Rococo Louis XV 

'tloy,er massif, couvert Cl'or, a.ve~ 
&cu.pture en bols tJ. la malo 2• 
Parties. Chambres è. coucher 'cr~ 
élt'!gantq;~, unes à man~~:er. ca.bl­
:nets, garniture de club. couverts 
de table en cassettes è. ca.Ciea.ux 
~~ aux choisis. eXCellents tableau~ 
B 1 huile de pelntres réputés dans 
le monde entier, piano à Queue 
Steinway, neuf, tapis persans. à 
vendre en occasion chez NATHAN 
MAX AMBOR, Te ·Avlv, Palestine. 
48, Gordon Street. T!l. 2930. 

llllllllllllllllllllllllllllllll JUJJIIIIIIJI 

des associations 
médicales d'Egypte 
L_'a•semblée f<énérale des as­

S?Clations royales méd;cales 
d Egvpte a tenu une réunion 
dans l'après-midi de vendredi 
dernier, afin de procéder ii. l' é­
lection de son bureau. 

S.E. le Dr. Aly Tbrahim pa­
cha r ecleur de l'Unfversifé. a 
été éln président ,le Dr. 1\foh-a.­
med Khalil Ahdel I<halek bl'v 
secrMaire !l'énéral Je Dr Ab: 
dPI WahPd el \Va kil bey · se­
crétaire généra] adjoint. ' 

Les Drs. Alv Tewfick Chou­
cha bev. Thrahlm Chawki bev 
Abdel \Val,ab Moro bev, Mo: 
hAmod el S<~bal Hassanein bey 
• 1a~uib !\!a'1fo•1z pacha et 
Abmed El Allatl bey, ont été 
nommés membres parmi les 
pra1.~ciens <n1i ont plus de dix 
ans cie profession. · 

P-armi 1es médècin& qut pro­
fessent depuis moins de dix 
ans, le seul mPmhre élu est le 
Dr. Abdt!l Aziz Samt. 

On pror~da également à 1'~­
lectlon de quatrP. memhre!; de 
réserve qui sont les Ors. Tssa 
H~tmdl el Maznl hey, Mah­
moud Soliman Ahaza bey Ah­
med Abdel :--:abi bey et 'll!ous­
tapha el Diwan!. 

lllique. Mohamed ct Dabli bey, 
1 "~'' ... ud , ... pl ac:.: de au·ecleur 
de l'école de Police, alo-rs que 
Jo Dr. :O.lohamed el A:abj bey 
est tran. féré à l'administra· 
~ion centl'ale. 

Amin Osman pacha, prés1-
dent de. la Cour des Comptes. 
offrira demain un thé auquel 
ont été conviès le président 
du Con!>eil ct les rntnlstres. 
l'ambassadeur de Grande-Bre­
tagne et d'autres pél'sonnali-· 
tés. • 

Le général :--apier-Ciavering 
a été nommé chP.f de la mis· 
sten militaire angl•alse en F.­
gyp te, en remplacen1ent du g~­
néral Stone, promu comm a n 
dant en chef des troupes bri· 
tannique en ~~ypte. 

'ot:i.~ ....... 

Nous avons annoncé la nomi­
nation d'AI)'lln An:s parha 
ancien ministrt? de la justfce, 
comme président du Contell· 
tieux de l'Eut t. Le décret roya! 
pa.:·u hier, fixe la période dr 
se1-v.ice du cuveau Président è 
deux ans susceptibles .de re­
nouvellement.Am;n Anis pacha 
wuchera L.E. 1000.- par an 
en us de sa pension de .,...E. 
1500. 

nies au Niais d 'Abdine eL 
s'est ensuite rendu aux Affai­
res E~~angèrC's . .. ; .... ~ 

M. Ibl'ahim Fa~ag, chef du 
Cabinet du ministre de l'Inté­
rieur et directeur · du peJ·son­
ne), a pris possess}on' do ses 
fon ctions hier. 
La rJille 

uverneurs 

S E :">! ou«t·apha el Nnha~ 
pacha a rt:'Cll hter· 'au mini~tèrP 

Le Sème salon ae Ja pl10to- o ~·rte l'Intérieur les monrt1r5 Pl 
f{l'ü.phie qu'orgn ni se la Socié- . les f!OIIVCI'IIt'tl!'s. n Je ur cle-
t~ des Amis de l'Art sera jnau. S.E. JJouslpaha .el Nahas pa· pain confectionné avec un mélange manda ·de veiller à la JlhPrtl' 
gmé demain, mardi 17 février 'cha, gouver}1ew· miLito.ire du de farine de blé, de mals et de des éJr,ction!'. clans IP. limite~ 
à 11 heures a.m. au poJals des pays, vient de signer L'ordon- rlz, établl dans le3 m·oportlons sul- ne la loi 11 ne f d ·1 · 
B 40 

vantes~ , · au rar pail 
eaux Arts, . rue 1\léglis el ncp1ce miUtairc suil·ante 50 pour cent de farine de t>lè .l'pendant. que les tmcts é'et:-

Nawah. • ·ous;· )loustapha. El-:s'ahas 'pat'lla, renfermant tous ses é:6ment.~. à t~raux !'0'111lt un prétexte à la 
L'exposition sera inaugurée Vu le Décret du 1er septembre l'· ~ diffa t· 19~9 déclarant J'état de siège sur e.: .. eptlon du son. gros ou rtn; ma lOn. 

par S.E. J'<éguib cl Hîlali bey, é 25 pour c~::-.t de fa.rlue de ma.ls: . 
ministre de l'lnstrucliOn I"u· tout le t.errltplre gyptlen; 25 pour cent de tarlne de riz·. . ahas. pacha lenr deman .. a Vu la Proclo.ma.tlon No. 219; u blique. En vertu des pouvoirs qui nou~ (1>) aJouter le· &on, gros ciu fln. l en«uile de s'occuper avec ar-

Cel aprêe.-midi, à l 'occasion sont conférés par lo Décret du 7 ou toute autre matière a.u mélange deur des problèmr~ de rappr;,_ 
du vernissage du salon, un !é_vrter 1942; i~J~vl.so au cours de la panltlca-~ visionnement surtout en ce qui 
thé se l'a offert aux r eprésen- ORDONNONS CE QUI SUIT: Il leur est également Interdit d'é· con,, CP:ne .~e~-'. _c la~~~s pauvre!!. 
tants de la presse et à quelques Art. l .-ll e~t Interdit aux pro- tendre la pate ~ur sur du son qul E!!f'~· l ~ etetldlt _sur la sé-
personnalités. · prlt'!tatres ou gérants responsables solt Propre et ne contienne oas cunté publlque qui e5t à la 

des boulangeries, a moins d'une b d 1 1 Le corps J.iplomatiqu(l autorisation préalahle du ministre d'éléments étrangers. ase e -ü vie natlona e. 
des Finances, do: Art. 2.-n est Interdit aux pro· 

(al fabriquer. mettre en vente pt·lét!Ures ou gérante responsab!es ~ahas pacha fournit aux 
l\ous apprenons que Naha~ ou déteQ.lr du pain autre que 10 aux mh.)oterles ainsi. qu'aux corn- ~ouve;rnem·s et aux moudlr:! 

Pacha recevra le corps dif,lo- mcrçants de farine<. à molns d'u- des délails sur la demière cr!· 
matlque "UX Affa ' e Et ne autorisation préalable du ml- SI! "Ui amrna au pouvoir l" 
· "' · tr S ' l'a.{t- nlstre des Finances d'extraire ou .., " 

!)'/';:-es tous les mardis. de détenir d'autre !arlne que le 1 ouveau Cablnf'l wafdif>tc . 
TJonqtions UN APPEL DU mélange prévu à l'article précédent Lorsqu'elle sera accordée, l'auto-

risation d'ext1·atre une farine autre 
A LA GOUrTE DE; LAIT 

En m.Smoire du regretté 
Marcel Barcilon :· · 

PRE-SIDENT que le mélange prévu déte:·m\nera le degré d'extraction de cette fa.-
rlne, les quantités maxima aurorl· 
sées et Je délai dans lequel elles 

Du CONSEIL poun·ont être écoulées 
/ Art. 3.-La farine mélangée pré-

vue à l'article prem!er. de même 

CE 

-T 

La réunion de la commi~­
c:.lon des oi~nong qui devait ~-
1re trnue hi ar à Alrxandrie a 
'étf! ren~oyé(' an ·Hl courant 
· raut(' de quorum 

.· DP ~on cc.tl'>. le rniniFtrrP dn 
r.omm~>l're et de l'fnrln. trie a 
M~ chargé p:n [@~ autorités 
hrit-nnniqllé!> d'informf>!· le~ 
OPII'Ocianl>~ et exportatpnrR 
ffOil!nOOf- q\IE' lp flm·oqmp.f'ni 
n'Pst pas en me(;Ure d'ac'1eter 
4es oignons P:::~ptien11 cette an­
néP, par suite du manque de 
frôt. 

Par contre. la GrandP·flre­
tngne est · éll~no"~l' à achE>Irr 
~0 tonnP!I cl'oiŒnons às!<Pch{os 
:\Il lieu dP!> 403 tonnes. impor­
té"" T'An derniPf 

LN• f,~O tonne!< rl'oignnns· secs 
remré~Pnte 13() n111le c:acs. 

Cet av;!' donné- il tPmns· a.m: 
commérrants leu r évitera rlP 
noitrrtr de fa\1::< Psnoi1·:~. f)è~ 
re momnnt. il!- doiv-::nt chi>r­
cher ~e" d~honché!l pour l~:ur 
prodmt. dans lès pays 'l.'ol:nns 
de l'Egypte 

SOIR 

TR Pa~Ronnel de la Société O. 
rlental~ de Publicité et ·r1e ta 
'Bom·qe Egyptienne .. P.T. 285. 
Mnriage 

Nous o,vons annoncé la dé­
mission de Mahmoud Hassan 
na.cha, conse11Ier royal au mi­
nislè.~e des Financee et du 
Commerce. ' ous apprenons 
cm'il sPra l'emplacé par un des 
JH,,t~ fn--~tionnaires du golf.,_ N011s avons le plaisir a· 1111 • 

A. LA NATION que la.. fai:ine n.ya.nt tait .J'objet RUE JZMAD EL DINE - R.C. 28730 
d'une aut{)risa.tlon spéciale ne 
pourront être nüses en vente. ven- --

Té-léphone 40204 

vemem ent. noncPr le mflriap-e d~> ~111e B"'l· 
(• •!• ot• 'a C:hiha, .fille de 1\'fmP. Vl''tve 

Philinne Chiha, avPc M. Fran 
coi< Tall'her, inr111striel.. nro­
priétair_l! de. l'U~ine oe F!ilatu. 
re et Tis"-a."'e sise à Bahtine. . 

Awad el Bahrawi bey, Emir 
el Haz (Pdnce du Pélerinn.o;e) 
est rcntr'é au Caire avec lé der­
nie r contin~ent de pélerins. 

Il s'est jnscdt rlès son arri­
vée sur le registre des cérémo• 

/ 

La cér6monie a eu lieu dan11 
la plus _str;ct!j intimité le 11 
février 1!)42 .. 

Police ·et tribunaux 
--------~-------· .. -------------

Un double accident 

Une' auLo con<;luite à toute 
vitesse h.eurLa hier après-midi 
uue fillett.e, rue Abdel A'tlz. 

La vicLi.me fuJ tuée S?us le 
coup. 

Le chauffeur tenta) de pren­
dre la fuite, ma;s dans sou 
uouble il renversa un cycliste 
qui débouchait à ce moment 
d' une ruelle. 

Abdel Ghani Omar, p.roprié· 
taire d' une fabrique de chemi­
ses, ass-is- à la· por-te d.e . son e­
tablissement au moment du 
double accident, p·arvint .,à re­
lelrar . 1&-numéra de la · voiture 
·q:oi est 1~9&~ ·.o: :;:.:. "'!~:.-.--;:<.: . .:. 
: 'iJ!l;.;rechëltlï\fl~~~b"BUff~ ,-: 

Une rencontre, 
des. fiançailles . 
et leur suite... · .,. 

Une réfugiée 
malhonnête 

Ln. direction de l'asile Son­
youfia a vaH remis une ccr 
laine quantité de vêtements· 1 
une refugiée pour les distri 
buer parmi les autres femmer 
hospitalisées dans ·cetto insti 
tution. · . · 

Celle-çi en profita pour em 
portel' les vêtements confié8 

sa garde el disparaitre. 
A la suite d'une plainte dé· 

posée au kism de_ Khalifa, la 
~lMe- r-echerche l 'mrulpPq 

La . coûteu:oe 'soiréè 
"·' '" = ~œ~èiant · ....... ; ? J') !"; a.=~.~!:.:-:: ·· o?err~-..,p; ~.: ':1 

o~:un ' 'hëi(Oeiint ' à ti' ~ :Ùàît1e {U:t 
invHe vendredi dernier par 'un 
jeune homme et une . jeune 
femme de ses connaissances à 
passer la soirée en leur corn· 
·pat.;Rie . . · 

Une jeune fil!~· palestinien~ Les trois corr.magnons clinè-
rent et se rel)dirent en.~ulte an 

ue avait fa it il Y a quelque domicile dn couple qnl lo~Mit 
temps la . connaissance d'un dans une chRm.hre à la. terrp.s· 
individu qui s'était présenJ.é à se d'un immeuble. . ' ' ' ·, .. 
elle comme un officier supé· · 
rieur de Police. Là, le commérca.nt . COT}St~tta 

Le pseudo-offic!er capta la. qu'il avait été attiré . dans ' un 
confiance de sa nouvelle con- sruet-apens. Ses a.ml" Rid~a na,r· 
naissance ..en lui womettant lp oortier de l'immenhle. Je foi-­
le mariage. c~rent sous la m~n11ce à leur 

Avant hier. Ç>rofitant du fait rt>mettre eon nortefeullle con­
que la jeune fille était sortie tenant une somme . de 'cent Il-
e c s 1 1 . t vres. . ' n our e en e a1ssan seul Aussitht ela hé 1 · 
dans son app t t ·1 f r c . e commP.r· , . . ar emerr l :ac- èant s'PnH>resea de se rendre 
LUra 1 ~rmOtTe et .~mporta Jes ·an Q'OITVernorat du Calre OÙ il 
é;orwm~es et les bJJOUx de &a dPnn-.<~ nlainte contre les trois 
!.ancée. complices. 

A la suite d'une .Plaint.e dé- " 
posP.e au hllrPn.u ries !nvestign.- ------------­

STA TlSTIQUE;s 

c< Que chacun cle vnus, 
ménager de son· temps 
et du nôtre .retûurne 

·à son t~a vail... n 

S.E. Moust·a.pha .el Nahns 
•pacha, président du Con eil, 
vient de lancer à la nation un 
'appel pour la .remercier vive­
m ent des grandes· manifesta­
Lions· d'allégresse c;lont (;)lie a 

·tenu à e.ouligner son retour 
au pouvofr. 

Nous y r elevons notn.mment 
le passa'ge suivant ~ 
· A qui dols-Je adresser mes re­
. merctements? ... 

dues ou dètenues que clan• de~ em· 
bal:ages portant le po\ds en ol<es 
ou kilogrammes, le nom du meu­
nier, ~on adresse et la dé•!gna.tlon 
«Mé:angée~· ou cNon Mé:angée•, 
:;ul van t le cas. 

Ces indications seront Inscrites 
en langue arabe en lettres d'une 
hauteur minima de trots cen~tmè­
tres, sur une étiquette à coller sur 
l'emballage meme à un endroit ap­
parent 

Art. ~.-Il est Interdit aux par­
ticuliers autres QUe les boulangers, 
les mtno~lers ou leurs gérants res­
ponsables. alnsl qu'aux commet·· 
çants de farines de détenir ou 
d'empl~er. à quelque usage que 
ce soit,· une fârlne autre que le 
mélange prévu tJ. l'article premier. 

Art 5.-Le~ lnfractlona aux dis­
positions de la pré~ente proclama­
tion seront constatées par les or­
!lcters de poUce judiciaire ainsi 
que par les·· fonctionnaires dèlé· 
g:.;,és à cet effet oar le ministre 
des Finances et qui auront dans 
l'accomplissement de cette ml~slon 
la qna.:lt6 d'officiers de poilee Ju· 
diclalre. 

· A I'AUiUSte Souverain, - Dieu 
•a•oc que la Patrie ~olt grande par 
•ul,- qui a daigné nous prodiguer. 
, mea collè~:ues et à mol. les han­
.es tllBl'QileS ùe sa bienveillante 
,ympathle et de sa précieuse con· 

· nance'l 
AUX Princes et aux Nablls de la Ils aurpnt pour contrôler l'exé-

Malson ae ~loha.nuned Aly, qui ne cutlon des dispositions de la pré­
m'ont pas épargné leurs félicita· sente proclamation droit d'accés 
tlon~ et leurs voe1tx? aux établi,sem~nts. mtnotl"rles. 

A ta nation tout entlèro, ses . boulangerlE!s, magasins et autres 
haute~~ per.~;onnalltés, ses homme~ lieux a.rrectés à la. confection. a 
et ses ferpmcs, ses ulémas et tous l'emmagasinage. è. l'emballaqe et à 

' les · autres représentants r-eltgleux. hi von te des ·farines et du pain: 
ses riches et pau,•res, ses fonction- Ils auront de ml>me le droit d'exa.-1 
nalres. ses avocat&, ses ln~ténleurs. miner la comptanUité et les regis­
ses médecins, ses COJJlmercants. ses treF des exploitants. 
.n~ables, s étudiants, ses · ou- Art. 6.-La présente procla.ma.-

et,g 'I'Jli.Sù ~· qui, t 1 i ~ serS: x~cutQ!re è. partir de 
OïiT ïenu iüontfër à ·notre éiÏI.ra sa.- pub!lcattoii. au uJolml.al.· -OW 
les sentiments les plus généreux? cielo. 

En réalité. devant" tmitea ce.• ma­
nifestation~ magnifiques, Je me 
sens Incapable d'exprimer •. ma gra-
titude: · 

Le président du .Conseil re­
nouvelle en<>ulte l 'engagement, 
:maintes f~1s pris. par 1e Wafd. 
de consacrer les efforts dê !;(ln 
gouvernement au bonheur et 
à la sécurité çlu pays. Mais, 
ltÎOllte-iL.. 

Çes buts ne peul'ent être atteints 
·que par l'effort rnceRsant. le tra­
vail productif · 'J)our~ulvl dan' le 
·allllHl et la tranquillité. Ce ot)e 
vou~ avez fait d<'Pllls no~re arrl ~~ 
.au pouvplr . témoigne amplement 
,et suffl.IIO.ITHnent de vos sentiments 
,à notre égard Et malnten'aut, qup 
chacun de vous, mérillger de <'Oll'e 
temps et du nôtre, retou.rne à ~on 
travail, pour prévenir toute ten­
tative de 'J)rovocatlon aux -désordre~ 
de La . vart des ~mbltleux lntrl-
iants; . . 

Que 'l'otre sagesse et 'I'Otre pa­
tr1otl~me vous guident pour éviter 
cet érue\1. 

Au cas ofl. à la. date l'l'Pntrêe en 
vigueur de ta présente proclama­
tion. des quan tl! és de rarlne nol\ 
<;on~orme aux sptctt~ya~~ona pr,é· 
vues à !;article premier se trouve­
raient en la nos•e«•on de l>ou\an· 
•·s. minotiers,_ com!llerçants d2 

farines ou parttcullers. ceux-cl de­
vron t en faire la déclaration au 
niln1stère des Finances dans les 
tr.ols Jours de Ja publication de la. 
-prés en te proclamation at1 «Journal 
orttnleh> et exécuter les lnstruc-

1 tlons qui seront données à cet 
égard par le ministre des Flnan-. 
ces. 

Art 7.~Tout.e Infraction AUX dis­
positions de la pré•ente proclama­
tion sera punie d'un emprisonne­
ment ne dépassant pas un an et 
d'tme amende n'excédant pas· L~E 
100 0\1 de J'une de ces pe'nes •eu­
lement. Le jugement .prononcera. 
la confiscation de !a. farine et du 
pain obJet du délit. 

Art s.-n appartiendra a.u ml· 
nistre d~s Finances de pre.,dre les 
arrêtés nécessaires pour 1 'ex écu tl on 
de la p~ésen te proc~amatlon 

Art. 9.-La présente Proclama.- ,. 
·tlon remplace la. Proclamation No. 
219. 

tions c.~imine!les. le sagh Ah­
med Ahàel Rahman soum1t ,1 
la victime une collection de 
photos de séciat:stes de ce 
gen re d' escrorruerie. . Les · prix · 

des . produits 
aliinenfaires.u 

Ezyptlens, vons êtes mon (!l;po\r 
èt mon soutien. Par votre appn1, R· 
prM crlul de Tlleu et da !;ouvt'ratn 
je me ,;ens plu~ fort Ave~ ton to11n 

~ .en vue le sen'lce déslntéres<é ote 
ta patrie, et Dieu ' '9US proté~:era. 

Le Caire. le 12 févrter 1942 . 
. i\JOUSTAPH.~ EL N.\HAS. 

<Traduction) 
La. plaismAnte y reconnut 

celle de l'escroc 
L'inculP-é- ~st ,àctivPment re­

cherché par ·1a police. 

Saisie c!e farine · 
no~ mélangée. _ 

Les inspecteurs du bureau 
de l'Approvisionnement ont 
~rocédé h-i er, à des , perqui<>i· 
bons dans les dépôts clandes­
tins de deux négociants en fa­
rine. 

D'importantes quantités de 
f~rine pure non mélang-ée an 
nz et a u maïs conformément à 
l 'ordonnance militaire furent 
découvertes et saisies. 

La police a dressé des pro­
cès-verbaux de contraventioo 
~ux dé:inquants qul ont été dé· 
férés devant Je Parquet mili­
taire. 

Le professeur arrive 
à temps ..• 

Adly Eff. Fam, professeur. 
revenait hier soir chez lui 
lorsqu'il rema.~qua' un indiViclu 
chargé d'un paquet volumi­
neux qui quitlait furtivement 
l'immeuble où il habite. 

Les allures du per&ennall(e 
parurent susJ)ectes au profes­
eur quj appela un agent et 

proc-Ma à l'arrestation de l'in· 
connu. 

Ce dernier venait en effet 
di' camhrioler l'appArtemPnf 
rl' Ac! lv F.ff Fstm et avait fR.It 
m~~.tn hasse sur divers effrf..q 
VPsflmentAfres et plusieurs ob· 
jsf6 orfScieux. 

· ... et des matières 
premières 
. ---- \ 

Le département de la ST.a­
tlstique généi'ale a pnhlié hier 
son rapport hebdomadaire Sitr 
les fluctnattons des prix cles 
l'l'laHères premières au courr, 
de l_a semaine expirant Je 6' 
févrter courant. 

(• (• •!• 

te chiffre indPx moyen pour 
tou tes l.es variétés de céréa!PS 
qnf éta1t de 161 au 30 janvll'r 
19~2, s'est élevé à 162 au 6 fé­
vner courant 
~a mo~·enne de!;i prix des pro­

duits lmf!ers a haussé de HU 
à !68. celle des hniles cornes­
lib es de 197 à 198, celles de!' 
viandes et du poisson de 156 
à 160 et celle des autres pro­
cjults alimentaires de '>0'> à 
207. ~ ~ 

Le& prix des diverses varié­
tés de cire, de . soda, de jnte 
et d allumettes qui étaient en 
moyPnne de 2Z,) au début de 1& 
semai ne ont atteint 221 le 6 
février co'l.lrant. . 

LP.s métaux ont. haussé de 
3~ .à 353 en moyenne. et les 
peau.'t et le ou!r de 251 à -261. 

LES IMPORTATIONS 
, DE JUT·E 

Une réunion à la . 
Chambre de Commerce 

d'Alexandrie 

Nous avions, rapporté des 
Mtails au sujet de 'a convoca­
tion par le dérartemPnt de 
!.'Approvisionnement des négo­
c1ants et imn()rtateurs de ::;acs 
dP jute afin d'évaluer les qua.n­
~ités de sar.& hécessaire~ À ln 
p1:ochaine rét:olte dE'!; cér~ales. 

Les principaux importateur« 
d"' jute on\ tenu rfScemment 
nne nouvelle réunion "1.11 
!;ièQ'e de la r.hamhi'P clr Com­
mercP P.a-vptienne.cl' Alexandrie. 

A Prè'l avnir évalné le!< Clnan­
tifés nécec:c:airll::; aux hP!<nine. 
fin , pavs, ils fixèrent 'es stocks 
que chaque né~ciant serait 
autorisé à importer. 

Ces décjsion!'! furent prises 
en basP des cll!clarations fai· 
tes par les autorités q'lli ont 
promis de facill\er les movens 
de transport et de ne pas ré­
qnisiti.onner les· sacs imporiP!', 
comme ce fut le cas J'année 
dernière. 

1 

:LES CONFERF:Nf.ES 

A a h 15 p.m., au proupe Etude 
0 U V "'- 1.1 •. H -\ 

aramattl-an fera la premu~re cau· 
,erie d'u"'e série Cie· 4 conrérenc&q 
ur l'«EJo\utton de l'Espèce» Su· 
et: «De la Peo<ée GreCQue · à La­
na.rcl<ll ILe~ autres conlérences 

'lUI loUront touJours !leu le lund\ 
seront ultérieurement annoncées 1 

A li b .. p.m., ,dans la Sa. li~ de la 
Société Royale de Géographie, M 
le Dr Youssef Mourad maltre ee 
Conférences de Psychologie Il la 
F'aculté des Le~~res donnera la 
première leçon de son cours public 
&\lr: L'«Adolcscence» Sujet: «Les 
dlvcr~ âges de l'homme»· 

liJERC'REOI 18 FEVRIER 

A 7 h. 30 p.m. à ra Sc<'tlon Spor­
th·e de uLa Bnul"'e Egyptlennen, 
M. ,Jpàn Lu~tol fera une l'&ll~rle 
lnUtfUiée: ul'n Intellectuel entre 
deux ;ouçrre.•n. 

JEUDI, 1!J ~'EVIUJ·.K 

A 5 'n pm .. à l<> Société ~oy<>le 
d'Eronom!e. P<'l'lt!que de sto •l•t!Qile 
et de Jégtsla t\on M le Prof J. 
Chevalier fern une conférencP sur 
eLa Théorie de la Déclaration cle 
volonté en droit Eg)'ptlen» (C" 
francais) 

<f• ...... 
A 7 h 30 p m au Cercle de ta. 

Jeune•se 1S7 ruP J!'mad el Olne, 
111 R.P Zundel ft>ra une conférence 
Intitulée· «LP devoir de IR liberté• 

LE \'E, 'DREOl. ZO f'E\'IUEll 

R.K.O. RADIO PICTURES 

dEAN ARTHUR dans 
~ .: \ ' 

THE DEVIL AND 
MISS JO ES 

avec Robe:t C'UMMINGS - Charles COBURN 

Au mêrpe progràmme 
ALLAN LANE- FRANCES MERCER dans 
.. CR. M ~lt' · R I .N G 

.JUPITER 
La belle 

montre 
Suisse. 

aux huiles d'olive et de laurier 
T:incnlpé fut conrlnit au 

P06te de poUce de l'Ezbékleh. 

P.ar contre, tes prix des car­
burants, du papier. des médi­
caments, des .cotonnaQes et de.s 
laé!ryagee. sont demeurés incbe.n­
gs. 

Les importateurs exprimè­
rent deux voenx : 1o) majorer 
les prix officiel!. du jute dont 
le coût À l'~tranger et le!< 
frai!' de transport ont ensi­
blement an!l"ll1Pnté, 2o\ auto­
riser Jp préslrieht dE' J'associa­
tion .. de& ne~roc!ant en jute 
d'a«sister à la proC'ha!rre réu­
nion du comité général du 
tarif. 

A 6 h p.m à l'Oriental liai! de 
l'tTnlverslté Amér1ra!ne. le or a1.1 
der fera.. en an~ !Us. une con!ér'ln· 

ce SUl': d·e Chrl~tlan111!ne et • 1!:- ··--.-----------------------• tab 



1.A IOtmSE ·EGYPTŒNm .. LUNDI, 16 FEVRIEll 194..2 - ~ 

Pour. la ·ierilme La Cour 
Tous tes lundi, · des' Ccimptes 

0" ne doit avoir 1LE PROBLEME DEs· CEREALES ~::::·1 
· recours aux· . .· ., ~ BIE~ANCE ~ 

Les prochaines 
élections 

La distribution dE 
l'eau " . necessa1re 

notre boïte aux . lettres t ,, 
es creee 

re' u· •t• La Situation est sensiblement Le fonds 
q ISI lODS • .:. meilleure par suite · des mesures d'amusement Le rescrit royal fixant la d-a­

t~ de la présentation des can­
dtdatures sera signé probable­

aux cultures 
~e ~omtié ~es eaux s'est rf. 

un1 h1er matm, sous la prési 
denee de S.E. :'1-Iohamed Ka 
mel 'abih p-acha sous-s e­
crétaire d 'Etat au~ ministère 
des Travaux Publics. 

Un. pauVTe • lecteur (Caire) . -
Vous evoquez l'éternelle hlstofre 
de l'nomme lDCOIDPrLS par sa Amt'n o ·"man pacha ... que dans les cas 
femme et qUi renc.ontre - trop . ~ d' A 

tard _ l'âme-soeur. · Je dis trop d · l extreme urgence 
prises par les autorités des troupes 

égyptiennes 
ment demain. 
Immédi~tement, les mesures 

se~ont prrses pour recevoir les 
documents et le dépôt prévu tard, ca.r je desapprouve le di- en evtent e S.E. Makram Ebeid pacha 

vorce. Le martage est une achan· premier Président ministre des Ffnances a adres: 
ce» que vous avez voulu tenter, sé à tous l es rnembr~s du ca-
elle s'est averee désastreuse, vo\l!5 binet la l e tt• e suil•ante : 
de vez non seulement comme tout S.~1. le Roi a signé un décret /'( S"'l Exc.:llence le mt'nt's-
JoueW', accepter de perdre mats .,... 
transformer cette défaite en vic· nomman t Amin Osman pacha, . tre ... 
tol.n~ . admettre cette situation ancien sous-secr étaire d'E· J'ai l'honneur de communi­
snns Juger vo1;re épouse Jusqu'à tat aux Finances ,comme pré- quer à Votre Excellence que 
ce q 1e touchée par votre pa- sident de la Cour des Camp- ce Cabinet a remarque que les 

Arrivage de blé La levée des restrictions sur 
Jp transport du blé et la sup- , 
pression des réquisitions or- , 
données par le nouveau Ca­
hinet et surtout le nouveau 
prbr fi xé par le gouvernement 
pour le hlé et le maïs on t eu 
cies répercussions immédia tes. 

et de maïs étrangers 
D'a utre par t, une nouvelle 

ca rgaison de blé provenant de 
l'étranger est a rrivée récem­
ment en Egypte. 

La fu migation d'importan ts 
chargements de maïs prove­
n-ant de l'Argentine et de dl· 
vers autres pays est éga lement 
terminée. 

tlencc et votre constance, elle tes. administrations gouvernemen-
~e trensfonne. Et elle se trans- tal es demand·alent souvent la 
formera Cet organisme q· u'on comp- réqui~l.tt·on des d ·t l' 

-'1 me E. ( AlexancLrteJ. Le o Pro ut s a 1· 
protocole du manage int ime tm· tait créer depuis lon,.temps mentaitres dont elle::; ont be-
pose ii. votre ma.rl une jaquette étai t toujours resté à l 'état de soin. 
avec une régate en belle sole. projet. Votre Excellence sait par-
dans les teintes sombres A dé- l'aitement que les mesures de 
faut, un complet veston de tein- Amin Osman pacha a de- réquisitions sont contraires à 
te foncée Col dur. cravate or!· mandé des rapports "'1r les la liberté du commerce et oc-
gtnale mals discrète. sen·ices du contrôle budgétai-

Emb.:.rrassée (AlexandrtcJ. re en Angleterre et sur '€ casionnent souvent un trouble 
vos pourboires me paraiSsent ml· fonctionnement de la Cour des sur le marche ce qui provoque 
nl.rnes Vous devriez donner au c~mptes en France pour éta- le stockage des march·adises 
moins 3 P.T. à celUi q,ul fait vo- bhr la tâche de son adminis- et la hausse des produits qui 
tre mise en pU 2 P.T. à celul tration. ne ~ont pas stockes. · 
qui fait votre shampoing et baln Aussi, ce Cabine t n 'aura-t-
d'bulle ct une petite piastre au il recours au svstème de ré-
serviteur du coiffeur qul tient votre manteau. quisition que dans ta nécessité 

Marika (Port-Said). - Quand Une maiorat·lon absolue · et quand il lui · sera 
vous Invitez des am1s à dlner , prouvé que les administra-
avec perspective d'une soirée au du o de tions gouvernementales ne sont 
clno.'ml\ n'attendez pas plus de priX pas arrivées à se procurer 
10 mmutes les retardataires leurs besoins 
mur vous mettre è. table. SI fa Canne a' SUCre Nous prions Votre Exce'len­
vous n'allez pas au -· cinéma., vous pourriez prolonier votre attente · ce de vouloir bien comn,uni-
d'une demi-heure q~1er cette décision à tous les 

Lm et Mot (Caire). - Com- departements qui relèvent de 
bien vous avez dft souf!rlr pour [.es principaux cultivatenN. votre ministère. 
parler ainsi de la vengeance 1 Et de la canne à sucrE' ont tenu Agréez ... 

D'importan 1es qu-antités de 

céréale5 ont fait leur a ppari­
tion dans les diverses régions 
de provinre. 

Jusqu 'ici huit mille ardebs 
de blé sont prêts à être ache­
minés par voie ferrée vers la 
c:apit·ale. 

.................................... 
SYSTEME D. 

Le clerc d'avocat 
encaisSait 

les amendes 
... en se f<>ic:.::~nt nasser 

pour huissier 
pourtant, seul le pardon fera de une réunion samedi dernier. Le ministre des Finance~< 
vous une !emme nouvelle dana M k .1 ntoun ('h.rfsto, ntqo· 

1 n· d a ram Ebeid pacha. une v e nouveue , ter, une élf.&ration ro'rméP. Cette mesure a été accueil- Fant, a11aif élé condamnr 

L 
Ménagère. !Beni~oue/J. - , 11 de S.E. Zaki AhdP.l R·azek pa- lie avec ?'econnaissance par ln. il 11 n qup/mtP remps par 

e linge dev1ent tres blanc lors- 1 clJa AhmPd Hussein h • t ' · 1 t 'h z ' 1'1 · à qu'on 1e met à u·emper cta.ns K ' 1 1 e~ e m.o.nde du commerce qui de· .e T7 ,.,n. · m, 1· mrP. une: 
l'eau de savon en &Joutant 2 1 ame . Of'mfln bey seRt ren- pu~s de nombreux mois sout- nmeTIIte fl.e ?1Ï1U/t li1 1 TP.~ • 
cuillerees à soupe ae gros sel· .due au ministère de.l'Agrlrnl- .,.,. d é · · · 1 I7n 1onr. un · indi1•id~ SI'·.· • t , 11 r· e es r qms~twns massives 
2) .Net.wyez la pallie de vos ,s,6- . tt-t;P ou . e1 e .a rencontré S.E. décrétées à tort et à trave?'sî nrésentn cl1ez le ronuner-: 
ses en ta ·~rouaut aveç ·au CJ.tron • ..A~d~! Salam . F.ahmy Gomaa par les administrations you. rant. prétendit étre 1111 i 
rincez à 1·eau no.ae avec une pacha. 1 l hui.~sier et encaissa ·''a. :. 
ve~.>~e nros:;e. Frot.wz vos meu· ve?·nemen a es. d • 
bles en os,.,r avèc une broo~e · a,e ·Les. délégués exposère11 t les m.en e. : chtenaen~ uempee ctùns de 1•ea-• ·d 1~ d 1 · f)r, il s'aqlssait d'u" :· ~ ~ 0 .. ancPs . e à corporation et [ • . 1 tléde savonneu~e. 3) l"et.tùyez !OS d !'11 dè J a stat.fon S11>H1 e esrror:. : 
touches ae vo~re pumo ave..: d'3 e a·n ré'nt a maJoration • "ier, le mou1nzem awnl : 

du prix de 'a canne. l'aLCool pur, 1 eau oltygenee ou te Yéhia A htfP1 T:n.li.t . rem.ar.".: 
,_ Pl Une note fut remise à S.E. d' • • • «>lt.. a.cez VOt.re Pl<>D.O Cl..05 Wl t f'/!Ja à /' nufiiPTI.Ce du fri- : 
enruolt a,re a~ i'a.pp .. rœmcnt et Gomaa pacha. . ffffga fOn hunaT militn;re un. feu111• : 

neuoyez ae œmpb . en temps C 1 • homme qui notait le.•. ••• 
avec un 1eutre; 4J . Pour net-.qyer · e lll·Ci rappelle notamment d N H d 
VOS mellbles vern1s, frottez-leS en le déficit de ' Ja réCOlte dû 'll.UX e a(J ama ; noms, les aif.reS.~PS if.es Î1l•: 

L'administration des Chemins 
de rer en a transporté .U)OO 
tonnes au Caire ces derniers 
jour!!. 

Le restant du maïs a é!é ré­
part! ·. entre l-a vi ' le d'Al exan­
drie €t ,Ja zone du Canal. 
~~ -

Les stocks destinés 
' . l' . ·a ensemencement 

La Chambre de ' Commerce 
eg-ypfif!nne · d' Alexandne. a a­
dre5sé hier une dép~r.he à S.E. 
Mahram Ebeid pach•a, minis­
tre des Finances au suj et du 
hlé réquisitionné at dépo~é 
dans les chounas des institu­
tl•ws bancaires. 

Les minotiers de la ville ont 
eg-alement présenté une re­
quête au gouvernol'at dans 
laqù~>lle ils demandent l'auto­
rlsat~on de prendre consigna-­
tion du blé réquisitionné con­
tre paiement de sa contreva­
leur. 

1/'s stocks étaient destinés 
,au:l bP.solns de l'em;emence­
ment. Cette mesure n'a p'us 
.sa I'aison d'être du fait que 
l'époque des semaiJles est pas­
sée. 

Aussi, le ministère des Fi­
nances vient-ii · d'autoriser le 
retrait du blé rhyulsitionné 
pour ser:vir à l'approvisionne-
ment .d'Alexanrlrie. ., 

Jo:ooo TONNES 
DE ·CHARBON 

cercle avec un melallge··en · pa.r~lc mauva;ses conditions climaté- JO.. • r:ulvés. et le.~ détails de: 
égale ae petrole eL set lin. vo~ riquPs et la hansse énorme du --- ch.anul' cm>rlnmnalion L€s oarriva~res de charbon 
ppuvez a.ussl le. r61X!J)taCcr .Par prix. des engrais, du carhul'ant Le ministre des Travaux pu- : L' imli••irTu fnt arrl>ti. Tl comm. andés à l ' é.tranger nar 
l'eau de thé. · t d 1 ~·a it d ' 7 d' "' .e . es en,.rais, du carhnrant 11. ics a 1·emarq1,é que la sta- :. · q un r erc 4?•nr.nt. l'administration des Chemins 

Mtmi p,nson (Le Genre,. :_ d " · · Ma cnerc eu.rant, la. première et · es instruments arotoires. twn d'irri~ation de Na"' Ha- : ';la se · sera~t snécinTis.S de fer se poursuivent à un 
cllose que volls auriez- dû tè.ire . . madi était sous constr~ction ' :.· .nns ce aem·e rr·e.~cromte- rythme régulier. 
c'~ta.lt de demander -è. :cet Mm- ~a délég~t10n se rend1t en- depuis 1937. Il a donné immé- J : rte. 11 aurnit soutiré tout Plusieurs cargaisons s 'éle-
me s'll ètait maru'l vou's irolu! smte · al.! Siè)Ze · de la société d·atement des ordres à l'ad-! • rf.emit>rement à un a1a1·"' vant à dix mil'e tonn es au to. 
seriez év1té cette souffrance. ~t Jlénérale des Sucreries et Raf. iudicataire ·:le term!ner les : commercn11r u.ne som.rne al, dont huit mille tonnes de 
ce~t.e deceJ<>tton. Et . puis .q.;telte j finerie d:Egypte où elle ·eut. travaux dans cinq semaines, ! : de T: . E 22. n lnrtuelle il charbon provenant des Indes 
Idee. de croire que tout mlUtaire un.e entrevue aver lE> directeur faute de qnoi, lE' min;stère s' en : m•ait été condamné. rot deux mille du pays de Gal. 
qut vous fait · .un brin dè ixlur 'général de ~-a. société · charrrerait. à ses frat·s. ,·. les sont arrivés récemment 
est urt mari éventuel 1 Ne · sa- . " ••••• 
vèZ-vous pas que · 1a guerre, lès ' ~~~~~:~~~~:~:~~:~~~!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!~· ~' ~;·~·;·~,.~·;·•;•; .. ;·;·; .. ;·;··~·;·~··;·;··;·;··;·;,~:d:a:n:s~le;~~p;o~r:t:s~égy~:p:ti~e;n~s~. !!!!! 
dangers, crées chez e\IX un état 1 · · 
sentimental qUi n'est pas tou-

1 
.. "'·"'""'-MI1-'At~M.MI1-"~'-"'""""'""I\M""'\MM»\I\NI" 

jours d'accord avec le véritable MALGRE o· N sE M d'Egypte est témoin de nom-
::~urde? :~:.~·. ~~ur~:Ùs u ~~ 1 .. L_ A GU. ÉBRÈ... · AR 1 E breuses unions. entre «militAi-
vous restent et us sont plus . . resn; ~ous ne disposons pas de 

:l~:~·~~:~~aqu:ub~~~e · ~; ·E· A·ucou"' p EN EGY. PTE t!Jt:~:1lt:1s~~1~1~~t~~~F: clema.lnl. · nos jeunes filles «civiles» un 
ZETTE. \ . choix assez vaste ... 

A toutes -----·-,.-.----•-------...:_-~ La crise du mariage est-elle 
ainsi résolue ? Qemaln mardi, de 11 lleures à L' 

!Illdl. zette recevra !!>U journal attrait de la Vallée du Nil 
les Iectrlces désireuses de con- est L!'rési~tible en cette saison 
<:ella. de l'année. Avant la guerre, 

Menu de mardi les touristes affluaient chez 
!IUDI nous - venant de tous ·les 

Jrevettes à l'a.mértcalne coins du globe. De nos jours, 
e.u riz . la valeureuse jeunesse de 

Salade de fèves vertes l'Empire hMtannique s'est 
Fromage d Fruits onné rendez-vous en Egypte 

SOIR 
Potage anaérlcatn 
Chowleur gratin 

.Blanc m~toger aux amandes 
SALADE DE FEVES FBAICHES 
Dês qu 'elles seront cultes. ver­

aez; l'eau et 88Salsçmez-les sa.na lais· 
ser refroidir, elles &uront alnst 
meilleur goùt. Pour !alre la sauce: 
3 cu111êres d'bulle, 2 de citron. fe­
nouil !chebetl et oignon vert cou• 
pês fln (si vous l'almezl ou 1 oeut 
dur et persil llacbés fins. buUe 
et vinal~rre simple ou aUlé 

CHOUFLEUR GBATlN 
coupez le trognon, et laissez te 

choutleur 1/2 heure dans de l'eau 
salée et vinalgrée. pour le débaras­
ser des Detites tmpuretées qui s'y 
trouvent. raites-le bouillir en en­
tier, 20 minutes. à l'eau bOuUle.nte 
salée. égouttez sans le briser. pla­
cez-le dans un plat à gratln un 
peu profond et recouvrez-le, de la 
sauce sutvante: déla:vez 2 oeurs 
bien battus avec 1 cuillère ii. soupe 
de cornnower. sel. poivre. plncée 
de eucre et de muscade rat>ée. a• 
joutez petit è. DBtlt. demt lttre 
d'eau de cuisson retrotàie, raites 
fondre au ba.ln me.rt 1 cuillère à 
soupe de beurre. ajoutez en tour­
nant le mélange ct-haut, 6ptss1r 
comme une bécbamelle, hors du 
feu, ajoutez un peu de jus de cl· 
tron. parsemez de chapelure. !ro­
mue rapè et miettes de beurre. --(Lire la suite en page 5) 

R~ume d'Enfants 
Frtcttonnez gorg~ et p01tnne au coucha 
avec cet agréable onguent. Evite 1~ risque 
de d~ttaquer l'estomac avec ~ drogues 
uttemes. Soulage plus vit~ parce qu'il 

attaque directement 1~ 
rhume là où il ~ 

le professeur Naroo 
'­te c4ilèbro Hajl SadJa Naroo 

c hlromant'len hlndo~ 
.. elene., est trè• 
a ppr~cl~o en Egyp, 
l e . Actuellement 
e'ost le me Uieu 
mo,.,enl do le con 
""u ft er pour l'an 
oé p 1942. eto 

Pour con•ulta• 

dont b 

tlon, (de pr6t~rf'n~ .• Il~• 
vous. en tl!léphonant au No 
491141 . "' a drese~r ou No . S dt 
la rue Falak 1 IMoonl~al ou ' 
l'h &tel ConllnentnLSavoy Prl~r· 
de rPtonJr ces adresses. 

So1Ul une d.ou.ble hate lie 
crossP.s, le jeune couple «aé­
/tle après la cérémonie nup-

tiale. 

pour chasse.r de la côte médi­
terranéenne de l'Af:-ique le 
b~r~are teuton et son complice 
italien. Et comme le séjour au 
Désert Ocvoidental n'est pas 
partic~ièrement recommandé 
pO\)t· de longues périodes, les 
soldats se relayent ici pour se 
•• retaper " le moral. 

Le _Caire - par exemple -
abrite bon nombre de ces jeu­
nes gen .· ous ne divqlguons 
pas de secret en ce disant 
tn;tis la révélation que nou~ 
allons faire ne manque1·a pas 
de susciter quand même une 
certaine ~urp.rise. 

Voici ce dont il s' agit : 
. Il fut. un temps où la crise 
du ma 1·1age soulevait chez nous 
fe vixes app-réhensions. Les 
l~'tlnes ~~:ens h~sitai en à,_ pren­
dre épouse... au g rand émoi 
des demoiselles dont plu!' d'u­
ne dévàient malheu reusement 
qemeurer Yieill es fill es. Pr<>­
blème social dont la gra\·ité 
n 'éChiJ.pPe à personne et qu'011 
es~ava en vain de rés6url.:-e. 
. ·~uiqnrd' hui, une solution 
lnattenèlup est venue mett re 
t'lJ? _term è à rios SOUI'is' · mal­
lh'é lâ güërre - oti pll!iÔt à 
cause d'elle - on · enregistre 

depuis quelque temps de plus 
en plus de mariages. t Expli­
quons-nous : 

En premier lieu, les mem­
bres des forces impériales sont 
!.!·ès sensibles au charme de la 
femme d · Egypte. Le caractère 
cosmopolite de nos gt·andes 
villes offre en effet à l'étran­
ger une diversité qu'il ne 
trouve pas dans son pays. Et 
P.armi . nos milliers . de jeune~ 
f11!es, Il n'est pas difficile de 
trouver celle qui, selon la fOO'­
mule consacrée, partage les 
mêmes goûts et consent à 
prendre époux. 

Cecj pou.r le~ militaires ... 
+++ 

En présence de cette offen­
sive de g ra nd style, les civils 
reprennem conscience : ils en­
tendent ne pas se laisser faire 
et •. à leu.:- tour, marquent des 
pomt'l A t rop a ttendre, ils ris­
quent de voir nos jeunes fil!es 
s' embarquer définhivement 
pou.r des terres lointa ines. 
Pour les retenir, un seul mo­
yen : renoncer à nn célihat 
qu~ n'est plu!' de mode ' Ca r <>1 
le )eu ne homme n'est pas p.!'es­
sé de fond er un foyer. la jeu­
ne fille n'a d'autre souci que 
de se " caser "· · · 

C'est ainsi que, par la grâ­
Ce d'une concurrence favorl­
&ée par la guerre. nos jeunes 
gens ne se. font pas · trop prier 
pour retemr auprès d'eux les 
agréables compagnes· de qui ils 
auraient autrement exigé une 
dot rondelette, de's rentes ap­
préciables, etc .. . Et comme nos 
jeunes filles ne , demandent 

pas mieux, il en 
recrudescence qui 

résulte une 
frise .main- On peut sans hésiter répon-

I.e feune pilote de la R.A.F. convole en 1u.stes noces. LCJ 
mariée arbore un large sourt.re ... 

tenant le record de mariages 
dans notre pays. 

Ce dont personne n'oserait 
se plf!,indre; bien entendu 1 

+++ 
Mais les · militaires n€ se 

tiennent pas pour battus dans 
ce domaine. l! s'agit, bien en­
tendu, des célibataires. Et 
?Of!Jme. il ne manque pas de 
JOhe,s f11les parmi les membres 
des &ervices auxiliaires fémi­
nins de rarmée, le beau ciel 

dre par l'affjrmative, du moins 
pour le moment ... 

Sl la guerre a soulevé chez 
nous des problèmes ardus, elle 
a aussi résolu - comme on 
l'a vu ~ une question sociale 
d'importance majeure. Malgré 
les difficultés Inévitables -
répercussions normales du 
bou~eversement universel -. 
l'économie égyptienne a evité 
les écueils dangereux. A l'heu­
re qu',il est, rares sont ceux 
qui chôment. Le pays est en 
pleine acdvité et tous les bras 
ne sont pas de trop pour a­
battre la besogne. 

Il n'y a plus de jeunesse 
désoeuv1·ée, pour ne pas em­
prunter 'le mot ch6meur. Il 
n'y a plu5, pa r le ·fait même, 
d'excuse valab' e pour se déro­
ber au devoir qui incombe à 
cbacun : fonder des fovers et 
constituer la grande famille 
qui est le soutien de la nation. 

Aura-t-il fallu la présence 
des gars de l' a rmée impériale 
pour ,décider nos jeunes gens 
à affronte r leurs responsabili· 
t és ? II est vra i qu'une crise 
chasse l'autre, comme c'est le 
cas avec les clous, mais on 
a!m·erait croire que la leçon 
aura servi : il ne faut pas 
attendre qu'on vienne nous 
enlever. nos jolies filles pour 
nous apercevoir a lors de leur 
présence.. . et de notre eneur. 
· Jeune& gens, décidez-vous ... 

.Au !Ofl - cle la · cornemtue,. L, ... 

L d . par la loi électol'ale. 
es onabons ne 

d · At f . ~ Le Wafd publiera la liste de 
o1vent e r~ attes l'ses candidats dans le cou-:ant 
qu'au servtce des de la semaine . . 

i Relations Publiques . Quant a~x libél'aux-constitu-
--- bonnels .. i s tinrent une réu­

mon ?1er et décidèrent de 
P lusieurs escroqueries ont po~rsmvre la d.iscussion de­

été commises ces . derniers D?am afm ~e f1xer leur poli­
temps au nom du fonds d'a- t\qu~ au suJet des prochaines 

Le comité poursuivit 1·étu 
de. de la répartition des eaux 
afm d'assu rer J'irrirration des 
tei'T.a.ins cultivés e%. céréales 
conformément aux deux loltS 
réce!llment promulguées €n la 
matière. 

Plusieurs suggestions faites 
par. les inspecteurs de J'irrl· 
gat10z: furent minutieusement 
examines. ~usement des t roupes égyp· é ectiOns. 

uennes. -----------------------------------------------~------Les escrocs utilisent un pro-
cédé banal qui consiste à c;e 
munir d'une enveloppe portan t 
l'entête du se:vice des Rela­
tions Publiques a u ministère 
de la Défense Nationa le et 
quelques feuilles de papier. 

II. ne leur en faut pas davan­
tage pour fa: re la quête da ns 
ctive.rs milieux receuillant sou­
vent des sommes considéra­
bles. 

Aussi , le ministère de la Dé­
fense Nationale attire-t-il J' a t­
.tention du public sur le fait 
que les donations destinées au 
fonds d'amusement des trou­
pes do !vent êt.:'e faites exclu­
sivement a u service des Rela­
tions Publiques. 
~es dons expédiés par poste 

dOivent être adressés directe­
'lllent à S.E. le ministre de la 
Défense Nationale. 

POUR AUGMENTER 
' LE NOMBRE DE WAGONS 

Des trains à double 
locomotives 

L'administration des che-
mm~ de fer a remis en circu· 
lation !'ur la ligne Le Caire­
Ale~andrie tous les trs.ins qui 
avatent été supp,rimés par rai­
son d'économie de cart·urant 
depuis le début de la guerre. ' 

A ces trains sont vennes s ' a­
icute.r les antomo:rices qni 
desservent également cette li-
gne. ' 

Malgré cette augmentation 
le trafic reste intense notam­
ment dans les u·ains qui quit· 
tem Alexandrie et le Caire 
vers midi et demi. 

Comme l'encombrçment de 
la voie ne permet pas de met­
tre de nouveaux trains en cir­
culalion, l'adminil!:ration des 
chemins de fer songe a un 
nouvel ·ex.péd'ent afin de ré­
~oud:-e la difficulté, 

Des wagons en noœbre 
tisant seraient rattar.M<? 
deux trains de micti qni 
rawnt kain~s par deux 
motives à la fois. 

"Uf­
au'l: 
se­

loc o. 

!..~s produits· 
égyptiens , 
exposes 

au Soudan 
_..,_ 

Le. ministère du Commerce et 
de l'Industrie possède à J{har­
toum. un bm·eau qui abrite une 
exposition permanente des pro­
duits industriels d'Egypte. 
_L~s .autorités ont quelque· peu 

neglige cette exposition à la 
suite des derniers évènemen~ 
qui ont concentré l'attention -ur 
le problème de l'approvu:.it.ruu.: 
ment intérieur, •e qui :.. a . t .<"!l • 
les fonctionn , . ' 1S >r. ~c- w .. iJJ.~r<> 
de la pauvreté ies ar:ic.;es (X-
posés. ' 

El Sayed Abdel Méguid El Ri­
mali bey, membre de la commis­
~ion permanente du Soudan a 
'~ chargé d'étudier la question 

a.:fin d'y rémédier au plus tôt. 

,,,,,s 

C.e feerie musicale de 

RKO 

" 

de 

BACH 
DUKAS 

BEETHOVEN 
SCHUBERT Jfo 

PONCHIELLI ~ 
TCHAIKOWSKY 

lnlerp rêlée ·par 
L'ORCHESTRE 

PHILHARMONIQUE 
DE PHILADELPHIE 

$Ous la d lrec:tio " do 



LUNDI. 16 FEVRIER 1942 

ACTUELLEMENT 
et jusqu'au 15 mars 1942 

LE GRAND·CONCOURS 

DE PHOTOGRAPHIE 
du 

" PR·OGRES EGYPTIEN " 

:L.E. de prix en ' especes 120 

!dont t'n premier prix deL.E.50 

CJonditions du eoneours 
------------------··---------------------

1. Le concours de photo ::raphie orgt~ni é par «Le l'ro·:rU 
E~:~·pttenu e~t ou,·ert à tous les amateurs et professionnels 0 ré­
sldant en Egypte, saus distinction aucune. 

IL S'EST OU\'ERT LE Ier l'EVRIER 19~2 ET SE, CLOTU­
RERA LE 15 MARS 1942 

2. Tous les urorédés so ut acceptés, à t'exception des pho­
tos coloriées à la main. 

3. Les suJets sont Jais és au cllolx des couC'urrent~. 

5. Les photos déJa exposees en Egypte ou à l'étrau:::er, 
seront refusées. 

6. «Le Progrès Egyptien" otfrc Je> pri:..: suivanls : 

1er prb:: L.E. ::;o en espèces 

2r1ne n )) 20 )) l) 

~ê1ne n )) 10 )) )) 

4ème " 1) 5 )) )J 

.iètne u )J 3 )) )j 

6ème " )) 2 )) )) 

et ~0 prix de )) 1 )) )J 

U!'< PRIX SUPPLEillENTAI RE D& L..!>. 10 SEllA DECEllNE A 
L'E:SVOl JUGE LE ;\lElL LEUll PAR U:-1 VOTE DES CON­
CURRENTS EUX-111Ei\1Ei>. 

7. Les enrois devront ~trc adre~sé~ ct parvenir, a1ant ta 
date de clôture du concours, au ut•rog1·ès Egyptien», u. rue 
pal31, Le Caire. 

Les 1>hotogratl\llcs ue <le Hont porter uucuue l.udication !>er­
mettant d'ldentlCier leur au teur. .\u dos de chacune d'eull·e 
elles sera porte un signe cll• Um·tif (devwe ou hlitlalcs> <JUi sera 
répété dans une lett.l·e adres&cc «sous pll séparé et dûment ca­
chetée au «Président du Jury ùu (:Oll<·ours de l'hotographle>>, 
l..E l'!tOGRES EG Yl'l'lEN, 2·1, l'lle Gala!, ou ll.P. 4(;5, Le 
Caire. Dans cette lettre, le <·oncurrent reru conuattrc bOn llOIU 
et son adtCSSil. IL Y JOINll llA IJIX BO.!\S (Quel Q,Ue soit ie 
llOlllbre de photos: 1, :!, :1 OU l CllYUyécs) .\ llELEVI.Œ. VA~S 

LE JOUlL'IIAL uLJ:: l'ROGttt; S EGYI''l'Œl'>> r;xnu; u;; ter FE­
VRIER 1>'1' LE 15 ~lARS 191~ 

8. Tofl~ les Clli'OI~ ~ero nt expo,és au ul'rogrês Egyptien~>, 
Ils JIOUrl'Odt ~trc e;xan\lnt's par le vuhUr à une ùatç que fixera 
'" Dlrect.ton d-u Concour~. el cela ;)l>rè~ ln <lécl~lon du Jury, 
QUI est lrni..,ocable et •ans llPI,lel. 

tl. Le .lury sera comp o!<é de photographe.. professionnels 
et amateurs du Calte f!t d'Al cxandrle ct d'artt~tes-pelntres dont 
nous publierons ult<•rleurem cnt tes noms. et. sera .>résld6 pru 
· .r:. le baron lie Blldt. ' 

10. «Le Progrès Bryptlen >> >~~ r~•ene le droit de ·eprodue­
tlon des p hot.os prnuéeti ou non. 

11. Le Jury e réserv~ le droit ùc primer soiL l'ensemble lles 
em·ols d'un concurrent, H.it une seule photo qu'il Jugera <li~ne 
à elle seule fl'~tre nri.née. 

12. Les <:aucurrents, par le fait mémc fie preudte nart a <r 
concours, en acceptent !()utes les <:<mdltlons. 

13. Les oeunes .. m·oy'e, ue pourront être retirées qu'at.•è.; 
la Clôture du COUCOU!'~ et !. déoJ 1011 dU Jury. 

11. Bleu que la ')irecoi•>n du « Progrès t;ryptlen n prenne 
toutes les dispositlollS et v rl•cautlons nécessaires, elle he su·a 
nullement respon;.ablc deb v~rtcs, \'ols ou dégâts Qui l uur­
ralent étre occa lonnl's :tU . · pliOlO!> nu'elle aura reçues. 
N.B. - LES ,\(.lRA~DIS-.I~~II;NTS DL NEGATIFS 6x6 <;EROX'l' 
ACCEPTES, l\lAl!S ILS 1\ E J)E\'}{0:'\'f 1'.\b IIJ':I',\SSE!t LES 
2lx21 C'm'. 

------------------------·----------------------

Le secrétariat du Concours se tient à la dis­

position de tous ceux qui désireraient des 

suggestion$ ou c,·ms eils techniques concer­

nant le concours. Ecrire: «Conseil Photo­

graphique», B.P. 465, Le Caire. Il sera ré­

pondu par la voie du «Progrès Egyptien.» 

LA BOURS& EGYPTIENNE 

1 REVUE DE L.A PRESSE 1 LES DERNIERS ALLEMANDS 
MOBiliSABLES ONT ETÉ APPELES Où l'homme propose et Dieu dispose. -- La cabale déjouée. - Le silence 

coupable des anciens m;nistres. - Comment les extrémistes voyaient les 
cthoses. - Les partis dans l'arène. - Quand les électeqrs iront aux ur­
nes.- M. Tewfik El Hakim sur la se)lette du Wafd:--Criblé de dards·;­
:-Pour empêcher les meuniers de «revendre,> le blé.-11 faut être discret·-

tor<>, a ordoru1é d"au,mentcr de 
10% leE salaires des ouvriers 
journaliers qui n'ont pas reçu 
d'augmentation dcpu!ll quatre 
an~. I!nugmentatton prévue ne 
dépasse pas vtnat mUilèmes par 

--------------··------------~ 

••• à tel point qu•à Vienne, les Juifs 

se trouveratent en ma1or1te 1 ••• 

Epilogue 

Les Incidents qui ont an)eJlè Je 
pays à la Journée du 4 févtler sont 
rios. Le calme et le silence oot tait 
bahser le rideau sur ces événe­
ments. Néanmoins, vour apaiser Jo 
COtll'rou~ de certains, la rente 
«.lkhel' Sa'a>> dit comment U fnut 
voir les cbose ct qui sont les l'Çeis 
responsables de la crise: 

Les sa.a.dls~ et tes Ubéraux 
pensa.len t pou voir sc l>a.rtagcr 
seuls les portefeuilles ministé­
riels. Mals d'autres ambition~ de­
vo.lent poindre à l'hOrioo.n. C'est 
ainsi que <\li Ma.her vac~a a tlr6 
les fils QU'tl tint et qU'Il met en 
mouvement en cas de besoQl, 
da.ns le but d'a.lTl ver à la. prés!· 
denee âu Conse>ll. soit pour lu! 
soit pour ses proch.e~. 

r..es manlfest.a.tlons turent lan-
cées à cors et à cris. L>es ~U!:s 
du Ca.lre turent pendant quatre 
Jours la scène de... que dl.? le ? 
la scène où l'on jouait avec le 
feu. • 

Le patriotisme a-t-11 manifeste 
sa. présonce d~ns l'esprit des Ica­
dors saadiStelS et Ubera.u» ? L'un 
d'entre eux s'est-il ren(iu eom_p­
tc du dange1· Imminent quo 
compo.l'talt cette ta.,;on de Jouer· 
avec le !eu ? Avalent-Ils donn6 
des ordres pom- mettr{) un tern1e 
à cet état de ch. os~ ? 

~UOl Sf; SO~l'-ILS TU'? 

Les saa.d!stes étalent encore au 
pouvoir. Les llbél'atuc auset. Ponr­
quol se sont-Us tu 1 E;t co~n­
ment ont-Il$ accepté d'ass(ster 
ainsi en spectateurs ? 

Tel e~t le crlm6. Tels sont les 
crJ.mJ.nels 

Ils ::;a sont tu lnt&ntionnelie­
ment pour embarrasser le Cabi­
net Slrry et luJ. donner !e coup 
Cle grâce, afin que Je nouveau 
Cabinet puisse étre !orme sous 

'

la prést<ince dl.l Dr. Ma.l:ler pa· 
. cha. ou dt~ Dr Mohamecl Hussein 
; 1 fle!kal pacha.. Les tllanltestanti'S 
· criaient mèmc: <\ blis Hussein ; l Su·ry le tra.ltre. Dieu sa.!$ que 
. Slrry pacha était ainsi Injus-

tement quall!ié. 

Les saad1stes et les libéraux se 
sont tu en laissant le feu se pro­
pager da.ns lés nies du Cal.re jus· 
qu'à. co que les r~nes de la al· 
tuatlcn leur écha.ppérent dea 
malus. Le danger survint le mer­
credi 4 février. 

(:JŒZ LES BX'IRB~llS'fES 

Par ailleurs, la même nwue iiOIIS 
dit ju qtl à. quel point des extr<} 
011Stt!5 COilllll<ollCUiCIIL déjà il ex· 
plolter ces mantrestallous: 

Ce mercredi 4 février, e.u pius 
fort de la crise. nous avons en­
tendu dire que le ~·oul)ement 
des Frères Musultnans et Saleh 
Harb pacha étalent a·avls Q,\\e le 
gouvernement égyptien soit éta­
bli sw la base de la. jurispruden­
ce musulmane. à savQir Qtle le 
wleur alt la tnaln coupée et 
que l'adultère soit lapidé. 

Heureux les pauvres d'esprit. 

!LLUSTR,U'IONS 

Du reste. llOU.S troqvons up écllo 
de va1·emes réclalnatlons dans le 
"llli,nbar cl Chark>> ou le Cheikh 
Abdel Allnl el lladaoul écrit: 

0 vous qui vous plaignez; de 
la recrudescence de la. crlmlna!l­
té, des troubles de le. sùreté et 
de le. dissolution cles moeurs : 
res]Jccto>! les tra.ditiOllll ctivlnca, 
coupez I.a. malo au voleur tuez 
l'assassin, lapidez i'adultér~ ou 
donnez-tu! les verses. châtie:; 
l'hTogne, aPt:>llquez le chà.tlmen1l 
dlvln a quiconque lutte centre 
Diou et Son Prophète. Nous ver­
rons ensuite si l'ordre. la sùre­
té et la paix sont plus assurés 
par les loi:; civiles ou pa.r les 
lois divines 1 et les pr~rlptloru; 
elu Coran. 

Dieu a créé. le monde eu co!l­
na.ls&allt par!altement . les ten­
dances de.~ 1\umahll! ver& le mal. 
ll salt comment redresser les 
tortil. 

0 aveugles a.ux moeurs diSSo­
lues, 6 doml·musulinalla, ayez 
recours à. l'arbitrage ct u Cora.n &1 
vou11 voulez redresser li pays. 
Craignez Dlo.u ai vous vo>..~iez 
rèus8.1r. Imposez Ses lois dlvlneH 
sl voliS voulez Instaurer l'orelro 
et assurer la pe.lx à votre eceur. 

Dans Je même journal, le Chett:il 
AbCJUI Ela Darwlch écrit: 

Le Recteur de l'Azhar a lance = ar>Pol slm\la.lre dans ranoou­
tion qu'il e. prononc~e a l'occa­
sion du premle.~· jour do l'an de 
1 'Hégire. lorsq u'll demanda à. S.M. 
le Roi do !aire respecter les 
principes <le la rellilon et do 
!aire adopter la pratique de ces 
principes. 

Les horizons nouveaux 

~lalnteunnt que lo \\al<! e"t au 
~;~ouvolr, quelles sont 1118 tntenuous 
des autre p.artls pollttQ.ueil et quel 
m être leur propamme? Le jour· 
ual «:\.1-lnzam èctlt à ·e:e propQs: 

En deux mots, nous dirons que 
1 h saadlstes !ont sa.volr Qu'ils 
sont très optlrn!steJ;. lis croient 
que «la situation actuelle» n!l 
peut se prolon(!er Indéfiniment. 
Ils ont été chi!fonnés par Je tait 
de voir le We.fd orga.nlser les 
nouvelles élections. Comment les 
nouvelles élections peuvllJlt-elles 
être confiées il. un Cabinet de 
parti ? 

Les sa.adl,•.e~ dlse11t à ceux qui 
leur r!lpneilent le fo.lt que les 
vr.écédentes élection& ont été or· 
ganlsêes par Monamed 1\le.hmoud 
pacha et que ce Cabinet étal~ un 

, Cabinet nMion~l. Certains saa-
d!stes dlscnt qu'Ils boycotteront 
tes élections oragni.béos par le 
Wafd. 

Les Lib6re.ux dlao.nt que te 
cll&n;amene ne les a. Pli• eurpr!ll. 

Signe des temps. 

Quant aux nationalistes et 
au.x Chaablstes, ils sont furieux 
Dl!.fOC que l'Intérêt de lo. patrie 
- qu'Us dlsetlt - cxlieaJt la 
présence d'un Cabinet national. 

LES CIMNCES ltF;S P.-!.RTIS 

,\ propos de J'attitude des partis 
1~ l'ér:ud des élccLion~, la revue 
uAkher lSa'an écrit: 

Cnez les liberaux, Ahmad Al>· 
del Gha!!ar pacha. a. ctlt que s1 
le parti décidait de hoyectter 1en 
(IJecttons, celn priverait pi'Ql;leurs 
personnalités populaires dans 
leurs locall tés de représenter 
leurs partis. 

Dcssoukl bey Abaza a déclaré 
qu'Il poserait sa candldatu,re dans 
sa circonscription. 

!..ES LIOERAUX 

Le~ libéraux ont proceue u. 
des sta t1r.t1q ucs e;;e.bllssan t que 
ceux q ul r~:uss1J·a1ent aux élec­
tions ne sera1en~ P"-o p1us de c1m1 
hberat~x, Y compn~ Mousuwna 
.'\b<lel Razek. J>acoa, Racilouan 
Ma.n.lol:z paona et De&&oult1 Aba­
:~;a bey. Cepe.nctant, ll est dou· 
tcux que Hefnl bey Mal:unoud, 
Hamed el Ala.l!y t>ey, Aluned 
.1\.lxlel Ghafle.r paella et Sayod 
Kh"cllaba pacha. réussissent. 
, Qca.n t à HeikaJ paella, on ne 

s anend pas, à ce qu'il trouve 
w1e olrconscrlptlon POlir s'y pré­
senter. 

Lf.:S SAADISTES 

Ou dema.nqa. à l'l'okracni pa.ona. 
s'li 811 pr~aenteratt aux elections: 
~~ - Sans aucun <toute, oé]londlt-

AUX t:J.ECTlO S: 

La revue «AI-ltne.ln>> est <t'al·b 
que les S~adlstcs parttclp~ront. 

Le Dr. Moner p~cha hù a. dé· 
olaré qu'Il peseralt sa candidatu­
re. avec de fortes chances de 
succé.q. 

Quant à SellkY pacha, le uAI(ber 
Sa'a>> écrit: 

Sedl;y pacha a falt savoir qu'Il 
~e présentetalt à la clrconscrl~ 
tlon d'El Qhe.rlb. 

Le Wafd se souvient 
Les wafélistes n'ont J'liS oublié 

M. 1'ew!lk el lfakln1. on &e tiQU· 
vle\tt de la série d'articles pu bilés 
PlU' cet é(ll'lvaln qui, s'tnst>h'l\!lt de!. 
'<-'l6moires d'outre-tombe>>, Imagi­
nait des dlah>i:'ues entre 1<1e leader» 
et SQJl «secrétaire>>, allusion tr~s 
n,ette à Nabas v~clla et à Makraut 
ii;heid t>aoha. Le uWafd el Mnsri» 
lut coqsacre tes honneurs d'lill édi­
torial oli on lit: 

Les Egyptiens se souviennent tou­
jOlll'S que du fait que M. Tew!lk 
el Hakim était. Il y a quelque 
temps, descendu de sa. tour d '1 vol­
;·e en les bombardant d'artlcl~s 
~·u a ima!rlnés pour des conver­
sations (lU\ se eerale.nt déroulées 
entre l~s a~ges et les d6mons sur: 
«L'arbre du pouvclr» et «L6S hom­
me~; du gouvernement en Egypte>>. 

M. Tewfik el Hakim pourrait-Il 
descendre ete sa tour d'Ivoire pour 
nous parler aujourd'hui de «L'ar­
bre du pouvoir>>? Les branches de 
cl)t arbre on treil cs I)OUSsè? Ses 
fleurs· se sont-elles épanouies? Ses 
frulta sont.U& mùrs? Ou bion trou­
ve-t-U ees branoh08 &SSéclltes, !les 
feu1llea J'i\1611 et ses fruits nvarJéS? 

Nous aimerions en tendre le n1on­
sleur à. la «tour d'Ivoire» répondre 
à ·cette question. 

Répondra-t-U? 
!>VE A L'VNlVEUSI'l'E 

un nomme 10. ·~tilt d'être eu 11.d· 
mlratlon devan r. un tetnple d'1· 
gnora.nce? 

Cela. suftlt, monslour. Laissez 
tranqu11le la jeune tllle unlverbl· 
ta.ire. S1 vous voulez vous en pren­
dre aux femmes, chercllez-les dans 
les demeures ou la science en se­
rait ahsente. 

Etes-vous jaloux Cie notre su­
prématie ou craignez-vous le jour 
où nous quitterons les bancs de 
i'Unive1·sit6? Ce jow·-là? 

HEPLJQUB 

l\Ionsieur Tewfik el Hakim a COill· 
J1lenté éette réponse en ces ter­
me5: 

«Voyez-vous comment Eve songe 
O. mettre l'homme à. la porte de 
l'Université, comme elle l'a mis à 
la porte du Paradis? 

Ce n'est pas moi qui y a.t pen· 
sé, mals c'est elle Songez-y, ô hom­
mes, avant de vous trouver hors 
de 1 'Uni vcorM té. Pour aller où? 

Une autre jeune fille de la Fa· 
cuité des Lettres écrit: 

- vous vouiez que la remtne 
soit comme une Idole qui ne se 
plalnelralt pas et qui seralt dé· 
pourvue de tout sentiment et de 
toute sensiblilt6? Vous êtes hien 
loin de savoir comment l'estimer 
et la respecter. Saohez. monsieur. 
que la. jeune !ille qui a une cul< 
ture supérieure fa.lt une réelle mal­
tresse de maison. Son mari ne se­
rait nl sen serviteur ni son esciRr 
ve. ma.ls son maitre et eon rot. 

= 
La voix des 
réformateurs 
-·-A propos de la femme, M. Sala­

ma Moussa s'élë,·e dans la revue 
«El ~Jcgalla el Guédidnn contre les 
conserYateurs: 

Hussetn :strrv pacna. - JJttes 
au.x saadt&tes et ou:~: 11bérau.x uqe 
celui qul creuse un /08$6 pOw 
d'autres est souvent le 
a Il tomber. 

c Akller sa. 'Ill 

ouvrlé;:, J:;lle est comme.nUe par 
lc"M\~r!" en ces termes : 

Ceu" que Dieu a. comblés Cio 
Ses grâces jetteront un regal'd 
déaalgt~eux sur ces de\IX pia&· 
tres. li~ n'ont Jatnals su et 11~ 
n'ont Jan1als vu oommr-nt des 
milliers de ta.miUos égyptlonucs 
vivent et souurent. Us n'ont Ja.· 
ma(s pu saisir comment ces deux 
Piastres peuvent taire Ir. joie de 
milliers de personnes. Et queue 
Joie plus grande que celle d'lill 
a.l'!a.n1é qui se rassasie ? Nous 
dépeusons deUlC plaetres pour 
acheter trois cigarettes an moins 
<le vingt-quatre heures Et pour· 
tant. Il y a des ouvriers qUi em· 
ploient ces deu" p1asttee pour 
nou.rrir un ou d.e\lX en!e.nts pen-

Quelque part en Europe, 15, 
\AFIJ - Selon le rapport d'une 
pot·soMalit.é neutre qu1 vient de 
passer pour aUaires une qumzal­
ne de jours à Vienne et à Bu­
dapest, les appels sous les dr.v 
peaux sont massifs en Allelha,. 
gne, 

Le:. denûer3 l10lllmes mobilisa.· 
ules sont maJ.n~~uaut ap)kleS. 
J.es tl'8.u~>pons et J~s t.ra.wwa.Y~> 
"VOL pu:l>«UO OXCllli:>!Vem~:ut COLl• 

QUJ.tS par aes 1emwes. uan.s 1es 
~rams, ~\liS le meca.rhClen e~ !e 
cbef de tram aont aes nommes. 
t>ur le parcours ae V1enne à Mu­
nich, le 22 Ja.llvter, Je cher des 
wagons-lits lui raconta qu•u 
manqua.;., énormement de per­
souneJ, et qu'il etait en service 
pendant 4 jollfS sans arrêt La. 
même déclaration lui fut · faite 
par le contrôleur des devises à 
la frontière a.ustro-hongrolse. 

A Vienne, la mo!>ilisatton a 
produit des réact10us inatt.endues 
du fait. que la majeure partie de 
lu poptllation est constituée de 
juifs, t·econnair.sables au f~t 
qu'Ils pmtent l'étoile de David 
qui eux, ne sont Pal> astrei.nts a~ 
service mihtaire. La population 
t.rYelU1e de VIenne grogne en dl­
sant que Ie5 Allemands sont bons 
pour aller se faire tuer, tandis 
ClUe les Juifs restent tranquille­
ment ohez eux. 

Les permtsslonnalres allemands 
font W1e 11npress!on pa.rt!cuUère­
ment mauvaise. Ils sont pAles et 
maigres, et se tiennent ~. 
Pans les wagons-lits, il n'y a plus 
de couvertures et les compartl­
mE~nts sur le parcours de VIen· 
Ut> à Munich n'étaient pas chauf-

!és, A Vienne, les ru~s sont sa.les, 
et contnurement il. Munich, la 
neige n'est pas balayée. Les La.­
lds sont exCess!vcntent ro.rcs ct 
ont triplé de prL't, 

La. nourriture est mauvaise et 
les marcna.ncilses ont complète­
ment alSparu. Celui qui Vlent de 
l'étranger reçoit trois cigarettes. 
En rl.henanle et a Vienne Il n'y 
a pas de carte de tabac à Mu· 
n.icb les boutiques dolv~t res­
ter ouvertes, même si elles sont 
complètement dégarnies de mar­
chaneüses, mals à. Vienne elles 
sont tout simplement fermées. 
C'est une impression vraiment 
fantastique de voir à Vienne 
tous les magasins fermés à Kern­
terstras~~e et sur le boulevard de 
l'Opéra, 

A MW11ch, l'ObSCUl'lté est tot:lr 
Je, à. Vienne le black-out com­
mence à 23 h; 1-t a J:ludape&L 
l'éolairage reste not·ma.l. 

On gagne at;sez l>len sa vir, 
mals on ne peut rien acheter, ct 
tout l'argent gagné est dépensé 
dans les pla.J.SlCS: dans les tbé­
Atres et les ci.néma.s les places 
sont vendues plusieurs jours à 
l'avance. A Vienne lors de la. 
def11ière quête pour le <rsecours 
d'hiver>>, les rues éta.ient bar­
rées, et les passant ne pouvaient 
être relâchés que contre des con­
tributions d'lugent, 

On remarque toujours des 
transports de troupes considéra­
bles vers la Roumanie et la Bul­
garie, mals à l'e:s>ceptlon des a­
viateurs. les transpots vers l'Ita· 
lie sont arrêtés. l.n Hongrie l'é· 
~t d'esprit de la population est 
germanophobe. 

Le Dr Z~tkl Mobarak aurait en dant ces 24 heures. 11 y a des 
besoin de trois ou quatre leçons ouvriers qui vont à. pied, tous 
sur l'lnterprétntlon ércnomloue de les matins, du ronel d'.l\bbassleh 
l'histoire Pendant son séjou.r à à Dokki, près de Guizeh. pOur 
Pa.rls, s'Il avait lu quelques ou- retoumer aussi à pied, parce 
vra.,.es à ce suJet !1 aurait ~té au- qu'Us ne peuvent se pertllettre 
.1ourd'h•tl un homme civilisé et de dépenser l'arseno qu'Ils dol· 
cultivé au lieu d'être un Africain vent garder pour leur nourritu· 
sauvage qu\ dl!fâme les femmes ~:e. 
de son pays 

A la tête du gouv:ernement. en 
E;gypts. nous avons un gouveme­
m(mt wa.fd!ste qui peut nous trans­
porter des téntlbres abritant les 
oha.uve-sourls des réactlonn~tlres 
vers l'aurore d'une ère nouvelle. en 
~tbollssant le régime !éodal qui 
existe dans notre province Cc ré· 
glme existe en fa! t A ussl f~aisons­
nous tes suggestions suivantes: 

Quand le silenr.e 
est d'or 

LE CAKE DU BLESSÉ 
l Sous le haut patronag: de S.E. Lady Lampson 

et du général d' cunée Caaoux. délégué gé­
néral et commandant en chef des Forees 

Françaises Libres du Levant 

1) FllCer le loyer des terres au 
triPle de i 'Impôt foncier 

21 Fixer le salaire de l'ouvrier 
agricole à P.T 10 par jour. 

31 Interdire les machines 141=rl· 
cotes. à vapeur ou à. moteur. dan~ 
les trAvaux de !&hour et de récol· 
te pOül' ·dix ans. d<.lrèe"'l'enouve· 
Jable ... - si besoitl en c~t. · 

4) Qno le. base des société.; co­
opératives soit l'assurance de la va­
elle et de la gamousse. de manière 
à remplacer ces ')êtes aux feli~ths 
te plus vite pC'sslblo 

5) Donner à ..:haque homme et à 
chaQlle !emm•, en provlncc P.'r. 50 
par tncls, dè;; qu'Us auront attc~nt 
l'àge de s:>txante ans. 

Pour 

des 

, 
prevemr 
abus 

nan:. le <L'lous awarn, M. I-'ll{rl 
A baza dt'vlore le fait que certains 
hommes politiques Ignorent les a­
,·autages q uc com~;>orte la dlscré­
tlon, une des mellleures ''ertus de 
l'homme: 

Nos hommes p6l!tlques, que Dieu 
nous les garde. Ignorent la vertu 
de la dlscrétlo~;~ Encore heweUlC 
s'Ils racontaient les secrets dont 
ils sont dtposltalres sa.ns y ajouter. 
de m\lltlples retouches, pour se !al· 
re valoir aux yeux de leurs audi­
teurs. 

Qénéralemen t les hommes poli· 
tiQues ~gyptiens sont très ta!ble,s 
devant les tem.mes tr~s avls~es. 
.1\\'elles soient leurs épouses. leurs 
filles ou leurs amies. U y en a 
même qui sont trés faibles en pré· 
sence d'un Journaliste. L'llotntne 
politiQUe' égyptien qui veut se !at· 
re une pet! te propa~rt~nde s'ttna.· 
g!ne aCheter le journaliste en lui 
conf lan t quelques secrets. 

( Oe~vre fondée par Mme ReMe Davelly en 
collaboration avec «La Bourse Egyptienne») 

Lisle des dernières donations 
.Mtre Rodolplle Cllalom; !.'Alde 

au Soldat Uilllloi)OUSJ; Mme 
Maurice I,.evy; Jean·"'•èJ:re; .Mile 
Estnll!' Fuc~ts; Mme I!.mond: M . 
"'erre S1ena; Mme y .M.; i'enslon 
.rnanon; Mme ~:<use YannJ; .Mme 
•· Sa!onictll~m: Mme l.lll~ue 

Besse; Mmt~ .t.lsa !".llS; Mme !<.a· 
coel Gaooat; Dr. Kos1owstty, 
Mme DJemil Press; Maison «La. 
f'etlte .tteUU>»; lV>!Ue 'lro.v~y; "'"'e 

Sol·a.l'y; On<~ vleiile ~aocalse de 
Mead1; V ~ur vlct.olre; Mlle Ar­
lette; Mmo Rolande Ma.ille..rd; 
Mme JoseP.b Se<lnaoul paooa; 
Mme Jol:)l; Un vle\UI iautl.lste e~ 
ses lU!~; M. May()r !~e1nms~:; 
M. et Mme Ma.urJce Dabba.o; J..a. 
Loge «Le Nil du Gnmd Ol'ient 
de ~ancç»; Mlle B. Messwlr; M. 
Hoffman: G.A. :Bond! et tus;· Mille 
L. Sauty; Quy at Qcr~~>rd. Sauty; 

et Mme Tor~lllard; Photo-l\1'· 
mand; M. et Mme Jean Loques; 
Pâ:tlsserle r.ocr:ues et co.: Dlrec­
tlon èt Personnel u Comptolf 
Na.ti.onal d,'Escomptc de Paris; l'JI. 
Alberto Clal'tllana et !&.Ulllle; M. 
Artel Beaucaire; M Rlccardo Al· 
varez, Chocolats Royal; M. Fam; 
M. Jacquomidés; Mme Germaine 
Gorri; M. RogDr; Olre(:t!on Re"· 
taurant St James; Mme Aghlon: 

. 'IotLt porte iL ~~·ol(e Que ~1. Tew- 'J.'ralluut de l'appro\·~tonu~Ul\lllL. 
flk et Uakhn, J>rettirera garder le le Hllalu.:l\11 ('Olllnlente la récent" 

Enfin, d~s nom!l'les d'Etat sont 
!albies devant lems a.mll'. Le solr . 
à table ou en jl'l'Oupe, Ils racontent 
Pas ma.! de choees qui se propll.­
;:ent le lendemain comme une tr~l­
née de poUd1·e. Pour l>tenelre d~s 
airs, les seèrets dé l'Etat sont 
ainsi dl vuigués par des Insou­
ciants. 

M . M:ulloc M-.o Maurice Jeolel; 
M. Guy Jéll!el; Mlle Ma.r~~;uer!Lc 
FIHbaJia; 1'4. et Mul~ lVlallCICO 
Muhiberg; Groupe d.e ~patul.-

M. Èrnest .Murat; M. Huber~ 
Wood: Malso.u Vitta et Co.; M. 
et ~e Delporte: Mme EmmY 
Caumart,: Une Francaise gaul­
l!llté; !\1. Ml!-X de Pa.rls; Mme AD• 
nie; David .-.d.ès a~d Sons; Mme 
Lévy; M. Charles Illlnolg; M. 
Pepino Ch!averlo; l\llmc OcJ.ette 
Chla.verto; Groupe de Français 
l!bres d'Alexandrie; Mlle lsldée 
Fucks; V pour vlotolre; I'etlt 
Freddy; M. M.L Franco, M. ,o;-;; 
bert; Mackey ct Co.; Bar Mon­
se.lgne\11'; Mme Berthe Ferra1;ut: 
Le Cordon :t;ileu. (La Bourne 
Egyptlen~e); Une Suis&esse: Mal­
son 1 ~inget: l\1 Aladin Alallv: 

CHEZ LES BAADlS'I'I);S 
- N&!.ui avions dan" le temps une politique àetermtn~c. <.1 ucuo 

sera àono notre attit1tàl' ? (Akher Sa'al 

~ljeuce. .Du reste, les étt1•Uants do ml!su~e prise var tç I"Ouvurucment 
1 Unh•erblté ne ménae<~nt pas non au SliJet des cért'alcs: 

·plus ,\J. 'fewtlk el Hakim qui nmlt 
~\:rit dan$ la re\'ue Ul\l•ltnehw un 
art1cl~; lntlt1111': uJ::ve à ' i'Uulver~l­
tén. On y ll~alt: 

L'Unl\•ersité ne formera. pas d'ex­
<;:l)ll()ntes intsilectuelles. Elle !orme­
r>~ de petites dla.blessea I)Olll'vues 
de cette lntelllgepco . t de cette 
J>!'npicactt6 que donnent le com­
"lerco des hO!llmes et le contact 
aveo les gcn~; d'esprit. 

~ Pourquoi appréheude<~ - vous 
cela? 

- Paroe que l'!lltelllgt'nce Pt 
l'C$:Prlt constltuont de& armes dan­
aereuses qu'Il n!l convient de pla· 
~ cntr<~ le• mains de femmclt 
qu'a.p1·ês une longue préparaWon 
d'ordre sp!rltuol. 

"lus loin : 
Je crains pour 1~• hommes le 

Jour où vos mains perdJ'al<~n t leur 
témlnlté et lew cttet rnailque qui 
poussept l~s hommes 8. la lutte et 

l'ambition Jo voudrais sauvclfl!r· 
der la reine et la déesse Aussi Je 
crains pour les femmes l'Influence 
do l'Université ... de I'Ul11versité des 
hommes. 

SU:O AU .'IIISOG Y1\~ 

U:ln& tu. revue uAI-ltncln», Mlle 
«lhnat i\lusm ~crlt: 

J'el toujours ri de cette mysogl· 
nie de M T.e-wttk el Hakim Cller 
Ulonsleur, \'OU& voulez priver la 
femme d'Instruction sous prétexte 
qu'elle e&t née pour ètrtl pl~ée 
sur un pl6dMtal d'ou elle mènerait 
l'homme. Avez-vous oubl!é, mon­
sieur. que les dêeS!Ies dont vou• 
Parlez doivent 6tre plus élevée• 
que l!s e claves? Cette 1!-lévation 
ne aa.ura.lt être sans Ins truction. 
Cotnment voule<~:•VOU& ctemander à. 

D ~st possible que ctes meuniers 
ov :tes boulangers vendent leur blé 
c;a leur mals au gouvernement au 
?rix fort pour ach.etér ensuite ce~ 
Quant-Ités au vrlx tarife 

A notre avis. cc serait là un bé· 
nétlce ll!lclte et une el\:ploitatlon 
.uadmlsslble d'uno mesure prise 
par le gouvernement pour assurer 
nu peuple la nourrlt\U'e et 111 pain 
._ut lui conviennent. Comment pr~ 
''Cnlr de tels al:>ua? Noue lals~OtiA 
ce soin au gouvernement. 

Nous ~ommes touJours d 'avts 
QUB l'on ne suura.lt passt~r outra à. 
la. fermeté et il. la rigueur dont le 
" !lhinet ne doit jam&ls se départir. 
SI le gouvernement achète Il. \Ill 
orlx e.l)é«baut, s'Il veut déterrer 
les céréale~ caoh~es, Il aerait sage 
de faire miroiter le ohatiment qui 
en Impose et1 jo!gn11nt lt l'or ten· 
tateur l 'él)~e de Damoclès. 

RECO~HJ \NOATlO, S 

Cepemlant, sant Pl Lakanl bey 
conseille dans la tC\"IIt I<AI-Itneln»: 

La. suppression des tarirs et do 
la loi autorl,.ant les saisie$. 

11 recomma.nde en out.re que l'on 
tolère le btockage. 

Le ministre 
et les ouvriers 

S.E. Abdel Salam Fahmy Go· 
ma& pacha., ministre de l'A&Ticlll· 

Signe des temps 

~~. )[oustaPIUI. Aultn écrit daus 
l'éditorial de là re"ùe <•Al-ltnetnn: 

Les wQ.fdlstes cher~hent en vain 
autour d'eux des · advt~Csalr~. tes 
plus enthousiastes qui les entou­
renç sont ceul.: QUI out sutvl l&S 
processions de toUl> les Cabinets 
précédents et qui ont maudit Ma· 
kram Ebeld le jour où ce5 mal~ 
dictions conatltualent lo mot de 
passe vers le succès. , 

MISSION LAIQUE 
FRANCAISE 
~ 

LYCEES FRANÇAIS 
DU CAIRE 

Un cours de Puériculture et 
d'Hygl~ne 5oc!ale est ouvert c:u 
Lycée Français à partir du . 16 
lévrier. los lundi Cl mercredi de 
3 h. à 5 h. p.m. ' 

Ce cour~ est elonn~ pc, Mlle 
Andrée Fluhr. lnfirmiàre-maior, 
dlpl&mée dl! l'Etat !ranç:als et de 
l'Ecole Normale de la Croix 
Rouge Sull!Se •La Source•,à Lau­
sanne. 

Pour tou~ renseignements, s'a· 
dresecr à l'Economat d~l! Ly· 
cées Français, 2. ruo HawayaiL 
tous les jour$ de classe. 

Sud an Railways 

sant!l d,e Mlllleh; M. ~um 
Green: Mme Ba.dla Massa.on!; 
CMlno Çlpéra.; Mm~ .Brlll; Per­
sonnel C.n1d.lt Lyonnais; Person­
nel Groppl (Soliman pacha); M· 
et Mme Aora.mino A~oner; Mme 
Ri.!fard; M. A~l~ Boules; Dr. 
Gutdo Rlso-Lévl; M. EC\U!Ond Na· 
has: M L.F. Otawford; :t-tme W· 
uano cro&-e:.av1·e; M. Amino el 
.!'/abd!; Sucrerie de Kom Ombo; 
M. Jean-Loula l'\tYQ; M. .Bùbby 
Or&inl; :Personnel Cll~mla ~rt­
res: Mme Pe.ulPe!llon; M. ~1)8\/,l· 
larcl; s:S. St<ltlacùl' èt Co., .LU1.; 
Mil:ie S Rèthenberg; M Qeorges 
.Aeby; Mme Qeoties Matoun: Mtne 
Angèle ~àbrl; M Lou!.~ le Moull­
lour; Mlle Youky Gotllgtr; M. 
!'lnsol.liD; ~U!tet Ba~ ucelslor; 
T~karts Frères; M René BaCh· 
let; ll4alson Calderon: lo1lla Minll 
Bernard; 111. Jo SteUen; ll>l. Seum 

S&lell; M. snowdon Hedley; M. 
A.ndl'é P!sclllqr; PetfOJIPOl SU• 
creria d'Armant; Mo. Josepll ttut.­
tél; Mme lsaac Lévy; M. Ma.rc 
Frogé; Mlle Scarlett O'Dea; .Mme 
Allee Delysla; Mme Noe! Gla.no­
Ja.; M . .'\Clùlle Oroppl; 1\l. César 
Gtoppi; M. 'M. Bar<lak; M. Paul 
l"avre; M. Henri S&phlr; Persot;~· 

n~l Orosdl-Back; M.' Mallet; La· 
dy Victor Harar! pacha.; 111. ~. 
l?.a.pouchado; Mme An'nle Çardis; 
ll1lne M!liS1e l'"arès; Direction 
Restaurant New Stsr: M. VIctor 
Mos~erl: Mlle Natacha. Mossert; 
Personnel «A l'Amérlcatll6» (So· 
Hman paella); !IL et Mtne Marc 
~arucJ.t; Mme 1\fa.x S&IBI'na.; M. 
Vlcto1· Zat)ar; Maison cety; Mme 
Andrée Fathy; l\.1. !'a.ul RalS5l; 

M Isaac AUcona; Mme Rolande 
Meyvls; '!'&verne Française; M. 
et Mme André Ga.mache; li!. et 
Mine Henri Halm; Wahlb, Zals 
et Falk; M. Jean-Yves Mènlauct; 
ainsi que divers envols anonymes 
en espèces pour l'achat de caKes. 

Mlle Ret~éo Dave!IY chante,tt 
;!eudl derulet au Doll'a Ctlbttrct 
au pro!it du aCtlke du Blessé» 
et réun!ssa.lt après son tour de 
ol:umt la 5o=e de P.T 1.310. 

F 
LANGUES VIVANTES 

~OMMERCE 

PREPAUTIOI .llJX OIPLGMES OE CDIIIPTASLf 

STÉNOGRAPHIE lt}~~t DACTYLO 
J~RtltAIUTIOM 4 TOUS UAI.CENS 

PROFESSEURS COMPÉTEWJS 
MfiLLEUAES t-4ETHOI>ES 

tcfEIUEUAS PRIX 

V pour victoire: Dlrec~1on Artlll- liiiJIIIIJtllllllllllllllllllllllllllllllllll 
tlquo Doll's C~bare~; Groupe de 

Fl'IIJlçals libres de Port-Sald; Mme '(ARPUMAN L d E. Friedman: Mme Donald Mos· t 
Sllrl; M A. Salam; !lime M&OeiOI· ~ 
uo Capralo&; M O~wo.td Flnnoy; 
Jean et Chri&tl!Ule S8 ult; Nicolle 
et Quy Sault; Groupe gaulliste 
(!'!~mailla; Mille M.B.; Mwe x... 
Beauvoir; M. Armand R.; BU!fe~ 
B~r ~Ioussos: lit A.ndré aoussos: 
M et Mme Elle Oa.zi: M. Gaston 
Ce.tz; M. Oérard Chalam: 111 
~l~tz~~er; M. Dérol!tre Mlctlallos; 

FABRIQUE DE TRAVAUX 
EN METAL 

Fabrique: Agrobank Quarter 
Tèl. Jaffa 0344 

Siège central : Tei-Avlv 
19, Bld. Rothschild 

f . ùeorgcs Zézos; l\1. Fr4ncts; 
Mme Léon; .M. S8lvator bey Cl· 
curel; Ma.nnerins Bar: M. et M.me B.P 1046 - Tél. 3062 pnrtir de tn:~rdi 17 février Chnrly Hobbs; Trois petits Frn.u· 

des train!! q~1itteront la JZare caJ11; 1>1 Guy Kempa~·t; Mme Ed· 
centrale du Caire, à destina· moud Bernard~ Personnel Ma.ia.· e~~cutlon de touq genres de rra· 
tl.(>n du Sondan. tous le!! m-ar- •ln~ Ciourel: Mme Hemmerlé: l\l 'il11 " eo métal: tt;:-enrem~nh I)C'Uf ,.,_ 1 ronstrurtlou~ et meuble~ pom 1>e• 
rli!< et vendredis à 19 heure~ ""nn e Perez: M Elle oattelf"' é 1 d - Maison Gattegno: l\1 Eu~té1lP pour te n rt lillo bombe, lnten· 
oO. • Oilles: l\tmo Edith Séb6o: Mlfa dlalre-~ . cn>ouea en acier pour 

Les trams arriveront an ~u~ruett., Sébéo un rervent tlaul· A.lit.P .. tn•l~rnea et boutons mtllra-1 
ra Ire, en provenance du Sou-~uate: Mlles Ha.na.n; M. E~ard res, u.us t bien Que tou~ tra•au 
dan. les ma.rdis et sa.medls à Hll.l'la.n; M. l"rOddy zshar; Mme <le Umhra&e. 
7 heures a.m. Olalre Julien; Floll:~ick Bar; M. ,,,111111111111111111111111mmnm111111 



LA SOURSE EGYPTIENNE 
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C' ST AU MOMENT DU DANGER QUE Lagermanophilie LONDONIFlA 
ET CHEP 

DE L'ARMŒ 
CHINOISE •.• 

. 
LE G -.NIE BRITANNIQUE SE MANIFESTE traditionnelle du 
déclare M. Churchill en annonçant la perte de Singapour 1 peuple . bulgare Le général Cohen 

aurait été fusillé 'PU 
les Japonais Londres, le 16. - Dans son discours radiodiffusé la nuit 

dernière, adres3ë à la nation britannfque et au monde en­
tier, M. Churchill, rappelant qu'ill n'avait pas parlé à ses 
compatriotes depuiS le mo.;.1 d'aoOt dernier, a annoncé la 
~tute de .Singapour et passé en revue les évènements des 
six derniers mois, depuis sa rencontre aveo le Président 
des Etat1-Unis qui aboutit à l'établissement de la Charte 
de l'Atlantique : 

« A cc moment là, nous nous 
sommes rencontrés semblab:es à 
un combattant oppressé recher­
chant l'assistance d'un grand 
ami qui n'était, toutefois, qu'un 
neutre bénévole. 

c A cette époque, ks Alle· 
mands semboaient mettre en piè­
ce les armées soviétiques et al· 
ler de l'avant vers Léningrad, 
Moscou, Rostov, ct même plus 
loin dans le coeur de la Russie. 
On pensait que le Président 
Roosevelt avait fait une déclcxrct­
tion très osée lorsqu'il dit que 
les armées soviétiques tien· 
draient jusqu'en hiver. On peut 
même dire que les militaires de 
tous les pays, aussi bien amis, 
ennemis que neutres, avaient des 
doutes quant à la réalisation de 
celte déclaration, 

cNos ressources britanniques 
furent poussées à l'extrême; nous 
avions déJà été dans la lutte 
contre Hitler et Mussolini une 
année entière absolument seuls; 
nous devions nous tE'nir prêts à 
faire face à une invasion alle­
mande de nos propres îles; nous 
avions à défendre l'Egypte, la 
Vallée du Nil et le Canot de 
SlleZ, par dessus tout, nous c'e­
vions transporrer des vtvres, des 
matières premières et des muni­
tions, à travers J'Atlantique, au 
nez des sous-marins et des 
avions allemands et italiens. 

~c ô ' 
l ""'a~1 

Nous avions tout cela à accom­
plir. 

« Dans ces jours d'août, il nous 
sembla de notre devoir de faire 
tout cl! qui était en notre pou­
voir pour aider le peuple russe 
à affronter la prodigieuse pous· 
sée qui avait été lancée contre 
lui. Ce que nous avons fait 
pour la Russie est peu en com­
paraison de ce qu'elle a fait 
pour battre Hitler au profit de 
la cause commune. Nous, Bri­
tanniques, ne possédions pas 
les moyens suffisants pour faire 
face efficccement à une nouvelle 
guerre avec le Tapon. Telle était 
lu situation lorsque je parlais 
au président Roosevelt vers la 
rni-aoÎlt. sur le bon navire .Prin· 
ce of V/ales. aujourd'hui, hélas 1 
coulé au fond des mers. 

En août 1941 
• Ii est vrai que notre position 

en août l941 semblait de loin 
meilleure à celle de l'année pré­
cédente en 1940, lorsque la Fran· 
ce venait d'~tre réduite dans cet 
état de prostration dans lequel 
elle se trouve maintenant, alors 
que nous étions presque entière­
ment désarmés dans notre pro­
pre île . et alors qu'il semblait 
que l'Egypte et tout le Moyen 
Orient allaient ~Ire conquis par 
les Italiens qui tenaient l'Abys­
sinie et venaient de nous expul­
ser de la Somalie britannique. 
Comparée à ces jours de t 940 
<Ilors que tout le monde, ~cepté 
nous mêmes, pensait que nous 
étions abattus et hors de com­
bat pour toujours. la situation 
•ue le présideZ\! Roosevelt et moi 
~=inâmes en aoCtt 1941 était 

·n CIU)élioration énorme. Cepen-

dant. lorsque vous la considériez 
en gros et carn!ment, avec les 
Etats-Unis neutres et terriblement 
divisés, àVec les armées russes 
avec la puissance militaire alle­
mande, triomphante et Invain­
cue, et avec la menace japonai­
se croissant chague jour, la si­
tuation offrait certainement un 
spectacle très sombre et inquié· 
tant. 

cOù en sont les cflases main­
tenant? A tout prendre,avons­
nous plus ou moins de chances 
de survivre qu'en aoat 1941 ? 
Comment va l'Empire britanni­
que, le Conmmonweal!h des ua· 
lions? Sommes-nous debout ou 
abattus ? Que sont devenus ks 
principes de liberté et de ct viii· 
sation pour lesquels nous com­
battons? Font-ils des progrès,ou 

sont-ils dans un plus grand pé· 
ril ? 

cLc premier et le plus grand 
de tous les événements est que 
le5 Etats-Unis sont una'niml!ment 
et de tout coeur en guerre à nos 
côtés, 11 y a quelque temps, 
j'al traversé l'Atlantique à nou· 
veau pour rencontrer le Préti· 
dent Roosevelt. Cette foie, nous 
nous sommes rencontrés non 
seulement comme des amis,mais 
comme des c=arades se tenant 
côte à côte et épaule à épaule 
dans une bataille pour une vie 
chère et un honneur encore plus 
cher, dans la cause commune et 
contre J'ennemi commun. Lorsque 
j'examine et évalue la puissal'lce 
des Etats-Unis et leurs vastes res­
sources, et lorsque je sens que 
maintenant il6 sont en guetre à 
nos côtés et aux cotés du Com· 
monwealth britannique des na­
tions. tous ensemble, aussi long­
temps que cela dure, jusqu'à la 
~or! ou jusqu'à la victoire, je 
ne peux pas croire qu'il existe 
un autre fait dans le monde en• 
tier qui puisse être CQmparé à 
celui-ci 1 C'est ce à quoi j'avais 
rêvé, ce que j'avais recherché et 
ce pourquoi j'avais travaillé, et 
maintenant cela s'est réalisé 1 

1 

(SUITE DE LA PAGE 1) 
c'est une guerre dure pour plu- Se basant surtout, ainsi que le 
sieurs mois encore. Je dois vous proclama alors Lord Beacons­
avertir, comme !''ci averti la field, sur les droits de l'Hellé­
Chat:1bre des Communes, avent nisme, il réduisit la principauté 
qu'elle n'exprimât :;on généreux bulgare entre le Danube au 
vote de confiance, il y a quin- ·ord et la chaine des Balkans 
ze jours. que de nombre~;x mal- au sud, et établit une autre pre­
heurs, des pertes sévères et vince autonome, uésig;;<O'J Ct'111· 
douloureuses, des anxiétés im· me "Roumélie Orientale", incor· 
placr!--les. nous sont réservés. porant les riches plaines de la 

L'unité nécessaire Thrace du Nord, province ami-
cUne faute, un crime. - ~t ur 

crime seul - peut priver les Na­
tions Unies et le peuple britan­
nique, sur la constance duquel 
cE.'ItE.' qrandE.' allianœ lu• fon<lée 
de cette victoire dont dépendent 
leur honneur et leur vie. Um 
faiblesse dans nos intentions et 
par conséquent dans notre uni· 
té, voilà ce crime mortel! Cetu; 
qui serait coupable de ce crimP 
ou de l'avoir provoqué. laissez· 
mol dtre qu'il vaudrait mieUJ( 
au'unE.' ni<>rre ~oit nouée à sor 
cou et qu'il soit jeté à la mer. 

cEn automne dernier, a:lor~ 
crue 1 cr Russie se trouvait den~ 
le péril le plus aigl), alors que 
arand nombre de ses solda!' 
étaient tués et capturés, alol'l' 
que le tiers de toute sa capacité 
de fabrication de munitions se 
trouvait, - et se trouve encore 
- entre les mains nazies, alors 
que Kiev tombait et que les 
ambassadeurs étrangers reçurô!nl 
l'ordre de quitter Moscou, le 
peuple russe ne perdit pas con· 
fiance. 

L'exemple russe 
c!l demeura uni, et travailla et 

lutta toujours aussi ardemment 
Il ne l?erdit pas confiance en 
ses chefs Il n'essaya pers de bri· 
ser leur gouvernement... 

nemment grecque, ainsi que tts­
moignaient les communaut~s 
grecques florissantes a.ors •IP 
Philippoupolis, Stenimachos, 
Pyrgos, Sozoupolis, Agathoupo­
lis, Messinvria, etc. etc. La Ma­
cédoine et la Thrace du Sud res­
taient sous le Sultan. 

Mais l'ordre établi dans les 
Balkans, par le Congrès des 
Puissances à Berlin, fut aussi­
tôt renversé par les Bulgares, 
se rattachant étroitement à 
l'Autriche et à l'Allemagne· Ils 
repoussèrent toute influence 
russe et se mirent en tête de de­
venir les "Prussiens des Balkans" 
en imposant leur hégémonie à 
la Péninsule et cela sous l'égide 
directe de leUI·s p1·otecteurs ùe 
Vienne, de Rome et de Berlin. 
En 1885, Caravelof, dupant les 
Russes, organisa le coup d'Etat 
qui pl'Oclama l'union de la Prin­
cipauté d': Bulgarie avec 19: Ro';· 
ménie Onentale. La Russ1e de­
sapprouva nettement la nouvelle 
situation. La Porte s'émut. 
•Mais, sous la pression de la Tri­
plice, elle dut s'incliner devant 
le îait et reconnaître tacitement 
le nouVel Etat, du mpment que 
1es droits sublimes, la suzerai­
'1etê nominale du Sultan l'es­
taient intacts. Pou1· dissiper 

You've HEARo· h1m 
at work over the 
airwave 

La victorieuse résistance 
des armées soviétiques 

cLe système sur lequel le gou· 
vernement soviétique est basé 
est très différent du nBtre et' de 
celui des Etats-Unis. Quoiqu'il 
en soit. û demeure que la Rus­
sie reçut les coups que ses 
amis craignirent et que ses en­
nemis crurent être mortels; il 
demeure que tout en orésetvant 
son unitê nationale elle eut ce 
merveilleux retour pour lequel 
nous remerçions Dieu aujour­
d'hui. 

·Dans le monde angle-saxon. 
nous jouissons d'institutions li­
bres, nous possédons des parle· 
ments libres et une presse libre. 
C''!st là le genre de vie à quoi 
nous sommes habitués, c'est là le 
genre de vie pour la défense du 
quel noua oombattons. Mai~ 
c'est le devoir de taus ceux qui 
prennent part à ces institutions 
libres d'assurer, ainsi que la 
Chambre des Communes et la 
Ch=bre des Lords l'ont fait. 
et sans aucun doute, le feront. 
que-' ~e gouvernement national 
exécutif. ait une fondation soli· 
de sur laquelle U ~;misse se tenir 
et agir; que les malheurs et les 
crrt'urs de la guerre ne soient 
pas explo11és contre lui. 

"'ute &iuivoque et sceller une 
alliance avec la Triplice, Stam­
bouloff, (qui, en s'apyuyant sur 
la majorité écrasante du peuple, 
gouverna la nouvelle Bulgarie 
de 1886 à 1891) après le détrô­
nement en 1886 du Prinae Ale­
xandre de Battenberg, neveu de 
l'Empereur de Russie, confia le 
eceptre des Principaputés unies 
à Ferdinando de Cobourg (1887), 
le prince allemand fourbe, au­
dacieux, plutôt oseur, rêvant de 
s'établir comme empereur de la 
Prusse balkaniaue à Constanti­
nople. En 1908, Ferdinand se 
p1·oclame Roi, ayanb partie liée 
avec l'Autriche qui annexait si­«Mais il y a un autrt fait, en 

quelque façon, plus immédiate· 
ment efficace. Les armées russes 
n'ont pas été défaites. Elles 
n'ont r::a~ é!.S réduitr~ en oièce~ 
Le peuple russe n'a pas été 
vaincu ni détruit. Léningrad 
ct Moscou n'ont pas été pris, Les 
armc~s de 10 nu::h)h.. ,:,OUL t;;uJ tc 

champ de bataille. Elles ne 
tiennent pas la ligne de l'Oural 
ou la. ligne de la Volga'. elles 
s'avancent victorieusement, re· 
poussant l'envahisseur hors du 
sol natal, ce sol qu'elles avaient 
gardé sj bravement et qu'elles 
avaient si bien aimé. Plus que 
cele Pour la oremièrP foi~ elles 
ont brisé la légende de Hitler •· 

Le Japon 
•Mais il 1 .. :xufre côté 

sombre et terrible qui doit con-
trebalancer ce bénéfice inesti-
mable. Le Japon cc plon-
gê dans la guerre et U r~t 
en tram de ravager les terres ft,r­
tiles, prospères, belles et très 
peuplées de l'Extrême Orient. 11 
n'aurait jamais été dans le pou­
voir de la Grande·Bretagne,alors 
qu'elle combat l'Allemagne et 
l'Italie, - depuis longtemps pré­
parées à la guerre, - alors 
qu'elle combat en mer du Nord, 
en Mêditerranée et dans !'Atlan­
tique. de défendre le Pacifique 
et l'Extrême Orient à elle seule 
contre l'attaque du Japon, Nous 
avons tatot juste été capables de 
maintenir notre tête hors de 
l'eau chez nous ... 

terranée est fermée et tous nos 
transports doivent faire le tour 
du Cap de Bonne Espérance. 
chaque navire ne pouvant faire 
que trois voyages pa1 an. Pas 
un navire, pos un avion. pas 
un tank. pas un canon anli-tanks 

1$ Un canot ' anCl-Oi"Hen 1 0 
été inutile. Tout ce que nous 
avions, nous l'avons déployé 
c:ontre l'ennemi, ou attend son 
attaque. · 

Une tâche multiple 
c Nous menons un rude com­

bat dans le désert libyque où 
une autre sérieuse bataille sera 
peut-être bientôt ent=ée. Il 
nous faut assurer la aécurité, 
de l'Abyssinie !~rée, de l':Cry­
t~ conquise, de la .Pales· 
tine, de la Syrie libtrée, de 
l'Irak racheté ct de notre 
nouvel allié, l'lra:n. Un Ilot rn­
cessant de navires, d'hommes ct 
de matériels est arrivé de ce pays 
pendant une année et demie 
pour bâtir et soutenir nos ar­
mées dans le Moyen Orient,qui 
garde~t ces vastes régions des 
deux cotés de la barrière du Nil. 
Nous avions à faire de notre 
mieux pour donner une aide 
substantielle à la Russie. 

La perte cie- Singapour 
•Tt parle et soir, aux peup•e. 

d'Angleterre et du monde bri· 
tannique, ~ nos alliés Hollan­
dais et Chinois, à nos loyoux 
amis des Indes et de Birmanle.à 
nos alliés de Russie et des Etats­
Unis. Je vous parle à tous dans 
l'ombre d'une dêloite militaire, 
:;évère e.t de grande portée. Il 
s'agit d'une d6fc;rtle britannique 
er impériale, Singapo\11" t:st lolJl· 
bée. Toute la péninsule malaisP 
a été envahie. 

•D'autres dangers s'accumu· 

c Ce n'est que tout 
nous avons pu tenir 
mêmes dans la V allée 
donc le Moyen Orient 

cNous avons passé des heures 
très sombres et nous ne devons 
pas faillir daiJS nos entreprises 
maintenant. Comment dans cet· 
te pcsition, saisis, emp61gné8 et 
frappés comme nous l'étions, cu­
rions nous pu assurer la sécurité 

juste que de i'Extrême Orient contre une 
de nous- telle avalanche de feu et d'a­
du Nil el cier lancée sur nous par le Ta· 
La Méd!- pon? 

lent contre nous en cet endroit. 
et aucun des dangers auxq~els 
nous avons déjà fait face avec 
succès, aussi bien chell nous qu'à 
l'est n'en sont en aucune façon 
dimin-qés. O'est cependcmt un de 
ces moments oy la nation brf 
tannique peut montrer ses quali 
tés et son génie. C'est un de ce' 
moments qui peut !aire naih'i' 
du coeur du malhe-ur l'impul~iot 
vitalt de la victoire. C'~;at le mo 
ro~tnt de mettre à profit ce calm• 
et ~~ équilibre qtJi combiné Le Japon marque la première manche 

•Jt devrai:. Iranchem~n, vou• 
déclarer que je ne croi. !Jas 
qu'il ait été dans l'intérêt du 
Japon, d'entrer en guerre contre 
l'Empire britannique en mémee 
temps que contre les Etats-Unis. 
Je pensais que ce serait un ac1e 
très illogique. En fait, lorsqu'on 
se rappelle qu'ils ne nous ont 
pas attaqués après Dunkerque 
alors que nous étions si faibles, 
ct que nos espoirs pour une al· 
de américaine étalent minimes, 
alors que nous étions seuls, je 
pouvais difficilement croire qu'il 
commettrait un tel acte de folie. 

quipement d'armes modernes, avec cette fdrouche détermina 
que l~s seigtleurs de la guerte lion. nous firent. il n'y a pas s· 
qvaient préparé et établi pour longtemps, échapper aux griffe· 
ce jour, en en rêvant peutrê!re m~me, de la mort C'est ici um 
depuis 20 ans, aiors que nos autre oçectslon dl: montrer corn 
bons peuples sur les deux cotés me nous le limes souvent dam 
de l'Atlantique, priaient pour la noire longue histoire qur nou• 
poix éternelle, le Japon frappo pourrons endurer les revers avec 
les flottes des deux parties de dignité et avec des accès 
façor. èt donner le bon exemple... renouvelés de puissçmce. Now 

devonA nous souvenir que nou: 
•l'ious ne devons pomt ~ous· 1 1 

estimer la puissance et i'ingt!- ne sommes.~ us seu s. Nous som 
. . . . mes au mtheu d'une grand•. 

ntostté de notre dernte.r ~nnemt, compagnie. Les trois quarts dr 
mats nous n: devons pomt no:' la race humaine agissent main· 
plus sous-estimer les forces g1· tenant ave u • 
gantesques et écr<!lsanles qui se 0 no 5 ' 

multanément la Bosnie. 
Le peuple bulgare, Roi et po­

liticiens en tête, imbu d'instruc-_ 
tion prussienne, travailla sans 
scrupule, sciemment et de tou­
tes ses :(orees, pour .réaliser l'i­
iée d'une grande Bulgarie, do­
minant la Péninsule, au détri­
ment des nations autochtones des 
Balkans qu'il voulut ainsi anni­
hi1et; 

Il seraît trop long d'essayei,· ~ 
mentionner ici tous les faits his­
toriques. Ils sont d'ailleurs ré­
cents et connus: la terreur des 

comitadjis en Macédoine, la tra­
hison bulgare en 1913, la parti­
cipation de la Bulgarie malg-ré 
toutes les concessions de l'En­
tente en 1915, aux cOtés de l'Al­
lemagne et de l'Autriche et con­
tre la Russie libératrice, la co­
opél·ation continue avec l'AUe­
magne et l'Italie depuis 1920 
jusqu'en mars 1941 quand la 
Bulgarie se rallia solennellement 
au Pacte Tripartite, recevant de 
.. • • • • u. ft" 

ANTONESCU 
MARCHANDE 

SES HOMMES 
A. HITLER 

VIchy, 16. - Le général Anto­
nescu, chef de l'Etat rouUJaln, est 
arrivé lùer à Bucarest de retour 
d'Allemagne, où U eut d.es f':Dtre­
tJpns avec Dltler. 

on rai>P<>tte Qlle le gén~ra.l Anto­
nescu aurait déclaré à Hitler que 
la Rouma.nte est lncapa.'Jle de fotl.l"' 
nlr un gra.nd con tlgen t de trouiJes 
pour l'o!ftlnstve du prlntemi>s con­
tre ~a Russie. Amès des discussions 
animées au quartier-général de 
Hitler, Antonescu aurait flna.le­
m.ent consent! à · envoyer quelques 
dl visions sur le !ron t de Crimée 
où le signal d'oftensive sera dOUilé 
bientôt. 

Les Roumains déclarent qu'lis 
ont perdu 200.000 hommes sur lo 
front russe alors que le~ Hongrois 
n'en ont perdu Q.\le 10.000. 

On croit que Hitler aura.lt es­
oéré avoir au moins 300.000 Rou­
mains. On dlt que les Hoogrols ont 
promis ce m"me chltfrs. 

Déjà. dans les 96Cteurs du eud du 
front ruRse, les Allemands ut!llsent 
des divisions choisies pour être 
t.en ues en réserve jusqu 'à la ml­
mai. (A.!.A., et A.F.I.) 

•Ce soir. 1es Ja;:.uuOJs oont 
•riomphants. Ils crient leur exul­
tation dans le monde entier. 

trouvent maintenant en ligne !!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!~~~~~~~~~~~~~~~~~ 
avec nous, dans cette lutte mon-

eLa menace immédiate que les 
Etats-Unis exerçaient contre le 
Tapon, en dehors évidemment 
des ressources Incommensurables 
de l'union américaine était la 
flotte américaine du Pacifique 
qui, avec les forces navales dont 
nous pouvions cUsposer, faisait 
face à l'cgression japonaise a­
vec un bouclier de puissance 
navale supérieure. Mais, mes 
amis, par un acte de surprise 
"'",,r:~-;ne et ,,;,..,l,:onte. 1onau, .. m~>nt 
calculé, préparé ct exécuté 
•eus un rideau trompeur de r.é­
qociations, ce bouclier de pui3-
sance navale qui protégeait les 
terres et les îlrc; de l'Océan Pa­
cifique. fut pour l'Instant, 
-~ · •eulcment pour l'instant, -
abattu. 

• Dans cette bràche ainsi ou-
verte se ru~rent les ann~es du 

1 
Ta pon envahisseur. Nous élions 
exoosé8 à l'assaut d'une race 
qucrrièrc de pr~s de 90 millions 
d 'habitants, avec un grand é-

diale pour la lU:>erté, et qui lors· EN MEDITERRANEE 
qu'elles auront développé leur 
puissance complètP. ct naturelle 
seront prêtes quoi qu'il arrive 
entre-temps, à rendre les points 
et à remettre toutes les choses 
en ordre, pour une grande pé­
riode à venir. 

La leçon chinoise 
c>Cela. prouve autre. chose qui 

devrait nous a.ppo.l'te~: <iu ré­
confort et de l'encouragement 
Nous pouvons maintenant me· 
surer la puissance admirab!P 
du peuple chinois, qui sous lP 
généralissime Chang Kai Che!< 
a tout seul combattu cet agres· 
seur hideux qu'est le Japonai~ 
pendant plus de quatre ans et 
demi eL l'a laissé bnfoué et dé· 
cimé. 

«Vous savez que je ne vous Cl 

i=ais prédit ou promis des é­
vènements facties, et maintenon• 
tout ce que j'ai à VOU3 ollrir 

Nouveaux succès 
des sous-marins 

britanniaues 
Londres, 15 !REUTER). - Un 

comrnuntau6 de l'amirauté publié 
aujourd'hui rapporte: 

•Les sous-marins de la. !lotte '"ll'­
dlterranéenne continuent à. !'lfll­
ger des pertes à l'ennemi. an Dl\· 
vire de g~os tonnage et un t u~e 
de tonnage moyen ont été <·oules. 
Un autre navire de tonnag!l moyen 
a été tQrplllé ct li est prob\ole 
qu'Il a également été coulé. 

Un de nos sous-marius "' ll~rt 
comb&t à. un cho.lutler ennemi sr­
mé Le chalutier o. été touché par 
au moins quinze obus et !'~<Jill­
page abandonnait Je navire au mo­
ment où notre sous-marin é1alt 
forcé d'lmn1erger par le 'eu <'cs 
batteries côtières ennemlell. 

Le ravitaillement 
de. la Grèce 

· .• se heurte à 
de$ difficultés 
soulevées par 

l'occupant 

Londres. 16 c A.l.A.). - Bien quo 
les dispos! tlons !lient été prises 
nour l'envol d'un r.avlre ohar~ré de 
blé en Grèce le 5 février, ce na­
vire n'a Pli encore partir à la suite 
de• dl!ticultés 6oultvées par l'Al· 
lemagne et l'Italie, éOl·!t lo con·<Js­
pondant diplomatique de l'agence 
d'Information ar&be. 

Oontl'a.irement aux promess~s 
fa.ltes par von Papen, ambassa.deW' 
d'Allemagne à Ankara. les .o~.utorl­
tts dQ l'Axe n'ont rien fa.lt po,•r 
délivrer un lll.lsser•)'lasser pour le 
navire. 
De~ a.rrlll!llll!llents ont ét6 com­

plétés pour la dlstribl\tion do la 
nourriture dès .qu'elle arrivera. 

ses Alliés, comme prix de !'a 
nouvelle trahison, la 'Macédoine 
grecque et serbe avec la Thrace 
hellénique. 

L'Histoire est là et une cl1ose 
est certaine: Tous les hommes 
d'Etat auxquels le peuple bul­
gare confia de plein gré ses des· 
tinées, et avec lesquels il n'a ; a­
mais cessé de conspher, qu'ile 
s'appellent C;lravelof, Kioseiva­
nof, Danef Guichof, Radoslavof, 
Vetcef, Batolov, etc. etc. tous, ad 
mirateurs fervents des systèiTl"''> 
teutons, furent élus par le suf­
frage populaire· Germanophi!r·s 
avérés, tous, sans exce"ltion, ils Ki\ 
se montrèrent attachés, servi- ~ 
les aux maîtres de Ron1e-Ticdm. 
Confiants dans la force militaire 
des Germains, ils attenda•E'nt 
d'eux la réalisation des ambi­
tions inqualifiables de leur pe:I· 
pie obstiné et inconigible, trou­
blant la paix de la Péninsule 
depuis quinze siècles. 

Les Bulgares! A ce nom 
seul, sont saisis d'honeur des 
millions d'autres peuples balka­
niques, qui pourtant leur ont 
tendu souvent la main. Leurs 
victiines n'attendent que l'expia­
tion des crimes bulgares. Oui, 
et si le peuple bulgare pouvait 
encore prétendre un jour que, 
~·Mant alors maître de ses des 
tinées, il fut contraint pa1· ses 
mauvais bergers à prendre ;es 
armes conb·e la Russie, sa libé· 
ratrice, et attaquer dans le dos 
ses voisins, il n'en est pas moins, 
devant l'histoh·e, responsable 
des maîtres qu'il a choisis et dé­
si~més, et des crimes qu'il a corn . 
mis sous leur direction. Nulle 
incertitude n'est permise sur les 
vrais sentiments de la Bulgarie 
toute entière. Cet état d'esprit 
se révèle dans tous les moments 
ri~ la vie politique et intellec· 
tuelle bulg-are. Il n'y a jamais 
eu en Bulgarie de gouvernem~nt 
qui ne -fut appuyé sur la majo­
riM électorale. 

La germanophilie des Bulga· 

-
Londres, 15 (A.L\.) -

«Il est pl'esc{ue devenu 
une habitude d'a.nt~.tncer 
ma mort, mais il tltnble 
que je m'en soit tou-

jour& tirén, a !16-Clvent 
déclaré le général Mau­
rice Abraham CohWI, un 
londonien. qui devint 
commandant-en-chef de 
l'année nationale chl­
nolt!e. Les dernières 
informations l'apportent 
cependant qu'il a ~ 
capturé et fuslllê par 
~f.S Japonais. 

Cohen entra en ccntae1 
avec des Chinois d.­
l'est d!:i Lvz1dree où l 
est né. Dans sa jean e8ll 
il émig!la au Canada el.. 
devint commerçant 1 
Vancouver. Il y fit lill 
commerce avec dft Cbt. 
nol!! et apprit )eaif 
langue. 

Plus tard, il connut 
le Dr. Sun Yat SMl, cW 
de la Révolution cbinot80 
Cela changea tGnte &à 
vie. .Après avoir COll} 
mandé l'Armée Nationale 
Chinoise, il deVint le 
conseiller financier • 
C:hang·Kai-Chek. A ee 
trtre, on lui confta d'tf..l­
portantes misslont! coQ. 
merciales et dtplœnaO. 
ques. 

Lorsque le géntN! 
Cohen retourna en &t­
gleterre en 1932 prur ' 
visiter ses vieux pareall! 
à Manchester, Il dêelalla. 
qu'un gl'alld avenir Qt 
deetiné à. la nation chi­
noise qu'il clasSll p&lfAt 
«Its peuples les phal! 
ftns du monde)), 

res fait partie intégrante Ill' 
leur tradition politique, et si l'O!l 
veut qu'un ordre de choses sta· 
ble s'établisse dans les Balkan<>, 
i1 ne saurait suffire d'en élimi­
ner leur Roi et leurs O:h·igean·s 
actuels. II est indispen~able d~ 
guérir tous les Bulgares de ~·i­
dée qu'ils sont "les Prussiens 
des Balkans". Et ce but ne peut 
être atteint qu'en les réduisant 
à l'impuissance ct en les, met­
tant dans l'impossibilité de nui­
re aux autres. Nf!». vis in idem' 

Contre l' antisémitiwne 
en Suède 

Le Destin se prononcera. La 
loi de la guerre est inexorable. 

M.s. 

... n 

Stooltholrn (Service lll4etal tPal· 
con). - ~ •Svenelta MOI'&~bla­
det» cie Stockholm, organe dia pro­
testàDts suédois, demu:tde dias un 
artlole de fond une 1~8l&ttal4 cou­
vernementale sévère oontre la pro­
pagande a.nttsémlte Clll lu•.L·ar­
tlcle c1écla.re que l'anUIIII:Uu.me 
est une honte pour 1• mODCI& cbr6-
ttell et que la gouv~ernn& su6-
qoia c1ott le combattr• Jl6t tous 
les moyens à sa dlet0s1tloll. 

c ...... la fièvre et un antiseptique interne 
qui Ole les microbes. Il chasse douleurs et 
malùes- arrête ln éternuements et bannit 
défiLAtivcment la sensation de lassitude. 
'ASNO' est sans danger pour la santè pareo 
qu'il•'affecte ni le coeur ni l'estomac. Soyez: 
prit .at restez prêt. Gardez de l' 'ASPRO' à 
votrv portee pout' combattre rhumes. refroi• 
dluunents. influenza ef douleurs de toutes· 
sort6.a. Souvenez-vous que leur attaque e$t 
s ... claine. mais rassurez-vous-

Affections courantes 
qu''ASPRO' bannira-

I 
2 
3 
4 
5 

RHUMES & GRIPPE bloqués en 

:p:AsPR~, :t·~":b~~"~~h~~~~ 
DOUUURS RHUMATISMALES 
eoulagéf!s p1,r 2 1 4 comprimés 
aprh lC$ repu 
MAUX DE GORGE & ANGINES 
bannis en fart:arlsant avec 2 e:om­
prlm~e d''ASPRO' dana un demi­
verre d'eau ti~de. 
DOULEURS DE LUMBAGO ET DE 
LA 5 Cf A Tt QUE c.almées el 
chats~ ca.. 
REFROIDISSEMENTS lT AFFEC· 
Tl ONS fE BR ILES DES ENFANTS 

!!~~~~ EP R Q~ actlor• prompte 

En outre, 'AS P R 0' a une. valeur 
Inappréciable pounoulea lu allccclon• 
courantes, telle& que 1 M 1 GR A 1 NES, 
NEVRALGIES, NEVRITES, INSOMNIES, 
MAUX DE DENTS, IRRITABILITE ec 
NERVOSITE. 

Lt 1 
AgtOft, 

Mes~ueura :- Yoa comprtl J 4 •f 
sont lU plue crru:ace' pt8 ·'fil r 
n1au• de 1ète et Ica nltl l <~ .. 
mar~ ou un entaqt aeru ll'i 1 ' 
111 prennent deua oornp"' JI s A •q 
et une antu!lton bion cr.l .d ..._. 
chant. deu• sotra dl si.l J. 
eal bloque. Souvenl te .. 1 .. • 1 t 
eouttre d'un fort Jal dl fJIIt; ,t. A ~ 
'ASPRO' et une tauo * • • 
rfen de temps te euJa: _.," ~ · 
mencor ma journh de 4 11 

. ,~.~ 

I!S Olt 11 ..... 
Wlnoon Grotllt tlrfln,.,.,. Cl 

Messieurs:-~· tlt'afiC 'la..., WOUI 
remercier pcwr votre ~AJif f10\ •ta•• 
un mauvaia rh~ t1 tt ~"•" 
qu' 'ASPRO' eat le t6dt tf.,llt"atl (JDno 

1re los rhumu, 1 .. ~. t 1• r;li(,nliiO( 
J'en prendt tt Jo a _,,,.... fl.,...lf 
<ICI 81111tiL .... ~ ... Wt.!l.\'. 

EUL COMPRIM( 
A SUFFI! 

r Lonquet, "a O•otat {8· ctu ft,) 
1 '1 ~ .Mt conatattt •uJourd'hul meme' 
un •• compt'me d' 'ASPRO' m'a d4• 
œ s d't.ne nhralgie tac•alo Qui durait: 

vul : M lleuret et a fait c:ee&er egalemenb "·· :t._ tt la tatiguo nerveuse résultant 
• et eW rttvrahUquo et de ln miluvat .. 
UH 1u'M •wall occaatonnt. Jo tlO VOUI' 
ltlt ~rdll .tnvnntago a voua e•primcr mil' 
'IJ,.,..rtatâ41nceu. M. FavarCI 

CONTRE TOUTES 
~01'' .EURS : • AS PRO' 

Hau .. yl 
L' 'A JRO' ut man aoula&eme.rtt. L9,.._ 

rue Je 1 ) Mna m11 a l'alae, f'en prends vt· 
remcrtl ~rn 101nprlm6 et mo woll.t remise • 
neul • ~ •• tempe, je nt pute le nier. 
Jo nt/ _ ,.._ aana 'A&PRO' a 10 ma(, 
eon. Mmo 'V" Ouwcz.. 

COMMENT DUNNER 
•AS PRO' 

AUX ENFANYS• 
Oieoua dana un peu de leu ou -.aa6 
<;lana une cuillerée llo• confiluiW. 
DOSES: 3 à 6 an" un !~<!mt-corn• 
primé: 6 l 14 ani , un compnm6 ; 
14 A 18 ano, un ,,mprim6 el dom/, 



6 'LUNDI, 16 FEVRIER 1942 laA ~OURSE EGYPTIENNE 

Cinémas Les 15 ans de cinéma j L' après·midi musicale 
1 en mémoire de 

R. O. Y .. A l de Joan Crawford Hector de Cattaoui 
(3ème SE:'IIAlli/E) • 1 

Dll lundi 16 au dlmnuche 22 Uv. Joan Crawford fut pendant d'une grande famille. ne par- Nou~ rapp~ions. à. nos le~eu~~ 
longtemps dé:!lgnée comme le l'int pas à f·aire accepter sa qu,e c ~st a~)ourd hu.1'. à 5usi · 'e 
symbole d 'Hollywood. m l'on femme aux siens. D'où des qu"' .heu 1 ap{ès-m 1~1 rn cM~­
peut dire qu't>lle a subi la rtlê- frictions continuelle~. des hu- 0.rgam~~~ pa~ aà ~?~~té td~ Hall 
me évolution que la ville du milialions, Joan n'était pas stque. .gyp c, ne~ ° Cat· 
cinéma elle-même. Il y a quin- femme à les accepter. ~n mcrnotre de Hector e 
ze ans, arrivll.H à Hollywood. Joan poursuivit sa carrière teS~~: le Baron de Bilt pronon­
ville joyeuse, une petite gi rl et il est évident que si elle s'é- · 
qui ne l'était pas moin5. Elle tait eott>tée à suivre la voie ~eca une allocul.ion qui sera Fùl· 

vie d'une audition d'oeuvres s'appelait alors Lucille Le- qu'e1Je s'était trocée il v a 
1 é 1 · · èt Hec:or de Cattaoui. sueur, aur ate de p us1eurs </l.l<Jiqucs années elle n 'aurait 

concours de danse, gui venait plus été qu'~ne "vedette 
faire ses débuts à J'écran. Le d'hien•. 
film. avait pour ttlre : "Pret ty Elle vient de faire un redres­
LadJesn. ~a gaieté naturelle aement qui marqUl' le début 
lui val~t u:nmé~1atement un d'une nol)velle carrière, qui 
cercle d am1s gm ne pensaient ne sera pas moins sensation­
qu 'à: rire et . à s'amuser. Elle nelle que les deux autre!' 
E.e _ flt une reputation gui n'oa- ·((A \Voman's Face,, qui 
va1t abso JUment rien de flat- vient d 'être tourné d'·::t,près "li 
teur. etait une foi;,n de Francis du 

1 

~oan CrawfOJ'd ne tarda pas Croiset, lui sert de départ. 
à s'apercevoir qu'elle faisait En quinze ans, Joan Craw­
fausse route. Après son maria- ford n ·a jamais laissé passer 

R.C.C. 7815 ge avec Douglas Fairbanks l'occasion d'apprendre. d'amé-
!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!'!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!'!!! Jr., ell e devint plus réservée, liorer son jeu. Son ta'ent d'ac­

surveillant seR fréquentations, triee, son charme féminin ne 
étudiant ses manières, chà- sont pas des vernis rien que 
tiant ~a conversation. Elle pour faire ëffet sur le public. 
voulait devenir une grande da- Ib sont r éels. Aujourd'hui quel 
me. Hollywood est devenue une 

Mais son union aYec le jeu- ville aussi complexe que cos­
Do mard! 10 au lundi 16 révner ne Doug ne dura pas long- mopolile, il n'est pas possible f 

fSONJA 
HENIE 
JOHN 

PAY.NE VJ~e'~ 

slf#l ,)A, 
~~ .. 7 GLENN MILLER. 

AND HIS ORCHESTRA 
:zo h CentVl'Y·••• 

R.C.C. 7374 

• 

temps. de s'imposer par une popula-
Sa carrière la préoccup~it rité d 'antan dont J.:1 valeur 

aussi. Elle parvint au summum n'est plus considérée que d'u-
des bonheurs et du succès... ne manière re'ative. 

Puis vint un second maria- Qunize ans de cinéma, c'est 
ge : Francbot Tone. un r ecord qui sera difficile-

Il ne dura guère plus long- ment égalé pour une nouvelle 
temps gue le précédent, ma.is venue. 
pas pour les mêmes rai&ons. 
Franchot Tone, riche héritier s. c. CLAUDETTE COLBERT 

pnrtenatre Ray MWana 
dans «S l.;y!ar ''" 

Les prochains films 

de Lana Turner 

Cinémas 

Sème SEMAINE · 

ou Jeudi 12 au mercredi 111 fév. 

Teleph.: 59918 

CLARK 

GABLE 
SPENCER 

TRACY 
CLAUDETTE 

COllE RI 
HEDY 

lAMARR · 
·fiOOM 
loWH t -

;: :: = : : ..... 
~iiiJ•][eWZI~1:J 

(3ème SE:.IAINE) 

Du lundi 16 au dlmaoclle 22 tév. 

~, 
~~ ~;; 

' 
LEOPOLD . 

STOKOWS 
E:.c.c. 2978 

Lana Turner fa!t du bon 
travail ù. la 1\Ietro-Goldwyn­
l\Iaycr r Elle partage la ve~et­
te de < Honkv Ton ku avec Clark 
Gable, et cèlle de «Dr. J ekyll 
and l\Ir. Ilyde» avec Spencer 
Tracy et Ingrid Bergman. 

Miss Turner tourne a ct uelle- !!-!!!!!!-!!!!!!~!!!!!~!!!!!!!!!!!!!!!!•!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!! 

DU lundi 

:==~ 

~œ = WAL'l'U lii\EIINAN -:= f fl[D STDM[ • DORIS DAYIMPDRT ..: 
UNrilb Alnns 

R.C.C. 437 

• 

R.0· ·xv· SALLE 
. _ ·. D'HIVER 

Do dlm. 15 au mercredi 18 fév. 

5PfNCfR 

TRACY 
4 ROBERT YOUNG 

.... HWfST 
~oR~sA'e 
~~- "' . j' 

' l t 

R.C.O. 301J 

~~1,:.1ù11 
DU lundi 16 au dlmnnclle 22 Iêv. 

THE ltoTTtS'( SIZZlt oF THE SU.SoN/ 

~-.o l~1'~"\\~Tr4j, 
'' t ~o\4 '"' -
~. ~" DAVIS J INX fALKfNIU~ 7] 

au meme programme 

JOAN LESLIE, nouve!le et brillante étoile du. cinéma 
américain. 

Deux productions 

de Joseph Pasternak ----·-La 1\letro-Goldwyn-i\Iayer an­
nonce deux p.l·oduclions de Jo­
seph Pasternal,. D'abord, 
uThey Live by 1'\;ght, qui est 
l'histoire d'une femme-photo­
~raphe dans une boite de nuit 
new-yorkaise et dont la vedet­
te féminine est Lana Turner, 
et "Tulipe Time in l\Iichigan" 
avec Kath.!·yn Grayson, Ann 
Rutherford ct ciuq autres 
charmantes jeunes actrices. 

Robert Taylor 

et Hedy Lamarr 

de nouveau ensemble 

H.obert Taylor sera Alexan­
der Hamilton de "Gemlemen 
of the \Vest Indies". Hedv La­
marr donnera la répiirrue 
dans cette production. 

Un prodigieux "cinq ans" 

Frank Borzage' tourne Dickie Hall, le petit acteur 
de cinq ans qui a débuté a l'é-
cran avec \\'illiam Powell et 
Myrna Loy dans "Shadow of 
the Thin l\1ann, paraîtra aux 
côtés de l\I;ckey Rooney et de 
Judy Garland dans 'Dabes on 

"The Vanishing 

Virginian" 
1 

&·oadwayn, où il fera admirer 
___,.____ ses talents de pianiste. 

Frank Borzage tourne actuel- Dickie Hall donna à l'âge de 
lement "Tbe Vauisbing Vir1;1. trois ans, un récital de piano 
niau" avec Kathryn Grayson pt au Steinway Hall de I\ew­
Frank Morgan. Ce film est Llré York. 
d'un roman à succès de Rebecca 
Ya:'lcey Williams. 

Kathryn Grayson a récemment 
interprété un rôle important 
dans "Andy Hardy's private se­
cretary" et ce nouveau rôle en 
fera définitivemeut une vedette 
Frank Borzage a terminé il y 
a quelques semaines "Smil!:'l' 
Through" le dernier film de 
Jeanotte MacDonald. Brian' A­
hune ct Gene Raymond. 

Ali Saint Cathedral Hall 
Rue ~JasperQ 

~lA.ROl, 17 FEVRmB 1942, 
à 9 11 . 15 v.m. 

Concert de Musique 
de Chambre 

donné par de~ membres 
de l'Orchestre de Palestine: 

J_ Bernstein, B. SÙber. T. Salzman 
Renée Gallmlr ct Gys Karten 

ment aYec Robert Taylor, 
«Johnny Eager». Unè fois ce l rZIJ .Y4W1111 
film .terminé, on do~nera le 1 \'. \.r Fy.!. 
prenuer tour de mamvelle de 
«They Live by ïghtu, tou-
jours avec elle comme vedette. Du lundi 16 au dio~anch~ 22 fév. 

!Jn~ açtrice anglaise 

dans le rôle de la mère \ 

de jeannette 

MacDonald 
l\!argarèt Moffat est tule actri­

ce ang.~lse qul est VeJlUe spê­
clalemertt d'Angleterre à. Holly­
wood pour interpréter le rôle de 
Je. mél'e de Jeannette MacDonald 
dans « I Married an Angel >>. qul 
a pour vedettes Je. grande chan­
teuse américaine et Nelson Ed­
dy . 

1\Ilss Moffat est une actrice de 
la scène an!flalse et «1 Marrled 
an Angel» est son second fltm. 
Dnns son premier film, «Cash 
and Carrv». C un a titre «Me.lsie». 
elle tenait le rôle de la mère dè 
Robert Sterling. 

Greer Carson 

et Walter Pidgeon 

seront les vedettes 

de "Mrs. Miniver" 

On tourne actuellement à la 
::\1etro-Gold\\'yn-l\fayer ,, De­
sign for Scandai» avec \Valter 
Pidgeon et Rosalind Russell. 
Une fois c:e film terminé, on 
commencera les prises lie vues 
de «1\frs. Minivern avec \Val­
ter Pidgeon eL Greer Garson 
Ces deux acteurs ont déjà 
tourné ensemble, «Blossoms in 
the Dust». 

-

ROBERT CUMMINGS 
CHARLES (OBURN 

IRKO RADIO Pidurn 

R.C.C. 26730 

... 

L. U X · 
Do mercredi 11 au mardi 17 tév. 

HENRY FONDA 
don~ 

THE RETURN OF 

FmKJAMES 
GENE TIERNEY 1 

JACKIE COOPER 
= lOth (cnlury...fOI Pieture ca 

R.C.C. 26374 

Vedette hier ... 

figurant 

·aujourd'hui 
n y a dix sept ans, Eric von 

Stroheim confiait à Gibson Gow­
land le principal rOle du film 
"Les rapaces". Grâce à ce film. 
Gowland devint immédiatement 
célèbre. La nouvelle vedette con­
nut une période de voguf'. puis 
disparut dans l'ombre d'Eolly­
wood. commE' beaucoup d'autres 
acteurs. 

l'RIX DES PLACES 
<en l'ente chez Papaslalll 

P.T. 40, 211 et 10 FJIFW. MARCfl et JIIAH'l'l1A SCOTT dan~ UltC scène ,c.e 

SALOM PAVLOV A 
DINAH LEE 

••edette de la chanson 
ainérlcalne 

THE RAMSES & Co. 
attraction acrobatique 

JOE 
danseur acrobatlque 
NITSÀ SA YLOR 

dl~cu se athénienne 
SAMIRA AMIN 

vedeLle égyptienne 
'Marcelle Gau~hier 

danseuse ltlndoue 
CLAIRY LÈE 
danseuse exotique 
Miss Shirley 
duns. hawalenne 
Mlle Tamara 

dans. Russe 
LA BELLE HELENE 

danseuse de genre 
Vera Medel & Aida 

danseuses classiques 
Jeauetle & Renée 

danseuses fantaisistes 
SOUAD & HAYAT 

duo oriental 
R.C.C. 1e02. 

~ : ~ .. ~ 'B'-~~~IJp . . . 

.EZZAT~ · ~hà~iJi.~ù 
· : d 'ù · Uàire· : ~~u~~ · 

1 

-----------------·-------------
La. finale se déroula devant che. Elle se' résume en d'ew: 

une foule considérable et, en- points : . 
tl1ousi-a.s't:e gui s'étàit rangée,' 1) En vue de rassembler les 
longtemps avant le match, a,u: bille5, il essaya· courageuse­
! our du billard, autour du- ment, avec la ferme convie­
quel les deux finalistes Ed· tion dEl les réussir, des coUps 
ward et Ezzat allaient s·ex- plus ou moins diffic!les, et 
pliquer. gui eurent le don de s~imuler 
Ezz~t débuta en force, et, en en lui l'esp'rlt combattit. 

quelques minutes, s'adjugea· . 2) Il joua une défense rai­
une . re;,pectable avance de sonnable quand. il ; n 'y. avait 
vingt poipts. Edouard 'n'en pa- pas "de meilfeure alternativ~ 
rut pas gêné et fit de • son et n'e.ssa;,'a .jamais ud'accro­
mieux pour combler la dlffé- cher .. de force la séde sur des 
renee : il sortit quelgl.).es uétin- pos~tions .hasa,rd~uses qui exl­
celles .. qui lui valurent des ap- geaJeJ;lt, une uattaque, recher-
plaudissements frénétique;,; chée. 
mais ce ne fut que feil de pail- Cette, tacpque I!St très appro­
re, et Il ne put concrétiser car priée pour uu tournoi de cette 
il manquait, directement a- catégorie qui se joue sur une ;:.... __________ __.! près, des coups relativement dista,nce relativement courle. 

l faciles. Sa précision et sa ré- Bz:er. Ezzat ,mérite tous les 
'!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!_!!!!!_!!!!!!!~!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!! gularité, deux qualités essen- éloges pour avoir joué intelll­

. ttelles, desquelles il ne s'était gemment contre un adversai­
: jamais · départi auparaVI3.nt. re dangereux qui s'eiait at­
lui firent complètement défaut tribué' tous les records du tour-

l'LACE IBKAIIL"'I PACHA 

Pour cause de 
modifications, 

LE CABARET 
de cet établissement 

resterâ fermé jusqu'à 
vendredi 20 février 
Le restaurant, le calé, 

le roof-garden et 
l' American-Bar 
restent toujours 

ouverts 
R.C.O . 32930 

Tous les soirs 

PROGRAMME 

D'ATTRACTIONS 

ET VARIETES 
tt.c.o. 2~794. 

THE DOLLS'~ 

Succès 

continuel 

de toute. 

la troupe 

d'attractions 

1 ~ 1 a i tn 1 ~ n w ï fil a 
GRILL-ROOM 

BAR PROVENÇAL 

~~DUG-OIJT" 
Salle climatisée 

L'orchestre des 
(tDug-Out Ramblers)l 

et attractions 

Restaurant 

KURSAAL 
TOUS LES soms 

CONCERT 
&D~L\NSE 
AVEC LE FAMEUX 

lAMBROU'S BAND 
KO.O 358 

ce soir-là. , . noi. · , 
Ezzat maintint constamment L'épreuve terminée, les ré-

son avance et accélém le ryth- sultats . furent prpql'amés. M. 
me de la partie avec une sé- Albert Soussa, l'am-ateur bien 
ne de 27 points avant la fin con11u, procéda ensuite à la 
et totalisa t20, laissant son ad- distribution des prix qu'il 
vers~ire à 72, et ayai1t para- avait offert aux détenteurs des 
Jysé en lui les pos;,ibilités de meilleurs records. . 
se «faire la mafn». Tel' est le clas5ement définl-
,Qu~lle fut la cause de cette . tif des six premiers joueurs : 

VJc~oJre écrasante T , 1er. Ezzat, •2ème Eqoua'rd, 
C est q:ue Ezzat sut adopter 3~me F. Hilmy, 4ème Ch. Bé­

une fac~1gue .adéquate qui s'a- ha.r, 5ème , P. Terzia.n, Sème 
véra tres efhcace, et qu'il put El Haké. 
maintenir tout le long de la 
!Xlrtie avec une volonté farou- E. 1\lANSOtrR. 

LE WEEK·END ·DU SPORTIF 
.eaeeeeeeeeeeeeeeeeeeeeeeeea 

A THLÈTISME. 

Brillant' succès des 
. . 

champion~ts· <<B» 
Les chaq1pionnat~ "B" d'a-· 

inlétisme se sont , déroul~s ~ sa-. 
medi et di!Jianche ·au Sta_de. 
Farouk · devànt' un "nombreux 

BASf<:ET-BALL 
- ···· 

. Ooupe ·«Chocolat Eljtea : 

American University B ~ 
Lycée ~r,ança.is B. : 37-30. 

Match amical : 
' 

.Lyc~é ' Français ~<\,bat 
Maécabi (Hanna' Mitry)_ : 

431--36. 
~' : 

public. , • ,' . ' O"amp.ionnat co~f,oratif A : 

Com!l'étiÙçm: r.éussi.e - e'i) en· Manufactureh~ Life bat 
fut et dout volCI, popr;. 8.UJOUr.- . ·. :Ècïllisch : 30-20. 
d 'hui, les résultats . techni- ~· 

gues : c'~amplonnat corporatif 8 : 

1 ELIMINATOIRES 400 m, HAIES. 

l ère Série: , . 
'l) Saad · Abd el Azim 6!'-' · 
2- Said Aly el Din. 
3. Sawah, 

2ème Série: 
L Moh. Farag 64" 5/10. 
2. Nur el Din Murei. 
3. Hussein Allam. 

ELIMINATOlRES 200 M. 

1ère Série: 
1. Garni! Gaadan 25'' 7/10. 
2. Sednaoui. 

.lème Série: . 
1. Evlogimena 24'' S/10. -
2. ~mal Abdel Moneim . . 

3ème Série: 
1. G, Hedyet 24" 2/10, 
2. Emara 

4ème Série: 
J. Mowad 25''. 
2. Kadry Y ounnès, . 

~ème Série: 
1. Spanoudis :iS" 9/10, 
2. Moh. Soliman. 

6ème Série: 
1. Ibrahim Youssef 25''. 
2. De Brandols. 

200 M. DEMI-FINALE 

Ière Série: 
1. Evlogimenos 24" S/10: · 
2. Gamil Gaadcm. 
3. Ibrahim Y ousse!; 

N.A.A.F:.I. · bat Kational 
Bank : 37--3-t. 

C:e. du Gat bat «Bourse ··K­
gJcptienne» «Bn pa.r fJJrfait; • 

PING-PONG 

Matches inter•villes 
Nat.ional féminin (Caire) bat 

Club des fonctionnaires (Alex.) 
3~ - . 

Club des fonctionnaires mati­
culin (Alex.) bat National 

\(Caire) · 3/2-

1 Le 
des 

tour final 
é.liminatoires 

Passy bat Seonary 2/ 1. 

1\Iaosour bat Bahig 2/1. 
Berkovltz bat Bisblawi 2/0. 

Tawhid bat , Nasr '2 /0. 

Bahig · bat Pas.sy 2/1. 

Tawhid b~t Sennary ~/1. 
Mansour bat ?\asr 2/0. 

','f·iwh'id-Bisblawi .. battent A-
2ème Série: . · 

1 Moham d Soliman Z4" i/10 min-Hegazi 2/ 0. 
i. Spanoudis. 
3. Gamal Hedayet, . 

FINALE SAUT A LA PERCHE 

1. El Kyarl (N.S.C.) 2 m. 80 
. 2. Aly Salama (A.E.) 2 m. 70. 

3. Thabet (A.E.) 2 m. 50. 

Finale 800 m,: . 
1. Sei! El Nasr (N,S.C.) 2' '15" 

1/10. 
2. Abdel Razek Issa (A.E.) 2' 

15'' 2/10. . 
3. Gouda Ahmed (A.E.) 

1500 m. cOpen•. 
1. Rashed (A'.E.} 4' 21'' 5/10. 
2. Cantwell (N.S.C,) 4.' 25". 
3. Salsbary (A.B.l 4' 27'' Z/10 

Finale 400 m, Haies. 
·1. Moh. Farrag (N.S.C.) 1'03'' 
2. Saad Abdel Azlm (A.E.) 1' 

04" 8/10. 
3. Sayed Aly El Din · (G.R.) 

l' OS'' 4/1 O. 

FINALE. 200 m. 
1. Mohamed Sollmcn (A.E.) 

23' ' 8/10. 
2. S. Spanoudis (U.S.H.) 24" 
3. Gamû Gaadan (A.E.) 24" 

2/10. 

L.und~ 11 tevrter au Oerele 
du Liban' 

7 b. 40 PassyfNasr. 
8 h. ManSOlp'/Bish'lawy. 
8 h. ' 20 Tawhid/Bahig. 
8 h. !40 Bercovi!z(Sennary. 

MardlJ17 ~ fhr~ilr au Y.M.M.A. 

8 b. 'fa~bid-BtshlawyfSen-
nary-Benj. , 

8 · h. 20 Bercovitz/f3ahig. 
· f! t l!. ~0 ~Ta,vhid i Bishlawv . 

i • 

, 
FltiALEi SAUT EN LONGUEUR. 

1. Moh, Farrag (N.S.C.) 5 m. 
9ô. · 

2. E;boné · (Gym.Çaralli) S IL 
80. ' -. . .• 

3.·. Evlogimena (O.S.H.) 5 m. 
73: . " .• 

•. ~ 1 

FIN'A.::Ë. ~NCEMENr' DU 
JAVELOT. 

' 
l, . M~d,l)Ouli d-I.R) 44 m. 95. 
2. Mac1ou! ' (G. Càroll.l) 44 m. 

66. · 
3. Husaéln {N.S,C.). • 43 m, 91. 

FfNALE 400 M. 

1. ' Tewfick Moba'med 
55'' 6/10. 

. Ft~ÀŒ)ooo' ·m: · · 
(A, E.) ; 1. Zoky Ay.oUb (A.E.) 9' Sl" 

2. Zomor {N.S.C.) SS" 
4/10. . . . .. 

ELLI>BY QUEEN ~llt;TEB 
DETECTIVE 

· • One loo' in 1Wat:e1~ », q u.1 rcmpDrte "" "''"wi •uc~ 
au .,œc.-unu. 

Il y a quelques semaines, Gib­
son Gowland a reparu à J1' nlly­
wood; John Ford lui a confié un 
petit rôle dans "How Gree\). was [ 
my Valleey". ------------ 3, Zacharia . (N .S,CJ 56'} 

2. El ·· Harbi Jr. (N.S,C.) 9' 53 
4llO - 3, •Noawad tFqrtal:dA:!) 



M .. 4BCHÉS f Lettre de 
--~------------·~--------------

r 
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Séa~tce du 16 tévrie•· 
FONDS: D'ETAT 

1942, 

Dette Unifiée 4 o/o (Quantllè aeLst. eoo ct o.u dessus> P.E. B<lOO 
10 15 15 20 20 30 30 26* 

Dette 0nlllèe ·o~; o/o · IQuai1t1te ln!érleure à . l,st. 500) P .E. 84.2() 
Dette Prlvll 3 l/2 o/o (QJJ.antlte~érleuro à L:;t 5oo) P..J!.. 7-loo 
J:gypttan GQv ~oa.n 'l: 1/2 oto .. . . ....... ... , ..•..... ...... ,... P.E. 10100 

BANQUES ET SOCIETES DE CREDIT 

1\s.nqueo l1'A.tnêfles ............... .. ..... ........ P.E 39,5" 40 40.5 4 1 
(b! Banque Mie; .. ............... . .. ........................ J?.E . 60ol 10 20 
Créc!lt Fon obl. à lots Em. 1903 P.E. 1602 10• 02 06 04 04 02 02 
credit Fc:m obi • lo\11 !l;lll 1911 ............... P.E 1246 40' 48 llO~ 
La.nd .BilPk Qf Egypt Mt. Ord ... P .E. 558 6.5 68 G5 67 68 68 69 
Nntlon~>l a~nl> or t:mt Act.lont~ ......................... .. P .E. 3160 oo 

Soc An des ~ux 
Soc. ~ qee l!: aux 

1 

SOCIETES DES EAUX 
. . 

dU ~e .' Ao~o~ .. Jo\J,l.!! · .... ! . P,E, 1240 70 
du Oalre, Pnl't l"ou.d.. · .,.......... P.E. 8400 

SOCIETES DE TRANSPO~TS ET_ .. CANA~ 

Anslo-Amerlœn Nlle a.nd l'ourlst cy. · ....... : ..... : I'.E. 680 BO BIS 85 
El! · üelta !.oliM lœll ... ~ Act . Pl1V." 6 1/2 o/o ......... P.E .. 236 
Menza.lon C~l a.nd N!.V o~.- l"onit ........ . . P.E. 58 58 60 61 62 
St.é .• 'Ul. dC$ Tra.!n& d'Al~ ~ouls P.E!. 1.13 13 15 16 17 18 19 21 23 · 

SOCIETES O'HOTELS 

Ei Hotels L~. Mt. Ont ......... P.E. M2• &0 150 47• 48 50 115 57 155 
58 60* 58 68 50 62• 61 60 61 

Upper EJin"')t Hotals Cy. '"""'"" P.E 203 200 198 200 02 06 05 06 
. . . . . - 07 

SOCIP)ES FONCIERES . ';. ' ; 

Abouk.lr . c6ÏD~a.n~ · Ltd'. Aèt.' ...... P.E:· 113 10 09 09 il 12 18 18 14 
; •. . . .. ' .- 18 15 11! 16 16 

Gharhle)l Land cy: 1"0:llt1:, •':"'·' ' ~' ...... ,., ...... , .. , ... ,.~...... I?.E 45 <5 
New:-E:gyp~an .. C\ltnpe,ny J..'t4· .. , ... ;?.1:1. ' 142* · 41 ·44 44 45 · 47 4.8 48 

... . . .,, • . . . . . 47 i9 47 4'6 

Sldi·Salem .CY ., .o.t · ~~yp~ : ~?Ir- .(, :: ... :.: ... ;; .... : .. ; .. ,.,. P.E. 100 02 
Sté' l'jn: d~ W~~odl ~m.:01%1b0 l)çt. ,. ..... , ............ .,, ... ;...... P.E. 715 
sté · rq,' __ de W~dÎ :·K~~Ji,, -ird.'"' ... : .. ;,; .... ;; ••• ,;: •. : .. , . P.E 5000 
Soe A.rî.' l1U. tlél:\6fn. Act.· .. Ord..' . .......................... :... ' P.E. 1900 
Stll. l!'oi1C'. OliTJi. Cheikh:_!(~ Act;; .... :: .. ;; .. :,; ..... ,, .. J'.E. 570 72 74 . ~ ... . ,. . . .. 

: . ·,: ~· . 

SOCIETES IM .. MOBILlERES 
-. J·:_· :. 1, .... 

c:e.lro EJ.e.ç,).r. R&~l . 1 and a.o. Oy. A9t. .. t> .r;. 1\130 . 20 2-1- ao 48 80 
oârrô' .. l:ilêctr. aâ1r. a:n.d's~o:·· oy: "tond. P.F.. !6lo ·590 9o 90 86 so 

.- _ .-~ " . ...- _ , 80 ,.63!1 .ao ao 34 as 86 lW so 54· 
. ' · • :;;e eo -·a6 sb 64 SB 76 8o ' 60 

ESYpt .. Delta r.,a~d 'nd Uivestmcnt . Cy.'P.E 1~6 ; 58 58 57 p9. 159 
. iH 61 62 63 6:J 02 

. SOCIETEs. fND!JSTRIELLi!S êfoîVERSES 

.Angle-Es. C)Ufields litd. Act .. ; ... , . .'. P.E. 311 16 16 15 15 16 17 115 
A5s. cotton amoera· o! .. U. · lJt.d Act .. 'Ord. P.E 83 84 82 82.0 63 

83 
CaJro Sançl Brlck.s Cy Act. Ord, ........................ ...... ... . P.E. 410 
Egyptia.n Salt a.nd Soda Cy Ltd P.ll:. 365' '01 60 61 60* 65 65 64 66 

. 08 69 6 
Filature Nat d'ESY';!te Act Orc:l FE. \304 06 0-l* 30 36* 40 34.401 
Sté. Gétl. Sucreries et Re.f!. d'Eg. Act. Prlv. ............ P .E 638 40 
Sté Gén. Sucreries et RaU.. d.~S· Act'. :Fond. .............. P.E. 660 
(bi Sté Mlsr de Fllat. et de Tlss. Act. P E. 118 90 90 112 1200 02 

16 08 1200* 02 
(b)Sté Mlsr pour le 'I1ss de la. Sp}, Act. ............... P,E ll'SO 
Soc ~t du Papier (S.A.E.l et .... ,......................... P.E eso• 
Sté Vlt'odl-~~·vtu d'Eg. (S.A.E.l Act. ..................... ... P.E. 584 

< • l L'a.sU!I'ùlqul! ~.;~cftQue- ·que olu11eur11 . O\'!.ér,tlo!UI 
I!Uccesst,;ement tr(l.ltées au meme pnx 

Çllt 

Lës cotons à l'étranger Clôture de· New.Yor• 

- Mars 
Mai 

18 . ~6 ; 
18.69 

+ 
+ 

16 
16 

l.e.-H févriet 1942. ClOture de RombaJ 

ClOture ae- 'Ncw-orr~a111 101 3/-\ +' 8 

18 1·ommuo1qué par l'ost! l'ozzlka 
Mar& 
Mai 

18.43 
1 .58 

+ 
+ 19 w rup .\lallka Fnrlda. Lt' l'aire. 

(SUITE DE LA PAGE 1) 

Si.Inultanémcnt avec l'cnnonce 
de cette aHa.re, on rapportait 
que des négocialionJ étaient 
11ur le point d' étre conciue:; pour 
d' Çtul.re~ c:ccord3 co mt. e;ç ·aux. 
EQ outre, la récolte de celte an­
née de tabac de la zone égéenne 
a été rcp!dcmen1 liquidée. On 
dit que pi!ls de 30.000 tonne~ 
ont d~ià été vendues, ce quJ la:t 
que le ton du marché csl nette­
ment optimi31c. 

BiC:! entendu. ces achats pour­
raient sembler de peu d'imper· 
ICU}Ge pour le;; Egyptiens. ne 
pouvant être cemparés en \:n· 
portana~ à l'achat de la récolte 
de coton égyptien. La vaieur 
totale des produits turcs ne peut 
également pcs être comparée à 
ceux de l'!;gypte. 

Totap les hommes d'ollaires 
avec qui je me suis entretenu 

..,précient l'aide fourme par la 
Grande-Bretagne ct sont notam­
ment satislaJts de voir que ccl 
intérêt s'étend également à nos 
omis voisins, l'Irak par exemple 
- dont toute la récolte a eté 
och~t~e - la Syrie et J'Egyple. 
• Sincèrement. dlsent-!ls, nos 
~ars auraient été gênés et au· 
raient eu des dilflçUltés à sur­
mQnter sans les achats effectués 
par la Grande·Bre tcgne •. 

De grandes quan t!\<!s de mar­
chandiza8 sont arrivées de Gran· 
de-Bretagne en Turquie, not=­
menl des mcchlnes. 248 wagons 
e1 24. locomotives sont égalemeenl 
arrivés On attend pour le mois 
de mars que soit complétée la 
l~vrai5on de 10.COO tonnes de 
!er et d'oder. On estime ams1 
que des importations d'une va· 

AU CAIRE -COURS DU CHII.T\IGE II.U CAIRE 
du 16 févrl~ 1942 

Cours pratiquée à 11 h. o.m. 

Achats Ventes 

Dollars 
Uvre11 sterling 
Francs suisses 

21.072 24.314 
92.25 97.SO 

558.28 58 69 

Métaux p·ecteux 

Le 16 fé.vrler 1942. 

"latine pur, le gnn .: 
Argent fln. le kllog: 
Nttra.to d 'argent. le kltog: 
Livre$ Rtcr.-or. la pièce: 
Na.poléons-or ht pièce: 

Or. ltn;ot : 

Oouvern. le dlrbom: 
Pla.ce. le dirhem: 

P.T 

151 
570 
510 
335 
245 

78.1 
131 

~..ours locaux communiqués pe.r 

THB $1/UI'fE'J:b . SMELTlN'<! co. 
Boe16té Anonyme Egyptienne 

VB.NTEB ET AOB'ATS 
OH - .Al:!.U.l!:NT - PJ.ATLN ~ 

. Slége Soc!a.l et Usines 
Khan AbOu rakla cSaglla) 

Bureau~ de Vente!! 
43. rue Me.lelia FUlda 

et Okolle Uohargula. 1 Saghe 1 

Télépbone.~ 40~8~-&771!4 

leur de SOn nQO !ivres c. lU nf 
dans !.: pays. 

La fin de la semoine der :&re 
a l!t~ animée pcr le b::J annt.el 
donne par la prcs~e turque. Ce 
bal est devenu un des princ1· 
p::ux événcrr:ent6 de la vie socia­
le à Anl:aro ct remporla, comme 
d'habitude, un brillant succè~ 

1., y remarquait une assis\anc~ 
représentative de dip;omates. de 
mtmsb'cs, de parlemen!oires, àe 
journalistes étrangers ct locaux. 
etc... L'•Ankara Palace Hotel•. 
ou eut !leu le bal, était plein de 
monde et la danGe Ge prolongea 
jusqu'au mot\r!. 

Une caractéristique remarqua­
ble à Ankara est la façon dont 
les diplomctes ct les journa'lstes 
représentant toutes les nations 
belligérantes frayent avec la 
plus grande atsance aux réu­
nions sociales, quoique s'Igno­
rent mutucliement. c Cela dit M 
C. Mcrvroudl. le populaire repré­
sentant du •London Times•. est 
dt1 au tact des Turcs dont l'hoa· 
roitalité lait que chacun s'y sent 
chez sol. Mois pour un vieil ho· 
bitul! comme moi, qui a prati· 
quement passé tou te sa vie en 
Turquie, un coup d'oeil =tour 
de la salle sul!il oour se rendre 
compte auxquels de no8 ln•tités 
vo la préférence de nos char· 
mants hôtes •· 

Selim Serper, dlrcc!eur général 
du Bureau de 1 a Presse ct di­
plomate accompli, qui a servi 
dans les légations et ambassa­
des turques dans la pluport des 
capitales étrangères, était l'un 
des hôtes et Il n'y $l pas de 
doute que son tacl et so persan· 
nolité étalent pour beaucoup 
dana le succès de sa fonction. 

M Evlenidis. le banquier gre" 
bten · connu. qui rend visite .l 
sa famille à Istanbul. était ~a· 
lement présent et notre cnver­
satlon aborda naturellemnt la 
situation alimentair~ .n Grèce. 
• Nous Grecs, serox; toujours re­
connaissants au: Turco •· a dé· 
claré M. Evierois. • On recon­
ncd t 1' ami .ons le besoin et 
nous n' QX>!ierons jamcris les 
Turcs él leur générosité qui 
nos onl valu 2.000 tonn-eG de 

vivres choque quinzaine, en­
voyes pcr l'entremise du Crois· 
sant-B.ou.gc. Jusqu'ici, 50.000 ton· 
nes d'aliments et de fournitures 
médicaies oont co-rivées au Pi· 
rée, nous permettant de !aira 
face tout au moin11 aux cas les 
plus nécessiteux. Le regrettable 
accident qui a abouti au nau­
frage du bateau de secou[~ 
•Kurtuluah. a été ur: coup dur 
RQUr nous, la misère en Grèce 
etc,.., .si grande que même iÇI 
perte de 2.000 tonnes de vivres 
crée une dil!érence énorme •· 

J'ai été heureux de pouvoir 
~ire à M . . Evienidis q11e . grâce à 
l intervention de la •United King· 
dotn Commercial Co·operotion•, 
des dispositions ont été prises 
qvec les autorités britanniques 
pour laisser passer d'autres ba· 
lleau~rcs transportant des se­
cours. Une autre nouvelle bien 
accueillie est que la Croix-Rou­
ge américaine a décidé d'assis· 
ter le Croissant-Rouge Turc. 

Encouragé pcr ces noull'elles, 
M. Evienidis m'a déclaré que \a 
dévastation causée par la guerre, 
ensemble avec la réquisitiOn e1 
le blocus. a ruiné la Grèce et 
qu'octuellcment on ~Ut voir des 

ns mourir de faim dans les 
rues. 

c. 

~------------------------------~------------------------------------------------------------------------

Cl. ut dé si ___ -_-. 

c ONIQU Crédit Fon cier Egyptien 

--------------··----------------
OBIJGATIONS 3 o/ o A LOTS 

TIRAGES DU 16 n:vRIER 1!142 
Em!J.S!ou 1903 - S04e. TllogJ 
Le No, 540.715 est rembou s.:t· 

ble par 50.000 fts, 
L~outsider ~larmour gagne 
le Gt•aud Prix d'Héliopolis Les 25 num~ro subonls eonl 

remboursables par 1 .000 ft\'lnC$ ; 
401224 426341 436153 451600 
463365 466399 474906 419027 
493402 608640 613&13 645853 
650258 654062 655355 665967 
666652 680733 689373 698273 
706489 727935 731361 740Z31 
nsM4 

La. journée d'hier à. Héliopolis 
nous réserva blcn des surprjS(ls. 
Mais la plus surprenante fut la. 
victoire de Marmour dans Jo 
~rand PrLx d'Héliopolis qui 
l'emporta à. 27 contre 1. 

1 .a journée com.rne.nçe. pa.r le 
succès de Green Mant!e qui ga­

'10. facilement devant Gnmila et 
El Karetn. Le gagnant se déta· 

'\ aux petites tribunes pour 
l'emporter nettement. 

3 Zll\liDO 8.4 (M. Calllag) P. 15 
< ~.,., !''lltard >l 1 1 Rocllev 

tl) .............. . 

Non olacês: Met.e.phorlc 7 .l 
(Cffi.rc!a.l Of oouu!' a.a !Oibson• 
Lemfln 7.1!l <Baruu) Getfnla 7 
1!1. Mol18taphl\) 

Non D&Ytante: Genoe. B:~erut 
Oa;n~e l)llr: liee.d llea t. 2 lona 
remps: 139 1/6 
Entralneur: Wbcntley et SI 

n1on. 
T'l\'ln Tote: 483 . 

QUATRlE.\U: OOURS:U: 

THE BELWAN HANDICAP 
rhevo.ux &ra.bea lie 2ème classe 

t mUle. 

Puis Kérima battit très facile· 
ment un malgre lot qui lui était 
opposé. Elle oart!t en tête de· 
vant Piave, Flonrana et Baranl. 
"!e dernier devenait second au 
milieu de la ligne droite. A la. 1 
~ravache il s'en fut à la pour· ' 
suit~ de Kérlma qui l'emporta. 
rès tacilemen t sans so1-tfr ae 

:1on aetion. 

Slue Nlle 7.3 (Oar· 
cial à 11/le..tor l:t R. 
M&1'6h ... .., .. , ,., G. 33 
Blue NUe ... ... .., ... P. 16 

Abu Khamls 8.1) (De-

EmiJ.S!on 1911 - 404e, Tiriii(O 
L~: No. 385.070 e~l rembouna• 

ble ~ar 50.000 Ir~ . 
Lee 25 numéro3 eulvants son! 

rembourSables par 1.000 fr~.: 
53 3189 45072. 61075 

64015 68605 74752 121220 
130880 140253 180366 165416 
216316 221521 231968 245031 
256968 258568 271759 299347 
300613 312177 330422 337630 
381486 
Le paiement des lots 5Cro cl· 

fectué ~ partir du 4 m01'11 1942 
pour l'Emission 1903 et du ler 
mars 1942 pour l'Emission 1911. 

~· + + torge l ... ... ... ... P. 26 'our 1~ femme. 
Un dcad-heat maroua le Brad- MU!Jd 8.10 CA. ..!·!• o.:.-'lUTTf: DB LA PAGF. .11 

ford Handicap. Geffnia partit ~) ... ... ... ... ... P. !l4 
., Mte devant Metaphorie, Of f:zz a.o (0 CsUiagl ... 

Course, Le Féta:rd, Lemfin, Sar· Non pi&c6s: a&nda.r ll.O (Re> 
copte et Reward avec Za~ ~llettJI Sa.lla.t s.o (Oibsonl Ka 
fermant la marche. Aux petits ra.wan 8.4 <M. CIIIUagl Abu Ks 
'ribunes Le Fêtard fit une rlm 7.10 <Me.nfl'edi) 

BLANC f>UNGE ... "' AUX A~lANl>ES 

courte anparition, puis S.rcopte 
e clétacha suivi de Ewar.d qui 

Parvint à forcer l dead-heat 
dans la dernière!oulée. Za.gmo 
rermina forluour occupel· la 

roisième pl..ee. 

LC Helwan Handicap reVint à 

tlue Nlle qui gasma faeileme,nt, 
a.ndar mena devant Blue Nile, 

Karawan, Abu Khamis, Mufrad, 
Ballaf et les autres. Da!ls la li­
me droite Blue Nile passa et dès 

'la cause était entendue, Blue 
Nile gagnant très facilement de­
•ant Abu Kha.mis et Mufrad oui 

terminait fort. Ezz quatrième. 

Illon nA l'tAnte· Ha.llm -'hu 
Samah, so.mrl, Kamar, Abu Bull· 
Dl&ll· 

Gagnee par 2 l/2 tong. 1 
Temp!l : 1.:12 
E:ntralneur : Fei'JU880Il. 
Twln Tote· 51'1-

ClliQUŒME COURSE 

lOilll 

lliE RELIOl"OLIS 01U.ND l'RI); 
cbevaUll arabe& de tére 

1 1/:f milles 

Mannour 7.9 !Manfre-
d!: à Mme P Matouk G. :278 
Ma.l'UlOUJ' ... ... ... ... P. 38 

:t Aemnt '7 2 !G&.rcl&) P. 15 
3 Na.hr el Zalla.b 8.3 CW. 

l/2 litre de la.h • (l'tè. s;;- 3 à 4 
cutllèret pour délayer 3.5 ir&ffillle!t 
de cornnower) 40 grammes de su· 
cre. so 1rammes d'amandes blan­
ches rapéea fln à la machine, IJ'OS 
comme une noix de beurre. Faites 
bouillir te lait, le &nere et le beur­
re, aJoutez le cornnower, sans ~s­
ser, sana cesser de tourner, fa.lte 
culre 4' à l5 minutes, aJoutez les 
amandes, versez dans un moule r1n· 
cé et paa essuYé, mettez à la ~;la­
c~e. VoiLIJ pouvez mettre au rond 
du mouJe une couche de compote 
d'uaouta>l, blen é~touttée o.u préala· 
ble, et puis le blanc man~ter <avant 
ta guerre nous mottions deJ cllrl~el 
en cou:;erve>. Oordon S'leu. 

V ente aux enchères 
publiques ---L'OFFICE DES TERRITOI· 

Comme nous l'avons dit, l'out- 4 
sider Mannour remporta le 
Grand Prix d'Héliopolis. Sahlan 
assura le tl'ain devànt Morsh~ 
Lebnan, Mudhesh, Nahr el Za­
hab, Asmat et Marmour avec 

L!~terl ... ... ... ... 
Petit Radwan e.o <G 

P. 17 RE$ OCCUPES OU CONTRO· 

C:s1ll~l .. ... ... .,, 
Non plac~.s: Mor~bed Letma.n 

10.7 !M CslllMO Sablan 70 
•n•,.c!P .Tr • ,...,_mratl 7.5 l'Bunes• 
Fakhr el Sbam 7.0 CA. MoiLIJta­
Jh3• Mudhe~h 7.7 (Rochettll 

LES procèdera le lundi 2 
mars 1942 à 10 h. du matin et 
jours suivants, a.ux 'Magasins 
de la Bonded d'Egolin, aux 
Douanes de Mahmoudieh 
(Nouzha) à une vente aux en­
chères p~bliques d'un lot de 
ma:cha.ndises comprenant des 

'P.tit Radwan dernier· Aux JLX 
furlongs Mt~rmour passait m 
tête et prenait trois longueurs. 
l)ans la ligne droite le favori 
Asmat s'en fut à la poursuite 

1 M:armour qui résista pour ~J;a­
gner d'une demi-longueur. Nabr 
' Zahab quelconque troisiè1ne 

:levant Petit Radwan. 

' Abu Sul iman qui tient la gran• 
' forme remporta le Ma.ndara. 

Non partants : Amin Lebtxl3n 
<:a.d el Rak.eb 

Oa~Jnéc pa.r 1/2 long 
TempR. 2.53 2/0. 
Entralneur GlylU. 
Twln Toto : 940. 

3 ton&. tissus en co\.OU· pour .rideau . .-"<, 
des accesso!re8 pour autos, 
des machmes pour le broyage 
des pie~-res, des essences végé· 

SIX!EME COURBE 

THE MAN'PARJ.. HANDICAP 
ponEf;•s ar~ bP« dol 2ém" cla.sse.-

7 fur! . 
Handican T ~ ~~VI'lri Bourkan ne 1 

à a.ueun moment en course. 

tales pour la, préparation des 
boissons ratraicb.!ssantes, de 
la fer.:onnerie, etc ... le tout in· 
diqué dans un catalogue spé· 
el&l, pouvant être obtenu au 
prix de 50 mUliè.mea de I'Offi-

Abu Sullman s Il <M. ce des Territoires Occupés ou 
Clllll.wl à M. T . Con4r6lés, 100 rue EmQ.d el 

ani meua devant Kafr Farouk. 
Matarawi,. Bourkan et Abu Slu· 
iman, la marche étant 'eTm~o 
par Jacinthe. Dans la ligne rlroi· 
te Kafr Farouk fut un momcnt 
en tête, puis Matarawi se dé· 
tacha, mais Abu Suljman '5Ur61S 
>ait en trombe aux grandes tn• 
bunes pour gagner d'une onoo· 
lure. Kafr Farouk conserva ia. 
troisième place devant Toto. 

Le journée prit fin par !e su:­
~ês du tout bon· Oubtane ·- il 
doit l'être pour battre Vietorv 
-qui gagna assez facilement. El 
Bahr Zad, assura. le train devant 
Victory, Bahr el Azam et Oub· 
·.nne. Dans la ligne droite Vie· 
ory se dégagea, mais Oubtane 
vint rapidement à sa hauteur et 

près lutte il prit le meilleur 
'lour gagner facilement. Dans Je 
lointain, El Bahr Zad occupait la. 
. roisjème place· 

PRJ!;MU!:aE COUROE 

oa.~ie.i o. 41 Dine, ou de la Section des St.a-
Ahu SL!l.m&n ••• P. H tistiques des Douanes au Pa-

Matara'v1 8.5 c~- la.(s des l4lnistàres, Bulkeley, 
pel ............ ·•· P 25 Ramleh <Alexandrie). 

KaJr Farouk s.o <D~ Ces marchandises sont entre-
fora"•) ... .. . ••· ... P 28 ·posées à la. Bonded d'Egolin, 

Toto c 3 cw. U,ter> ê.t · té d 
Non pls.Ue: Jacll)-the; 8.11 lA et peuvent y re mspec ea u 

Lister, Ail N!zam S.lO tRochettll 16 au 26 févr! fil' 1942, à pa.rtii• 
Bourluu 8.10 (G!osonl Ha.mad• de 9 ' h . dU matin jusqu'à 1 h. 
n 7l'.! rF!tt!l~l Kant 7.9 tMnn de · l'après-midi ' 
rretll' Eta.nt donné que les ip.téres-

Non putnnts-: ?·erl! Bltldllll&d sés sont admis à !'.inspection 
Zeln el Oln Rtndl. ztaano Jo- des dhes marchandises, l'Offi· 
ua~ ce d~cl;ne toute responsabilité 

oarrn~~ par: encol. 1/2 1on1 quant à leur état. Les tnM'· 
Temps : 1.37. chandises sont vendues franco 
EntYa.lneur : L Ma.ntredl. la Bonded. C'est à l'acheteur 
Twln Tate 498 d ' entreprendre le dédouanage 

BE~F; COURBE 

THE R,AMLEB STAKl!:S 
chevaux arahes de 3ème classe 

7 fUl'l. 

et de suppo.rter tour~ les droits 
de douanes et frais d'emma­
ga;;inage. Cependant., les inté-
ressés peuvent s'informer des 
sommes appro~!matives à 
payer de ce çbef, au~ès du 

l ' Oubtane 8.2 <Ro- délégué de l'Office se trouvant 
cb&tttl à l'li J:.. Bed· à la Bonded. 
naoul ... ... ... ... G, 36 La vente s'effectuera. nu 

'1 turl. 2 v~~~;~nea iï cël. 'ësti:' P. 11 comp111-nt, plus 10 0/0 pour 
Jagl ... ... ... ... ... "'· 11 couvrir les d:-oits de Qriée et 

..navaux arabes ma.lden, 
GreP.Il Man tle 11.0 (0&­

rorge 1 a MaJor o. Ca· 
meron et Ma.Jor O. 
TW'nbUll ........... . 
ureen Me.ntle ....... .. 

G,am1la d ~ ((}. QsU. 
hlill ...... .. . 

s Bahr el M:am 8.2 les autres frals. 
<Sbnrpel ........... . 

~: ~~ 4 El Bahr Za.d 8.2 coe-
fo,.~el .. ... ... ... 

Non oa.rta.nta: Nur el Sa.lam 
p, 11 Hawa.zan, Shalleen. Mobannad 

. 
PETITES 

ANNONCES 

TARIF 
DJ.~IA .... OE D'E!\lPLOl 
\UTRF.S RL'UB.lQUE:'l 

P.'J', 30 
l'.t. 75 

l'our 3 ln. ertlons co~u.u ns 
Ile ·l IIJ:n Cllaque. Pour c:.tla.tJIIe 
llt;'UC ltUpplclUCDiall'CI l'.T: ~ 10 --
SEORÉl' AIRE-de.c~~~~~ 
';!tor!alte !rauça.!.&, ~n11&1s, d~­
d6 pour province pour s mots, 
logé, nourri, entr~ lmm~te. 
Ecrlr& sous: cSecr6to.lro-da.c~lo:t, 
B.P. 466. Le C&lre. ll•dlquet r6!él 
renees, AiCI ot 68.la.lre. 

(No. ~*723 1 

0~ DE~IANDE e~~t .:0~~ 
de.ctylo rranca.lee et tre.vaux bu­
nreau, appointements 11& débUt: 
L.E. 8. Ecrins t\ : •berteuse•. ~.r. 
t65, Le Os.lre <No :a'106 1 

.. ~EUANICIENS ~:~:~~· 
l'arabe aont dema.nd~a pour en· 
tretlen et répe.ra.tlon cam1Qn8 
Ohevrolet dans La. zon& du ue.­
nal. So préaenter avec certtn­
ca.U! cbez M. Maro Oob1U. "'· 
rue El F&la.k1. t.11 Calr&. 

INO 24712 ! 

COL'TURIÈRE de:~e :::; 
appointements ft.x~10Il16re ev 

01.411>"16res. S'adr ; Ma1SOn 
Mo.!.&sa. o'!J. rue Ka.sr el NU, ~c 
étage, Le Ca.lrc..' -.J .. ,.,. 24'72lt'r" 

LI fE~UlE esa::r~c~èstn·eune 
trouver emplol aupr6s 6001étê ~· 
dustrteUe ou fa.brtque. Ecrire ~: 
cLlcencté sciences•. B.P. 46&, 1& 
Ca.IYe !No \14-7131 

LIBRE aprés-mlcU. searétartat. 
da.ctylo. Mn n ~'~aaan t 

le.n1Ues dU pa.ys, chercha OCOUD&· 
tlon. Donnerait lecona pour en­
ra.nU!. Ecrire : «A.B.~. B.P. 465, 
Le oatre. <No. 247:191 

1 

PROFESSEUR d~~~~ 
donnerait dea tecOM crlvéee. S'a.· 
dresser à M. Alexander, 5, rue 
Ma.nchat el Mahranl. place 16-
ma.ll. 3ème ~tai'e. Le Oe.lre 

(NO. 24726) 

UÉLIOPOLIS =t. ·~~: 
blé moderne 4 pièces, un Ml.on. 
ts&lle à manger, 2 chambres à. 
coucher et !léPendancee. Tél., _JIIr· 
dln. Téléphoner 62529. 

(No. 2472111 

ON DE~IANDE i~a~U:~-
bres 6Pa.Gieuses prôs du centre 
c.à.d. Tewflk!eh, Ba.b el LoUk, 
eto. Faire oftre et condltlans. 
Ga\>bay, 23, Kasr el Nll, TM . 
50573. 

,rot lE CII1UIBRE ~= 
jeune lllgénleur européen a.upréS 
bonne 1 famille da.ns tmmeubte 
moderne avec ou sans pen§!on, 
centre. Zamalek ou Outzell. t'ri.X 
modér6s. Téléphoner: ThéO, 54407 
entre 6 b.. et 7 b. p.m 

<No :14Tl8l 

APPARTE~IENTS ~~ 
ou non à.. Zama.tek et l'U.e sa.po 
tleh (5 mll)utes de la ga.re) 'J.~ . 
53054 llll tro et 7 neurea. 

'Qolo 247HI 

INDE~INITE ~~urso~er:. 
tu.&tlon eentra.le. A.oçepter&ls par~ 
ta;e mag&sln déJà. Installé. Eert· 
re: G p~. 3. r souman. 
1>8.Cha. Le Ga.1re !NO :!t.'TW) 

CITROËN 1;oul~èg::~o. ~~ 
ttùt 6tat, entretien et meca.l)t.que. 
Ecrire: •Oltroen» B.P 485, lA 
Caire. (NO 247l0.A! 

l)lAI\:0 t'leyel 1/'1 ueue aca· 
: ' jou !mè, a vona:re. 

Ecrire : iPlanO» B P '\tli:l Le Qal· 
re. 1 NO l!t"llO.:B • 

Pl .lNO à 1/4 quelle est .â--
.1\ mandé. J!lcrlre avee 4&­

talls prix à: «M.F.», B.P. 461S, Le 
ca.tre. (No. 24n7l 

FOR VICTORt ~~:~~~. 
Eor! vez i aFor Vlctory•. lU'. 4tlo, 
Le Claire <No ~47111 

A VENDRE =~~t!n:cr:; 
pareil porta.tlf pour dlsCOura. mo­
telll'!!, commuta.trlcea, ot>Jectt;:s 
résistances et o.mprem6tres poul' 
cinéma. S'adresser e.u c5cuat0 
Kosta.nor!». 17. rue Tewflk, tA 
Ca.lre. (No 2<1'1 

aff9.1res . ~ El Karem 8.7 (Mo.n!re- Shater Patrol. El Fe:vsel. Sa.ad. BANQUE BElGE ET INTERNATIONALE dll ................. . P, 11 Kl!any 
Tag el Musba.h 8.10 

(Francl51 ........... . 
No~:~ l?le.cés: Voleur 9.0 (W. ua-

ter l Mll.rs 9 0 ( Rocbetttl Bll-k· 
·heesb 87 (NUZZOle&e) . 

Non partants; M0116lm. .e'atl· 
nlte Atnlr. 
rla.gnée oa.r · 1 112 lOnjl. 1! 1/~ 

oong 
! emps. 1.88 11/5 
Entralneur: Fer(flll!son. 

l'win Tote: 121 

08UX1EME COt1RSE 

niE BASRA S'l o\lf.ES 
Poneye ara.bes de 3ême cla5tie 

o turl 
' Kllrlma 1.1.12 ISba.rpel 

à Abmed Abboud pa.-
cha · .•• ••• ••• ••• ~·· 
Kerl.m& ........... . 

, Ba.re.nl 8.3 (Rochet ti) 

Ct. 12 
P. U 

P. 13 

Ga.gn6e par 1 112 long o long 
Tempa: 1-36 S/5 
EntYtllneur J . Mlcballtdls 
Twln '!ote: 82. 

Rapport éventuel 
UNITE P.T. 20 

Ure course - Tag El Musb&h 
654. Voleur 262. Green Mantle 52. 
Mars 116. El Ka.rcm 70, Ba.kllheellh 
'106, Gamlla 84 

2éme course. - Ktlrlma. 24, Pltwo 
n 23(). ll'lozyapa 136, :Sarant llf. 

86me course. - Reward-~ta.p}lo­
rlc 88, Le Fêtard 52: 0! Course 
144; Za.gmo 88: sarcopte 108; Lem­
!ln-Gcffnla 312 

0 P'loryana 8.5 <M OeU· 4éme course.- Bande.r 176; Mut· 
lagl .. . ... ... ... ... r9.<1 160; Abu Kbo.miB 108; Ba.lla.f 

PIBve tl 8.8 <A Liate!') 870; Kara.wan III 192; ;Ezz 123: 
~on 1>9.rta.nta: Ew.ona.s. fl.&. Abu Ka.slm 76; Blue Nllo 70. 

'l.ez. Sa.a<ta. TomallAwk. M'ad· 
'llO Un 

Ga.gnée oa.r 1/2 lODi. mauvate 
r.rolslème 
Tem~: 1.<1 8/11. 
t!:ntmtneur : Simon 
l'win Tote U 

TROlSIEME COUR5E 

rHE BRAnl"'RP liANDTOAP 
cheva\n pur-salli 1 mUle 

fl.eW&Yd 9.1 IOII!O!'ill) 
o\ MM ll&ddoo et A· 
aber l .. ••• ••• • •• , •• 

Reward ••• .• • ••••• 
$1\Ycopte S.ll < Sharpe) 

p. 19 
P. 14 

56me course. - Morched Lsbnii-D· 
Sahla.n 256: l'Ja.hr El Za.lla.b 1:12: 
Petit Radwao 78: Ma.rmour ~6: 
Te.ll}Ta.n-Fa.lthr el l!!h8.m 222; Mud· 
hesh 86; Asma.t 58. 

6éme course. - Ja.olntlle t092: 
Ail Nlza.m 154; Bourkan 34: Abu 
Sullman 82: Matarawl '7liO: Toto 
060; Ks!r hYOuk 333; Elamad1 ll 
530; Ka.nl 484. 

'lème coune. - Vlctory 28: El 
Bahr Zal1 216: Bahr El Azam 164; 
Outba.ne '73. 

DOl713tE TOTAL184l'EUBS 

à M r Allés .. . 
ea.rcopte ... ••• .... .. 

P.T 20: Blue NUe-M&rmour P.T. 
1698; Mannour-Abu 6ullnlan P.T. 

G. 54 2151; Abu 5ullnle.n.-0Utbane P.T. 
P, 28 1688. 

EN ÉGYPTE 
\SOCI!'I'~ ANONYME I!GVPTIENNE. 

Aulorû.ote pu Oo!cret Rayol du 30 J•nler t9l~ 

Capital souscrit . • 
Capital versé • • • • 
Réserves au 30 Juin 1941. • 

LE. 1,000,000 
L.E. soo.ooo' 

• l .E. 37.983 

Siege Social au Caire: 45, rue Ka~-EI-Nil 
Sièfle à Alexandrie: 1 0, rue Stambouf 

YOUTES OPÉRATIONS DE BANOUE 
~. c. c. 39 

. ' 

COMPTOIR ATIONAL 
o·ESCOMPTE DE PARIS 

·AGENCES EN EGYPTE' 
dépendant exclusivement de l'admini&trotion· 

de leur Siège de londres 

AÜXANDRIE • LE CAIRE .. PORT .. SAID 
R.o .. ~ss R.c. 360 n.o. 11 

JOUTES OPERATIONS DE BANQU 

LOCATION DE COFfRES· FORTS 
A DES CONDITIONS AVANTAGEUSES 



.LA BOURSE EGYP7IENN& 

'AVIATION HELL-NIOUE VA REPRENDRE LA LUT_ TE l'Allemagne constru t unel 
A partir d'AUJOURD'HUI ·leme SEMAINE 

~~neS~gfri~en orvège 1 1~~~~~~~~~,B~~~ffi~M~M~œ~A-CA~IRO~ 
Tél 45675 & 59195 

e c 58r5 
New-Y ork1 le 16. ('A.F .1.) • La première mis­

sion qui a été donnée par Hitler au Prof. Speeler, 
succ~sseur de Todt, est la construction d'un ((mur· 
occidental» le long de la côte norvégienne, rap· 
porte le correspondant à Berlin du «Stockholm 
Ti.dningenn. 

Comme HiLler craiut de lJIU ben plus de nouYelle atlaq':let; 
brl(lanniques en Norvège, on l':lPJ1tH'f.e que la constrwhon 
sera eut.r prise immédiaieme nt et qu'elle sera complétée 
avec la plus grande rapidi_lé . . 

Ces nouvelles !'<Ont conftrm ee nar alllcur::.. 
Dans la crainte tl'uuc lnvu,ton alllt•e, les uazis >Oill en train de 

LJN SPECTACLE MAGNIFIQUE 
débordant de pass1on 
de beauté ... de 

, trausrornlcr ta :>:on ège en une fm· teres'e herissee de canons el pur­
semée d'a rodromes ct de forts en bélou, a déclaré Uans Krlsten 
Skau, ancien chef des informations étrangères du u~lorgenpost~n" 

de larmes et 
nres .•• 

de sang! 
d'Oslo. 

Skau croit qu'une inva. ion 
.alliée de la Norvège réussi­
rait si un seul aérodrome 
de la côte seulement était 
saisi, car le Allemands ont 
été contraints de re tt rer la 
majorité de leurs forces \ers 
le f1·ont russe. 

Skau. après s'.être enfui de Nor­
vege, vient d'llirl ver aux Etats­
-Jnls. Il a. déclaré dans une lnter-
-.i.ew que les pr~paratlfs de défense 
dt>-la Norvège ont été intenslflés 
det.n)s les revers allemands en 
Russlo. ...-

«Se rettlant compte qu'Ils ne 
pourront jarw.ls avoir le soutien 
du peuple nonh<;len, les Allemands 
ont commencé !1 (ort!fler le pays 
Des ouvriers éLranl(tr.S on~ été lm­
portés, des matt':rlaux de construc­
tion sabls et des rout:lfi stratégi­
ques construites. Il y a w.c bar­
rière de fil barhelé tout le lorf& de 
la côte d'Oslo à Bergen Des f<ll·· 

fl!lcatlons ont ét6 construites à la 
frontière finlandaise . 

((SI l'Invasion se produit, chaque 
Norvégien. à. l'eKceptlon do quel­
ques Qu!slings appuyera. l'armée 
alUée. 

«APrès avoir désespér6 do ga­
gner, à leur ca.u~e tes Norvé~lens 
adultes. les Allemands ~·efforcent 
maintenant d'amener à eux le~ 
jeun es. Mals Ils ne réusslron t pas 
da van tage. car nos jeun eH ~avent 
de quoi 11 retow·ne Il est encou­
rageant de v~- comment les jeunes 
gens iul nt de Norvège, malgré les 
représailles contre letn1! ramllles. 

«Pimpernel Smithn 
«En Norvegc, J'>tl rencontré des 

!tommes qui étaient revenus d'An­
gleterre pour faire leur «besogne» 
et qui y restaient Plusieurs _mols 
avant d'y revenir en Grande-Bre­
tagne faire lew· rapport. lis re­
viennent ensuite de nouveau en 
Norvège. C'est un do c~ hommes 
oui m'a aidé à fuir .)> 

Des 

.. et quelque part dans le Moyen­
Orient. ses ettectits achèvent leur 
rptrainemcnt. Ct-dessus, de hau"D 
en bat: un groupe à'avwtet0'3 
wccs; le lie·utenant-pi!ote qut a 
parié 10 l!vres qu'il serait le pre­
mier aviateur hclléliique à abat­
tre un avion allemand lors de ta 
reprise du combat; un Hurrtcane 

de el'aviation grecque, 

Moustapha ahas 
?acha a reçu ce matin 

renforts alliés affluent les représentants de la presse 
LINDA DARNELL 
RITA HAYWORTH 

Nazimova • Anthony Ouinn • J. Carroi Naish • John 
tW'adine • lynn B2ri • Laird Cregar • Vicente tiomez . 

aux INDES NÉERLANDAISES 
-----------------------·----------------------

Des contingents australiens et américains 
blissent sur des positions, défensiYe~ a 

s'êta. 

Batavia, le 16 .••• Des troupes australiennes et d'autres 
sont arrivés à Java et sont en train de s'établir sur les 
leur ont été assignées pour la défense de l'île. 

renforts alliés 
positions qm 

On rapporte également que d'autres contingents de troupes amér-i· 
cajnes ont atteint ies Indes N~erlandaises· 

Le sacrifice de Singapour n'a pas été vain 
A ce sujet, le «Tùnes, écrit qu'on II est par con~équent apparent maintenir leur liberté de manoeu-

llllit, !llainteua.ut, que les sacriti- qu'aucune force de terre qui arrl- vre sur ces vastes fronts sans tou­
ces, les sou,ffrances et l'lncompara- veralt aux IodeR Néerlandaises tefols, dans le même temps. égaler 
ble courage des défenseurs n'ont dans un proche avenir, ne pourrait en nombre les forces auxquelles 
nas été vains, car depuis que l'en- espérer fatre davantage que ae elles auront à s'opposer. 
neml a !rl)nchi le détroit de Joho­
re, pendant quo la lutte sc déve­
loppait sur l'ile, des troupes al­
liées - comprenant des Améri­
cains et des .Australiens - arri­
vent aux Indes orientales pour ren­
forcer ta garnison néerlandaise El­
les ont meme étO décrites comme 
caffluant <le toutes parts». mais 

lES lROUPES IMPÉRIAlES ET AlliÉES 
ONT PU tTRE ÉVACUÉES DE SINGAPOUR 

c-e terme a déja été trop souvent 
entendu ct auotque on espère leS 
qU'elles sont nombreuses, Il faut 

------------·--------------prochains 
maintenant, 

obiec!ifs 
SUMATRA 

nippons seraient 
et JAVA 

::arder le sens des prbportlons. 
::;1 le désavantage de la distance 

.:Jll de la navigation n'existait pas, 
c·cla éprouverait quand même tw:-
tement le:; ressources des Aillé~. 
J•out· al)Surer la sécurité de cette 
loo~ue chame d'tles contre la su­
périorité numérique que lo Japon 
peut opposer 

. 

Peur de manger? 
i des brûlures tr'esiornac. 

<h' gaz, de::. lourdeurs vous 
funt appréhender l'heure des 
repas, prene<~ un )wu de Di­
sùruted ~lagnesi·a <li;s avres 
;1voiJ· mangé. Celle-ci neutra­
Ji e l'excès d'a<!idilé qui est la 
<'ltUSè de la 1)'\upat t des maux 
<.l'e:;tomac. Vous poun:ez al01:s 
mangea a votre faim ::;an:; dou­
leurs, digérer ct assaniler 
normalement. . . 

Il vous faut de la Dblli·ated 
.\fagnesia.. 

Toutes pharmacies (poudre 
nu <:ompl'imés) P.T. :5, majo­
tation lU pour cent. 

• • . 

Apprenez l' 

ANGLAIS 
Professelll'S compétents 

RE:>ULTATS GARAlVl'l:> 

A L'ECOLE 

AUBERT 
11, rue .l.dly l'aclla-'J.'él. 51661 

ROBES, MAHTEAUX, 
TAILLEURS, BLOUSES 

MA)SQII OUVRr l! OlHANCHI 
'h a..-. a 1 r"" ., JlRt-tE ll SA til Dl 

Londres, lG. - Tl semhte qu'li la favPur de lu coura~:eusc rêsis­
tance assuree Ju,qu'au bout var les défen eurs de SingapOur, Ic 
~:ro• <IPs trunocs britanniques, Impériales et alliees put étre évacué a. 
:Sumatra. 

Le proC'hain obJectif évident de~ Japonais c t maintenant de 
s'cm)>ar·er de Sumatra où des para chutlstes japonab tentèrent un 
d~harc1ucment, ct de Ja\a où des trOtwes Japonaises ont été signa-
fu~ • 

Les Japonais occupent mainte­
nant toute la Malaisie, la majeure 
partie des Philippines et de Bor­
néo. ainsi que pluslems points des 
Cé!ehes. 

En Birmani~. ayant réus~i à tra­
ver,er le fleuve de Salwcln à un 
point très difficile, et possédant 
de Moulmein et de Martaba.n, l'en­
nemi dispose maintenant de deux 
bases importantes pour les opéra­
tions con trc Rangoun. 

1.000 soldats 
britanniques armés 
resteront dans l'île 

Les conditions de l:t capitulation 
de Singapour stipulant qu'au ma-

ximunl 1.000 soldats britanniques 
armés resteront à S!n!:(apour pour 
maintenir l'ordre jusqu'à ce que 
l'armée japonaise achève l'occupa­
tion de la vllle, annonce l'Agence 
Domél. 

1.534 soldats 
sauvés d'un 

transvort en feu 
Un pétlt navire de guerre e.us­

• rallen a sauvé 1.534 soldats d'no 
tran5port en feu, à. 10 kllomètres 
de Si no:apour. Le transport. ancien 
paquebot de luxe jaugeant 20.000 
tonnes. avait été attaqué par des 
bombardiers en piqué japonais 

l'OffENSIVE NIPPONE CONTRE SUMATRA 
Le commun~qué déclare que les Japonais ont déclenché 

le 14 février leur attaque sur Pelambang en relachant de 
nombreux parachutistes. Un bombardier ennemi a été abat­
tu 700 parachutilltes atterrirent sur trois différents points, 
armes de Tommy guns et d'autres armes. L'ennemi d.lrigca 
son a~taque sur les raWneries de pétro~e, mais ne parv;nt 
pas à les capturer, Au crépuscule deux de3 points de l'atla· 
que étaient entièrement libérés des parachutistes, cepen· 
dant que dans le troi1ième point la situation est bien en 
ma1ns, peu de parachu!iste> ayant survécu. 

Aïnsi presque tous les 700 paraoilut;stes japonais ont été 
cerné~ avant de pouvoir causer des dégâts. 

La destruction 
des installation.s 

pétroliferes 
ou annonce d'autre part. que 

les autorité:; hollandat.cs ont 
commencé la dc&tructlon de tou­
tes les Installations do pétrole à 
l'alembaug. 

La production de petrole de 
Palembans coustltuc approxima­
tivement le< 55 pour cent d~ 
toute la production des Indes 

1 nl-erlandn !ses. et atteint 4.250.000 
tonnes !>* r année. C'eGt le prin­
cipal ccnetre qui tournisso de 
l'essene nu. marines a.tll.,es 
dans cette partie du monde. 

Combatc; aét·iens 
o on •ll'lndal • 1 n Ill 

VIH rtl!• au-11• :UB <\u •hallll> 

de bataille. Dans des combl}ts 
acharnés, deux bombardiers et 
deux chasseurs japonais turent 
abattus. Les pertes hollandaises 
1 ure nt d'un a.ppa.rell abattu -
clont le pilote est sa.ui - un 
apparcll man.quant et un trol­
lème détruit au sol. 
La radio de Bata:l'la annonce 

également que les Japonais ont 
perdu 14 avions le 13 février lors 
d•• teta• attaque sur !"aérodrome 
de Palembang. 

Des transports nippons 
attaqués 

De<: bombard!P.rs hollandais ont 
exééuté un raid sur des trans­
port<! ennemis en route pour le 
~;ud de Sumatra.. lis attaquèrent 
un cont-ol ennemi au large de 

luntok Banka, enregistrant trois 
oups direct•; sur deux autres 

lrfln:;norts 
IRJ,VTk,f?. \ 1" I.. \.T.A. ,.t. 

116 fll4lar!»l 

~------------·------------(SUITE DE LA PAGE 1) gyptc a. librement contracté, par 
n faut bleu comprendre _ ct un traité solennel, son alliance en­

qui peut le comprendre mieux que vers la Grande-Bretagne. Cette al­
vous, qui ètes l'élite pensante - Ilance et ce traité sont le fonde­
que nous traversons des jours de ment de notre poiitlque extérieure. 
pénitence et de sacrifices. Chacun Sachons nons y maintenir sans 
doit sc soumettre aux rigueurs !né- rien sacrifier de nos droits ct de 
''!tables des lois de la guerre ou nos espérances. Les circonstances 
Imposées par la. guerre. Je sais d'ailleurs ont prouvé l'opportunl­
qu'il est parfois pénible de s'incH- té d'un traité inspiré autant, Il 
uer; mals, croyez-mol, 11 y a dans faut qu'ou le sache. par l'mtérét 
une telle soumission une grande réciproque que par la concordance 
noblesse et la preuve du plus clair- des idéologies de deux pays essen­
voyant paLl'iotisme. Pensez-vou", tlellement démocratiques. 
par exemple, qu'un gouvernemeilt Mes chers amis. mes chers col­
honnête, scrupuleux, peut vous laborateun;, n'oublions pas que l'c­
lroposer de gaieté de coeur. la cen- xemple du tJ·avail, elu dévouement 
sure de vos écrl~ n le fait par- et ùe l'amotu· de la patrie nous 
ce que c'est une nécessité absolue sont donnés, dans sa plus l:a.ute 
et c'est tel qu'avant tout, je récla- expression, par l'Auguste Sauve­
me votre confiance et votre colla- rain qui preside, a\'ec tant de fer­
borat1on. Je n'al pas à me préoc- veur emouvante et de noblesse ame; 

Mise ~n scène 

ROUBI~· 
MAMOULIAM 

de 

• 

ClllUJUe jour 3 seance&: 3 11- U, 
6 11. 30 et 9 Il. 30; vendredi et 

(llmanche, mutinée à 10 h. 30 a.m. 

.. . • - -~~~· ... :''lW ' t;:'.J ~,.. .. . • ; 

,-;W.AR~·· PICTORIAL · NEWS ~':· . .. -. - .· _..... . - . 

SP:E:CIAL: RUSSIE 
Les Soviets balayent les Nazis 

eup~ cie ce qui ·fut, mais seule- destinée:; de l'Egypte. 

ment de ca «UI sera. D'ailleurs, 1 ~~~~~~~~~~~~~~~~!!~~~~~~~~~~~~~-~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~! j'entends que la censure ne soit j';... = 
pas une chaine, mals un contrôle •-----------------------------------------•••••••••••••••-­amical, et elle ne peut gêner que j 
ceux qui veulent ruser avec cHe. 
dout la mission est de veiller. en 
ce qu1 la concerne. au main tien 
de la s~curlté publique, toujours 
si menacée en temps de guerre. 1 

Critique et discipline 1 
J'ai dit le mot Qui va. tout de 1 

1mlte nous mef1tre d'accord.: sécu­
rité publique! Mes chers amis, 
vous pourrez toUjours critiquer, 
mals de bonne fol, les actes de no­
tre gouvernement; U ne demande 
pas mieux que vous l'éclairiez: 
mals vous devez admettre que la. 
première condition pour qu'un 
pays traverse avec le minimum d.e 
risques les crises des jours drama­
tiques de la guerre est la dlsclult· 
ne, c'est-à--dire la Ilbl'e contrainte 
de chacun sur sol-même Cette dl&­
ciollne. volontairement appHquèe 
par nous-mêmes sur nous. rendrait 
bien légère la tàche de la censure. 
En tout état de cause, .te vous pro­
mets qu'elle ne sera ni tâtillonne, 
ni Incompréhensive et qu'elle se Il­
mit~&. à empêcher que s'ébruitent 
celles des nouvelles mllltalres qUI 
sont de nature à être une source 
d'Information pour l'ennemi et à 
Interdire les fausses nouvelles. les 
commentaires mensongers. les jeux 
de la politique d'intrigue, bref tout 
cc qui peut engendrer le désordre 
et le trouble, car le pays a. plus 
que jamais besoln de tranqullll té. 
Imposons-nous tous des limites 
raisonnables et vous pouvez comp­
ter sur l'alcfe du gouvernement, 
comme le gouvernement espère 
compter, je le répète une fois de 
plus, sur votre ami tlé et votre co• 
opération. Je suis persuadé que vo• 
trc syndicat sera. à la. hauteur de 
la situation. Du reste. le gouver· 
nement se fera un devolr de lu! 
apporter son appui pour lui per• 
mettre d'aller toujours de l'avant 
dans la. défense du pays et la 
sauvegarde de vos Intérêts profes­
sionnels. 

Un même devoir 
Tous, tant que nous bommes, 

Egyptiens ou hôtes de l'Egypte, 
nous avons le même devoir envers 
le pa.ys qui est nôtre ou qui est 
devenu le centre de notre vie et 
de notre activité. Ce devoir, le pre­
mier de tous, est de l'aimer et de 
prouver cet amour par l'm:tlon uti­
le lo dévouement à la chose pu­
bÙque et le sacrifice quand 11 y a. 
Heu. Nous ne vivons pas des jours 
ordinaires. Rappelons-nous bien 
qu'aujourd'hui tout ce qui se tait 
dans l'Intérêt public se !ait dan!! 
l'Intérêt de chacun. mals que la. 
réciproQUe n'est pas toujours vraie. 
li y a des circonstances oC! un 
trop grand souel de l'lntérèt pri­
vé, lèse gravement l'lnt6rct géné­
ral. La meUieure façon de penser 
a nous-mêmes est donc de penser 
au pays. 

Il n'y a pas de repos ou Il ne de­
vrait pas y en avoir pour ceux QUI 
assument des responsabl11tês ou· 
bllques. Vous et nous. nous admet• 
tons cette vérité de salut. Nou~ ne 
mériterions, Ill nous Qui avons 
l'honneur d'être à la tète du pou• 
volr. ni vous qui avez celui de te­
nir une plume, l'amitié de uo~ 
compatriotes al noUs trahlssioM 
notre double misSion. qui est d'O. 
tre toujours au se~ce de l'E­
gypte. 

Le traité 
En terminant cette fam111ale al-
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locution, jo oudrals ajouter que. 
reuls, méritent d!l vtone. les peu-~ 
pl~s qul ont conception de l'hon-
l!llÙJ' t • 1 p rolt 4onuh !.'.Il- !!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!II!!!!!!!!!!!!!!I!!!!!!I!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!III!!!IB!!!!!I!!!!!!!!!!!!!!!I!'!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!I!!II _______________ !!III __ I!!!!!!!!!!!!!!!!!!II!!!!!!!!!I!!!I!!!!I!!!II.,_ 
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